
La Suisse est seul
juge de sa conception

de la neutralité

Une campagne de presse
déplaisante outre-Rhin

. L'on assiste, depuis quelque temps,
dans plusieurs journaux d'outre-Rhin,
à une campagne curieuse et fort dés-
agréable dirigée contre notre pays ou,
plus exactement, contre la manière
dont nous envisageons notre neutra-
lité. Et c'est l'attitude de la presse
suisse qui est, en particulier , visée
par certains organes allemands.

Pour quelle raison ? Parce que,
an gré. de Ces adeptes du national-
socialisme, notre presse, usant des
libertés qui lui sont encore consen-
ties, se permet d'émettre_ un juge-
ment indépendant en matière de po-
litique étrangère et des appréciations
qu'elle estime utiles sur les expérien-
ces politiques et sociales qui se dé-
roulent à l'étranger.

Il apparaît , selon cette thèse déci-
dément spécieuse, que la position de
libre critique adoptée par les jour-
naux suisses est contraire à l'idée
qu'on se fait en Allemagne de notre
neutralité. Les hitlériens voudraient ,
pour nous, comme le dit fort bien
un journaliste romand , une neutra-
lité totalitaire , c'est-à-dire une neu-
tralité qui soit exactement dans le
sillage du troisième Reich. Et ils
pensent qu'ils pourront finalement
nous imposer leur volonté comme ils
]e font au ministre des affaires étran-
gères de Tchécoslovaquie, M. Chval-
kovsky.

Si tel est le cas, nous pensons
qu'ils se trompent fort et_ nous
croyons qu'il y aura unanimité na-
tionale, chez nous, pour leur répon-
dre que nous savons aussi bien
qu'eux, et beaucoup mieux , quels
sont les devoirs exacts de la neutra-
lité suisse.

• *,!À«oup'itfirf"i] est de fait que cer-
tains journaux , appartenant à cer-
tains partis, dénigrent systématique-
ment , par passion iriéologimie. tout
ce qui se fait outre-Rhin. Et ils le
font dans des termes qui sont assu-
rément préjudiciables à la cause de
notre neutralité, des termes que nous
n'avons jamais cessé d'ailleurs de ré-
prouver. Mais il semble bien, que le
Reich soit fixé sur le rôle de cette
presse-là et qu 'il n'y attache que peu
d'importance. Ce qu'il vise actuelle-
ment , c'est l'attitude d'indépendance
des autres journaux , de la grande
majorité des organes suisses et c'est
cela certainement qui est grave.

Nous avons, sans aucun doute, no-
tre neutralité intégrale à maintenir
et nous pensons que l'ensemble du
peuple comme les autorités fédérales
ont suffisamment prouvé qu'ils y
étaient attachés en refusant toujours
de prendre position dans les conflits
d'ordre idéologique qui déchirent
l'Europe et ne craignant pas à l'oc-
casion d'assumer, vis-à-vis d'un bloc
de puissances comme de l'autre, les
responsabilités qui leur incom-
baient.

Mais nous possédons aussi, et jus-
qu'à nouvel avis, un régime de re-
présentation nationale auquel nous
tenons (encore que des correctifs
puissent lui être apportés) et dont
l'un des attributs essentiels réside
précisément dans la liberté de pres-
se. Et celle-ci, si elle a un sens, s'en-
tend en permettant aux journaux
de notre pays d'exprimer leur oni-
hion sur les événements d'ordre
international et sur les phénomènes
politiques de ce temps.

* *
De tels problèmes demandent à

coup sûr de la compétence, de la
mesure, de la dignité pour être trai-
tés, en même temps qu'un sens tou-
jours vif de notre intérêt national.
Mais quand ces conditions sont rem-
plies, tous les Suisses s'accordent à
estimer que des jugements divers

^ 
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ces matières peuvent fort bien être
émis et qu'à les prononcer en toute
objectivité , il n'y a aucune incompa-
tibilité avec la neutralité politique et
traditionnelle de notre pays.

C'est même là un droit qui nous
semble une des caractéristiques prin-
cipales de cette neutralité , de cette
position de pleine et entière liberté
de mouvement dont nous jouissons
au cœur du continent. Ce droit, nous
sommes résolus à le défendre contre
n'importe qui. C'est cela qu 'avec tou-
te la sérénité et toute la fermeté vou-
lues, nous pouvons répondre aux at-
taques d'outre-Rhin qui ne nous
émeuvent nullement.

René BRAICHET.

P. S. — On sait que le ministre de
Suisse en Allemagne a été chargé de
formuler des représentations notamment
à propos d'un article du « Vôlklsche
Beobachter ». Le gouvernement de Berlin
vient de répondre qu'il ne prenait pas
» son compte le contenu de cet article
«t qu'il s'en tenait, vls-à-vls de notre
neutralité, à l'attitude exprimée par lui
oins le passé. Fort bien, mais que les
»ctes suivent les paroles et qu'on empê-
che désormais l'organe officiel du mou-
vement nazi d'exprimer une opinion qui,
P&ralt-U, n'est pas celle du gouverne-
ment nazi I

C'est en 35 j ours que les troup es de Franco
ont f ranchi les 135 kilomètres qui sép araient
Barcelone de la ligne f ie  Vancien f ront

LES RAISONS MILITAIRES DE LA PRISE DE LA CAPITALE CATALANE

Et, dès le début de l'offensive, le mouvement d'abord prudent n'a cessé de s'accélérer
Dans notre article sur les opéra-

tions de la guerre d'Espagne, paru
ici même le 18 jan vier dernier,
nous nous demandions si le général
Franco marquerait un temps d'arrêt
avant d'aborder la ligne fortifiée
qui couvrait Barcelone vers l'occi-
dent , ou s'il pousserait tout outre,
et nous augurions que le sort de la
capitale catalane était d'ores et déjà
joué et perdu. Avant-hier , les Navar-
rais du général Solchaga et les Ma-
rocains du général Yague ont donné
une réponse à notre question et ont
eu la galanterie de vérifier notre
pronostic. Il est vrai qu'on n 'était
pas sorcier pour avancer une pa-
reille prédiction et que le simple
examen de la carte, joint à la colla-
tion objective des communi qués des
deux adversaires, permettait de pré-
voir l'avenir à moins de dix jours
à l'avance.

La progression de l'armée natio-
naliste ne laisse pas d'être impres-
sionnante, puisque les troupes du
général Franco ont mis exactement
35 jours pour franchir les 135 km.
qui séparent , à vol d'oiseau , la tête
du pont de Seros d'où débouchèrent
le 23 décembre 1938 le corps d'ar-
mée de Navarre et les légionnaires ,
et la ville de Barcelone occupée le
26 janvier. On notera encore l'accé-
lération du mouvement: il a fallu ,
en effet , 24 jours au général Sol-
chaga pour conduire ses Navarrais
de Seros à Tarragone , distants l'un
de l'autre de 75 kilomètres en li-
gne droite , au lieu ou 'onze jours suf-
firont au fié_néraJ__Yaffue„ pour cou-
vrir l'étape Tarràgoriè-Bàrcelone â peu
près de la même longueur. Ne voi-
là-t-il pas ce- «p lan incliné de la
victoire » dont parlait naguère le
maréchal Foch ?

TACTIQUE ET MAITRISE
DE FRANCO

Ici on ne fera pas de politi que,
mais on constatera simplement que
le général Franco a mené sa batail-
le de main dé maître. Simplicité
dans la conception , souplesse de la
méthode, recherche de l'efficacité ,
juste sentiment des dispositions et
des possibilités de, l'adversaire, tel-
les sont les qualités maîtresses de
son commandement , et si le général
Miaja avait fait  preuve des mêmes
capacités morales et intellectuelles,
nous n 'hésiterions pas à le classer
au même titre que son adversaire
au rang des grands capitaines.

Quoi qu'il en soit , après les durs

combats qui s'étendent du 23 dé-
cembre au 4 janvier , le généralissi-
me nationaliste a le sentiment que
l'armée républicaine est irrémédia-
blement brisée, et dans son moral
et dans sa cohésion. Ses disponibi-
lités, en effectifs et en matériel , qui
n 'ont pas été épuisées l'automne
dernier dans la boucle de l'Ebre,
ont fondu au feu de la bataille.
Aussi bien ne s'agit-il plus de ma-
nœuvrer avec circonspection. Cha-
cun des quatre corps d'armée qui
marchent en direction de Barcelone
doit pousser droit devant lui. Dans
l'état où sont tombés les gouverne-
mentaux, on ne risque plus rien à
se trouver en pointe et les éléments

Une carte des opérations : en pointillé la situation, le 16 de ce mois ;
le trait noir indique les positions le 27 janvier

les plus avancés feront tomber par
débordement les résistances qui se
manifesteraient sur leur gauche.

Ainsi le corps d'armée légionnai-
re qui se trouvait le plus avancé
en direction d'Igualada , à la date
du 16 janvier , et qui se heurtait à
la résistance tenace de la division
Lister, se trouve dépassé les jours
suivants par le corps d'armée du
Maeztrazgo , lequel le 20 janvier met-
tait la main sur l'important carre-
four de Calaf en direction de Man-
resa. Pareillement dans le secteur
sud, le général Yague s'empare le
lendemain de Villafranca del Pana-
des, débordant profondément par
leur droite les éléments républicains

qui faisaient face au corps d'armée
de Navarre. Et si nous pouvions
descendre à l'échelon des divisions,
nul doute que nous trouverions la
même tactique, semblable à la mon-
tée du flux qui déborde , isole puis
recouvre les rochers les plus sail-
lants du rivage.

A cette date, le système fortifié
qui défendait les approches du rio
Llobregat a été submergé à ses
deux extrémités, sans que le rythme
de la progression nationaliste ait
seulement été ralenti au passage de
l'obstacle. Et dès lors l'avance se
fait plus rapide. Le 24 janvier, Man-
resa tombe entre les mains du gé-
néral Garcia-Valino, et le général
Solchaga traverse le petit fleuve à
Martorell où les gouvernementaux,
surpris par l'impétuosité de cette
irruption , n 'ont pas le temps de fai-
re sauter le pont. Le lendemain , à
la droite des Navarrais, Yague lui
aussi se fraye un passage sur la
rive orientale du rio Llobregat , tan-
dis que, plus au nord, les légion-
naires cernent et conquièrent Tar-
rasa.

BARCELONE EST PRISE
Dès lors Barcelone est virtuelle-

ment prise, car comment défendre
cette grande ville d'un million d'â-
mes, bloquée déjà du côté de la
mer et où les vivres sont depuis
longtemps sévèrement rationnés? Le
miracle de Madrid ne se reproduira
donc pas, mais le général Franco
n |entend pas risquer inutilement la
vie de ses hommes dans - le» -embû-
ches d'un combat de rues. Le 26
janvier , la bannière de pourpre et
d'or flotte sur la vieille citadelle
de Montjuich où l'a plantée le gé-
néral Yague, et à partir de midi ,
précédés par des escadrilles de
chars d'assaut les Marocains, les
Navarrais et un détachement de la
divison légionnaire - des Flèches
noires commencent leur entrée
triomphale dans la grande cité ca-
talane...

Dans le secteur du nord, les deux
corps d'armée d'Urgel et d'Aragon
paraissent avoir reçu une double
mission : d'une part garantir la sé-
curité du groupement central qui
marche sur Barcelone; d'autre part ,
refouler dans les hautes vallées py-
rénéennes les divisions du Frente
popular qui leur font face. Le 18
janvier , le général Munoz-Grande
s'est saisi de Pons, coupant la rou-
te qui mène de Manresa au val
d'Andorre. Une semaine plus tard,
Solsona tombe à son tour , et dès
lors toute communication se trouve
coupée entre les débris de l'armée
gouvernementale qui retraitent le
long de la côte et les défenseurs
des Pyrénées catalanes, car la rou-
te qui conduit à la Seo d'Urgel par
Puigcerda est impraticable en cette
saison. D'ici à quel que temps, il est
donc probable ' qu 'à l'exemple de la
43me division de l'an dernier , les
éléments gouvernementaux isolés
dans la haute montagne chercheront
un refuge sur le territoire français.

Comme on voit , la victoire natio-
naliste est complète à l'heure où
nous écrivons , et le temps n 'est plus
très éloigné où les conquérants de
la Catalogne reflueront sur le front
du centre, vers Madrid ou vers Va-
lence. '

Ed. BAUER..

SPECTACLE DE DESOLATION ET DE RUINE AU CHILI
Les conséquences tragiques d'un séisme

où 1 on dénombre maintenant vingt-cinq mille morts
SANTIAGO DU CHILI, 27 (Havas).

— Les régions affectées par le séis-
me qui a ravagé un des Etats du
Chili présentent un aspect de déso-
lation. Partout, ce ne sont que rui-
nes et bouleversements.
.La ville de Talca a subi des dom-

mages considérables,
j Linares est complètement dévas-
tée. Prall est entièrement détruite.

Une vue générale de la ville de Santiago, capitale dn Chili, le malheureux Etat sud-américain
qui vient de subir une catastrophe sans précédent

Là, le bilan du sinistre se chiffre
par 200 morts et 500 blessés.

Mais c'est à Chillan , ville de 55.000
âmes, qu 'on peut constater toute l'é-
tendue des dégâts causés par le ca-
taclysme.

Parmi les ruines, dans l'obscurité
seulement troublée par la lueur des
incendies , des blessés gémissent et

l'on voit des survivants parcourir
lés rues, encore étonnés d'avoir
échappé à la catastrophe.

La crainte augmente de voir le
nombre des victimes dépasser 25.000.
A Conception , les dégâts atteignent
200 millions de pesos. On signale un
commencement d'épidémies et la po-
pulation sinistrée sera évacuée ra-
pidement.

La progression a continué
hier au delà de Barcelone

A 22 km.
de la capitale catalane

BURGOS, 28 (Havas). — On an-
nonce officiellement que les natio-
nalistes ont progressé de 22 km. au
nord de Barcelone et occupé l'im-
portante ville de Mataro.

Dans le secteur du centre, ils ont
pris Sabadell et Ripollet. Dans le
secteur du nord l ' important nœud
de communication d'Artes est aussi
occupé.

On annonçait hier soir l'occupa-
tion de Mollet , important nœud de
communication au nord de Barce-
lone , sur la route de Granollers.

Ira population
et la superficie

de l'Espagne nationale
BURGOS, 27 (Havas). — Après la

prise de Barcelone . l'Espagne fran-
quiste compte environ 16 mill ions
d'habitants contre 6 millions et de-
mi chez les républicains. Le généra l
Franco contrôle 377.9C0 km. carrés
contre 128.840 pour M. Negrin.

Voir la suite des nouvelles
en dernières dépêches.

ÉCRIT SUR LE SABLE
Apprentissage

... L'enfan t prêta l'oreille.
Des voix — lointaines encore,

mais distinctes — trouaient le silen-
ce épais du bois.

Une brusque contrariété le mit
debout prêt à s'avancer plus avant
sous les arbres dont les branches
dénudées ressemblaient à des mains
funèbres crispées sur cet après-
midi de janvier.

... Il s'étira comme un je une ani'
mal. Un beau petit homme, ma fo i ,
bien planté sur ses jambes solides.
Onze ans. Des yeux hardis et sages.
Et cet air sauvage et câlin qu'ont
les enfants qui ont cru longtemps
aux contes de fées , et auxquels leur
mère a conté tant de jolies choses
qu'ils préfèrent aux jeux et aux ca-
marades bruyants , les coins de jar-
din où l'on peut rêver tout seul , ou
sous les sons-bois pleins d'ombre et
de mystère. Un de ces gamins comme
il y en a plus qu'on ne croit et qui
deviennent plus tard ces êtres cré-
dules et silencieux que sont les poè-
tes, les inventeurs et les hommes
souvent trompés.

Les voix se rapprochaient , cou-
pées de rires, d' exclamations joyeu-
ses... et aussi de silences, p lus
lourds d'être si brusques.

L'enfan t f i t  quelques pas. Puis
brusquement , tendit l'oreille , en-
vahi par quelque chose d'obscur,
fur t i f  et sournois comme une atten-
te. Un moment encore , il douta.
Puis il f u t  certain. Puis son cœur
battit un peu...

La voix de son père!
Tout de suite, l' image de ce père -

jovial , désinvolte , soigné , fu t  en lui.
Il courut , heureux de cette pré-

sence proche , son âme de mioche
avide d'une caresse de la voix pa-
ternelle , chaude et gaie...; avide de
cet accueil quotidien, dont l'habi-
tude lui était chère: « Bonjour fis-
ton... » Et de cette tape, lente et pro-
tectrice, sur la joue , dont il aimait
la douceur.

Un père comme ça, quand on est
mioche comme ça, c'est quelque
chose de très grand qu'on admire,
qu'on aime et qu'on craint à la f o is.

Il courait... Il courut ainsi jus-
qu'au moment où une surprise , le
cloua brusquement au sol. Son p ère
n'était pas seul. Une silhouette f é -
minine l'accompagnait.... Soudain , le gamin comprit.
Penché sur sa compagne — cette
f emme qui n'était pas maman, —
l'homme la couvrait de baisers
gourmands et fous  qui tombaient
drus sur la nuque of fer te .  Et l'on
voyait un sourire canaille errer sur
le visage de la femme couvert d'une
ronaeiir éauivoaue.

Ils passèrent très près de lui, sou-
dés l'un à l'antre... et leur rire se
verdit bientôt sous les grands ar-
bres nus.

Alors , l' enfan t s'en f u t , les yeux
f i xes  derrière de grosses larmes
lentes, l'âme tordue d'une peine
obscure, les épaules p loyées sous
ce gros secret qu'il faudrait garder,
désormais , toujours.

Toujours...

Qui donc aurait cru que les Neu-
châtelois fussent si distraits ? Savez-
vous qu'on a découvert en 1938 —
c'est un rapport qui le dit — 359
portes d'entrées qui avaient éfé
laissées ouvertes par inadvertance,
142 fenêtres et 30 clefs que des pro-
priétaires d'immeubles avaient lais-
sées la nuit , dans la serrure! On a
découvert aussi 172 lumières qui
brûlaient inutilement et sept fuites
d'eau.

Tout cela en une année. Ef à Neu-
châtel seulement.

C'est décidément beaucoup.

* * *
II y a 35 ans aujourd'hui que M.

Camille d'Epagnier — qui ne con-
naît cet homme aimable et fin qui
honore sa profession? — est entré
comme jardinier au service d'une fa-
mille au Bois-rond (commune de
Cornaux) qu 'il n 'a pas quittée.

Un bel exemple cle fidélité. Et qui
mérite d'être médité.

Alain PATIENCE.

Les choses qu'il f aut dire...
et les autres

Une manifestation
antifrançaise

à Gênes
ROME, 27 (Havas). — Les pom-

piers ont dû intervenir à Gênes
pour disperser des étudiants qui
manifestaient contre le consulat de
France.

Après s'être massés sur la place
Ferrare, quel ques centaines d'étu-
diants et lycéens se diri gèrent vers
la via Palestro , où se trouve le con-
sulat de France , qui est gardé par
le service d'ordre. Les étudiants
ayant tenté de forcer le barrage , une
équi pe de pomp iers dut intervenir
et mit une pompe en batterie. Les
manifestants coupèrent la conduite
d'eau , et une autre équi pe de pom-
piers fut appelée. Celle-ci réussit à
faire fonctionner la pompe et as-
pergea les manifestants qui se dis-
persèrent rapidement .
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CONCIERGE
A louer pour le 24 Juin

1939, à l'Evole, un petit lo-
gement de trois chambres,
central avec service de con-
cierge. Conditions avantageu-
ses. S'adresser Etude Wavre,
notaires. 

A louer dans villa ù
l'est de la Tille su-
perbe appartement
de 4 chambres, avec
fout confort. Chauf-
fage général, service
d'eau chaude, etc. —
Etude Petitpierre et
Hotz. m

A louer

beau logement
remis à neuf, tout de suite
ou plus tard, quatre cham-
bres', 80 fr., éventuellement ft
personnes pouvant faire le
service de maison, prix à
convenir.

S'adresser par écrit à G. B.
533 au bureau de la Feuille
d'avis. 

^̂ ^

Vieux-Châtel
A louer, dès le 24

mars, très beau loge-
ment de cinq pièces,
3me étage, balcon,
bain, central , toutes
dépendances, prix
modéré. — S'adresser
Paul R I C H A R D ,
Vieux-ChAtel 10. *¦

105 francs
A louer aux Petits-Chênes

pour le 24 Juin 1939, maison
seule de cinq chambres, salle
de bains, Jardin et dépen-
dances.

Pour le 24 mars ou époque
à convenir, deux logements
de trois chambres, salle de
bains, Jardin et dépendances.

S'adresser à M. Raymond
Brasey, Petits-Chênes 5. 

A louer, en Ville,
joli petit logement
de deux pièce» et dé-
pendances. — Etude
Jeanneret et Soguel,
Itole 10. 

Cote prolongée. A re-
mettre appartements
remis à neuf de 3
chambres avec jar-
din. Prix 37 fr. 50.
Etude Petitpierre et
Hotz. ¦
¦¦¦fil—Il is if ti m m *************** — — w— ¦ *******

Sablons-Boine £»,«£
3 pièces et chambre de bonne.
Chauffage central, eau chau-
de , dévaloir, concierge. Véran-
da vitrée. Jardin . Vue.
Gérances Bonhflte . Sablons 8.

PESEUX
Pour le 24 mars 1939 : Bel

appartement de sept cham-
bres, cuisine, chambre de
bains, chauffage central, tou-
tes dépendances, Jardin,
quartier tranquille. Fr. 140.

Epoque à convenir: Bel ap-
partement, trois chambres,
cuisine, chambre de bains,
chauffage central , toutes dé-
pendances, Jardin, quartier
tranquille. Fr. 76.— .

Etude J.-P. Mlchaud , avo-
cat et notaire a Colombier.

A louer Immédiatement ou
pour époque à convenir.

rez-de-chaussée
au soleil, de deux chambres,
cuisine, dépendances et part
au Jardin. S'adresser à Mme
Ruesch, Fahys 39. Neuchâtel.

Entrepôt et garage
a louer. — S'adresser Goffln.
Tél . 5 37 82. ville. 

MACS A SI N
Auvernier, centre du villa-

ge, magasin, belle et vaste
devanture, arrière - boutique,
dépendances, prix modéré. —
Etude <J.-P. Mlchaud. avocat
et notaire à Colombier. 

Quai Osterwald
A louer pour le 24 juin bel

appartement, confort, 2me
étage, quatre pièces, dépen-
dances, chambre de bain,
chauffage central. S'adresser
Musée 5 rez-de-chaussée.

PESEUX
Rue du Collège, tout de

suite ou ft convenir, un ap-
partement de deux pièces,
chauffage général, très bien
situé. Calame Frères, Corcel-
les, Nicole 8. *

Centre
trois chambres et cuisine . —
S'adresser au magasin A. Per-
ret, Epancheurs 9. *

STUDIO
avec cuisine, ft louer dans
propriété privée. Offres écri-
tes sous chiffre LM. 397 au
bureau de la Feuille d'avis.
A louer pour le 24 Juin 1939,

rue des Bercles 5
un rez-de-chaussée de trois
chambres, cuisine et dépen-
dances. S'adresser ft A. Ar-
mand, rue du Tertre 2a ou
téléphoner au 6 15 26. *

Beauregard 3
Bel appartement de trola

pièces, second étage, balcon,
bain, central, ft louer dès 24
Juin 1939. — S'adresser â M.
Pierre Buguenln. Cité de
l'Ouest 3. '¦ *¦

Gormondrèche
A louer près de la gare Cor-

celles, pour le 24 mars, ap-
partement de trois chambres,
bain, balcon et toutes dépen-
dances, Jardin, bien exposé au
soleil ; garage si on le désire.
S'adresser : avenue Beaure-
gard 2. Cormondrèche . 

Près Gare
A louer, pour le 24 mars

ou ft convenir, bel apparte-
ment

quatre pièces
cuisine, chambre haute et dé*
pendances, grande terrasse
couverte, chauffage central,
petit Jardin, situation tran-
quille et ensoleillée. Visiter
de 8-12 et 15-18 h. (sauf sa-
medi après-midi) ou sur ren-
dez-vous, Côte 4, rez-de-
chaussée, Neuchâtel . Télépho-
ne 5 20 00.

ON CHERCHE
Jeune fille pour aider au mé-
nage. Adresser offres écrites
à K. S. 553 au bureau de la
Feuille d'avis. 

On cherche
JEUNE FILLE

de bonne volonté, pour aider
la maîtresse de maison, dans
tous les travaux du ménage.
Petits gages. — Adresser of-
fres écrites à T. M. 550 au
bureau de la Feuille d'avis.

ON CHERCHE
pour le ler mal, Jeune fille
hors de l'école, aimant les
enfants, comme aide de la
maîtresse de maison. Place
facile, vie de famille. Mme
Gnagi-Burri , Tttuffelen (lac
de Bienne),

On demande

bonne coiffeuse
Demander l'adresse du No 547
au bureau de la Feuille dVvls.

On cherche pour tout de
suite

jeune fille
active, aimant les enfants,
pour les travaux d'un ména-
ge soigné. Bonne occasion
d'apprendre la langue fran-
çaise.

Offres écrites soua chiffre
S. M. 549 au bureau de la
Feuille d'avis.
¦

Pour le 15 février
on demande une personne
qualifiée dans les travaux de
maison, ou une Jeune fille
désirant apprendre à cuire et
faire les chambres très soi-
gneusement, — Adresser of-
fres écrites ft M. O. 644 au
bureau de la Feuille d'avis.

Places vacantes
dans toutes branches Deman-
des le* conditions gratuites
de l'Observateur de la Pres§e
Lucerne. Références de tout
premier ordre. SA 3319 Lz

Jeune menuisier
qualifié (18 à 20 ans), ayant
terminé son apprentissage,
trouverait place de volontai-
re ft Locarno, pour aider
dans entreprise de pose de
parquets pour apprendre les
langues italienne et alleman-
de. Nourriture et logis chez
le patron. — O. Ackermann,
Locarno. AS 3195 Lo

On demande pour tout de
suite à Lucerne

tourneur
ouvrier précis, dons la cons-
truction. Branche automobi-
le. Offres avec copies de cer-
tificats sous chiffres A. S.
6091 Lz. aux Annonces-Snis-
ses S.A., Lucerne. AS 6091 Lz

On demande pour quel-
que temps. Jeune

ouvrier mécanicien
sortant d'apprentissage. —
Adresser offres écrites à M. L.
417 au bureau de la Feuille
d'avis. 

Quel
voyageur

s'adjoindrait représentation
Intéressante? Gain accessoire
assuré auprès de clientèle
particulière attitrée. — Vé-
hicule automobile disponible.
Adresser offres sous chiffres
P. 1291 J. Publicitas, Saint-
Imier.

On cherche au pair
pour tout de suite ou au
printemps, Jeune garçon âgé
de 16-20 ans (agriculteur)
pour aider aux champs. Oc-
casion d'apprendre la langue
allemande. Vie de famille. —
Ernest Fehlmann, Oftrlngen
(Argovie). 

Représentation
de fabrique

pour grand rayon à remettre.
Capital nécessaire : environ
2000 fr. Fabrique de caout-
chouc, Rosé (Fribourg).

Nous cherchons pour entrée
au plus tôt

piqueuses
capables et habituées ft un
travail précis, ainsi que

maroquiniers
capables, habitués & un tra-
vail soigné. — Adresser offres
avec copies de certificats, pré-
tentions de salaires et photo-
graphie à la direction de
CALENDARIA S.A., IMMEN-
SES, département fabrique de
maroquinerie fine. 

On cherche pour tout de
suite,

JEUNE FILLE
sérieuse, pour le ménage! —
30 francs par mois. — S'adres-
ser café du Balancier, Pro-
grès 65, la Chaux-de-Fonds.

On cherche Jeune fille
comme

cuisinière
connaissant bien son service,
propre et sérieuse. Entrée: 1er
février. — Se présenter chez
Mme Racine, avenue de la
gare 7 a, entre 2 et 3 heures
et 18 et 19 heures.

PERSONNE
d'un certain âge, TRÈS BON-
NE MÉNAGÈRE, cherche pla-
ce de confiance dans petit
ménage soigné ou chez per-
sonne seule. Préfère bons
traitements à. forts gages.

Adresser offres écrites à P.
R. 386 au bureau de la Feuil-
le d'avis.

Demoiselle
(Suissesse allemande), sérieu-
se, simple, parlant les deux
langues, cherche place dans
un bureau d'expédition, ma-
gasin ou autre; connaît la
sténographie allemande et la
dactylographie. Copies de cer-
tificats et références à dispo-
sition. — Adresser offres
écrites ft F. D. 500 au bureau
de la Feuille d'avis, 

28 I 39 —»^

Jeune dame
(31 ans)

fille de commerçant aile.
maud , cherche activité dans
maison confortable pour dé»
but ou milieu de mare. Vie
de famille désirée. Argent as
poche. Offres sous A. 5. i
Mltteldt. Anz. Ges., Dresde
A.-1. (Allemagne). P 5701 AB

Dame
dans la cinquantaine, au cou.
rant des travaux d'un mena,
ge soigné, cherche place au-
près de monsieur seul. Adres-
ser offres écrites à D. E. 540
au bureau de la Feuille d'avis.

Jeune tille de la Suisse al-
lemande, quittant l'école au
printemps, cherche

place d'aide
dans bonne famille où elle
pourrait apprendre la langue
française. — Adresser offres
écrites à P. D. 546 ou bureau
de la Feuille d'avis.

On cherche place pour une

jeune fille
sortant de l'école au prin-
temps, dans une bonne fa-
mille, pour apprendre la lan-
gue française. — Adresser les
offres à M. G. Kunzl-Guye,
instituteur, Madiswil près
Langenthal .

Demoiselle de toute con-
fiance cherche emploi de

gouvernante
ou caissière. Bonnes référen-
ces à disposition. Ecrire sous
M. G. 525 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche pour Jeune
garçon de 16 ans, place de

VOLONTAIRE
de préférence chez Jardinier,
pour le 15 avril. S'adresser a
Alfred Kramer, Fraschels,
près Chiêtres.

Bonne à tout faire
consciencieuse et honnête,
sachant cuire, cherche place
au plus tôt. Demander l'a-
dresse du No 530 au bureau '
de la Feuille d'avis.

Garçon robuste, quittant
l'école ce printemps, cherche
place à Neuchâtel comme

commissionnaire
chez boucher ou boulanger,

Adresser offres à M. Rua.
Gnagi, Oberdorf , Gerolfingen
près Bienne.

L'Office de placement de
l'Eglise réformée de Baie-
Campagne chercha pour

volontaires
places dans familles: Jeunes
gens comme commissionnaire»
en ville ou pour aider â la
campagne. Jeunes filles pour
aider au ménage ou magasin.-
Entrée à Pâques, — Adresser
offres à E. Bossert, pasteur,
Benken (Bâle-Campagne).

Je cherche place pour

GAR ÇON
de 18 ans, dans les environs
de Neuchâtel ou en ville,
pour se perfectionner dans
la langue française et s'occu-
per des travaux de bureau ou
magasin. Pension complète
chez le patron. Petits gages.
Entrée â Pâques, S'adresser a
A. Winzenried, machiniste, &
Bftle. Hohlegnsse 12 

On cherche pour petite fa-
mille de lf.ngue française, à
Lucerne,

JEUNE FILLE
âgée d'au moins 17 ans, con-
naissant les travaux du mé-
nage . Gages 30 à 35 fr. Of-
fres sous chiffre B 30.434 Le
à Publicitas, Lucerne. 

Jeune homme, Suisse alle-
mand, 23 ans, actif et robus-
te, cherche place

d'ébénisfe-dessinafeor
Adresser offres écrites à. H.

B. 492 au bureau de la Feuil-
le d'avis. 

Jeune dame
ayant ses après-midi libres,
cherche occupation soit dans
un bureau, commerce, auprès
de personnes âgées ou éven-
tuellement auprès d'enfant».
Demander l'adresse du No 621
au bureau de la Feuille d'avis.

Vous partez ?
Le voyage sera plus court

avec

CURIEUX
20 c.

dans tous les kiosques

Dr ia tai
médecin-dentiste
RUE PURRY 8

Absente samedi 25

Jeunes filles et volontaires
femmes de chambre, bonnes d'enfants, cuisinières, pour
maisons particulières, hôtels et pensionnats, ainsi que
jeunes gens pour la campagne, magasins et hôtels,
seront trouvés rapidement par une annonce dans le

Zofinger Tagblatl
à Zofingue, grand journal quotidien du canton d'Argo-
vie et Feuille d'avis de la Suisse centrale. Cet organe
offre, grâce à son fort tirage, une publicité des plus
effi caces dans le canton d'Argovie et toute la Suisse
centrale.

Jeune homme, de bonne famine, ayant termine son
apprentissage de jardinier, s'intéresserait financière-
ment et activement à une

ENTREPRISE HORTICOLE
en Suisse romande. — Adresser offres écrites à E. H. 542
an hnronn rlp In Fonillft rt'nvis.

A LOUER
—ma—immiiimrn»—**********M—K* 

¦

Vieux- Châtel 29 Brévards - Parcs
à 2 minutes de la gare. trois pièces, confort. Eau '*quatre pièces, loggia, vue, chaude, chauffage, con-

- concierge. 80 fr. par mois. cierge. 1Q5 fr. par mois.
Parcs 82-84 Parcs 157

trois pièces et dépendan- trois pièces, confort. —
ces. 65 et 70 fr, par mois. 85 fr. par mois. * •

S'adresser à P. Manfrifll, Brévards 9 -Tél. 518 35

A louer, i

lout de suite
à proximité de la ga-
re, logement de trois
chambres et dépen-
dances. — S'adresser
Fahy» 3. 

PESEUX
trois belles pièces et dépen-
dances, tranquillité, vue, con-
fort, avec ou sans garage —
Ernest Joho Chansons 6. *

CORCELLES
A louer petit logement de

deux chambres, cuisine, dé-
pendances. Jardin. Prix avan-
tageux. — S'adresser Grand'-
Rue 24.

Pour le 24 mars
ou 24 juin

Battieux, Verger-Rond, Pe-
tits-Chênes trois, ' quatre et
cinq chambres avec ou sans
bain,

GuUlaume-Farel, Château
deux et trois chambres.

Neubourg
locaux ft l ĵsage de boucherie,
logements de trois et quatre
chambres.

Tcmple-Ncnf: logements de
trois chambres.

Chemin des Liserons deux
chambres, Jardin.

S'adresser Gérance des Bfl-
timents, BOtel communal,
tel 6 27 28. *

Aux Charmettes
à louer dans villa trois belles
chambres, loggia, bains, cen-
tral avec ou sans mansarde,
tout confort, Jardin, belle
vue. S'adresser à M. Proserpi ,
Chapelle 36 , Peseux. 

A louer à la Kosiè-
re, appartement de
2 ebambres complè-
tement remis à neuf,
central, jardin. Vue.
Etude Petitpierre etHotz. 

Rue des Moulins
A louer appartements de

trois chambres, bien situés,
dépendances, lesslverie, bal-
con et soleil. Prix très mo-
dérés. S'adresser Mail 2. *,

Côte
A louer pour le 24 Juin,

éventuellement pour date à
convenir, bel appartement de
quatre pièces, vue, Jardin,
bains, service de concierge.
Prix raisonnable. S'adresser à
R, Borel . Cote 107. 

Dans villa , logement de
QUATRE CHAMBRES

et dépendances, confort mo-
derne. S'adresser l> M. L. Per-
renoud, avenue des Alpes 53,
Neuchfttel . +

Centre, à remettre ap-
partement de S chambres,
dont une Indépendante,
central. Prix Fr, 75.— . —
Etude Petitpierre & Hotz.

A LOUER
tout de suite ou à convenir
Côte 25: 4 Jolies pièces

avec véranda vitrée. Cen-
tral, bains. Jardin.

Beaux-Arts 28: 7 pièces,
3me étage. 5 balcons.
Central, bains. Concier-
ge.

Gibraltar 8: 3 pièces aveo
balcon. Fr. 60.— par
mois.

Glbraltar-Bellevaux: 2 pe-
tits magasins ou entre- .
pots, bien situés. '

Pour le 24 Juin
Sablons 53: 3 et 4 pièces,

avec beau vestibule.
Chauffage général, bains,
concierge. Belle vue.
GERANCES BONBOTE

Sablons 8 Tél. 5 31 87

Etude Petitpierre & Hotz
Saint-Maurice 12 » Téléphone 5 31 15

APPARTEMENTS A LOVER:
CASSARDES; Une chambre et cuisine. Fr. 32.60.
ROCHER: Deux chambrée. Fr. 36,—.
ROSIÈRE; Deux chambres, remis ft neuf. Jardin. Fr, 65.-—.
TERTRE: Trois ebambres. Fr. 40.—.
CASSARDES : Trois chambres. Fr. 47.50 et Fr, 80.—.
SEYON: Trois chambres. Fr, 60.— et Fr. 66.—.
PARCS: Trois chambres. Fr. 60.—
FBG DE LA GARE: Trois chambres, balcon. Jardin, Fr. 65.—.
FBG. DE L'HOPITAL: Trois chambres, remis ft neuf. Fr. 70.—»
LOUIS-FAVRE: Trois chambres et chambrette. Fr. 70.—.
COTE: Trois chambres, Jardin. Vue Fr. 70.—.
PRfcs DE LA GARE: Trois chambres, tout confort. Fr. 1.1.2.50

(chauffage et eau chaude compris).
LOUIS-FAVRE: Quatre chambrée Fr 70.—.
TROIS-PORTE8: Quatre chambres. Jardin. Fr. 76,—.
BEAUREGARD: Quatre chambres, bain, central. Vue. Fr. 90.—
SABLONS: Quatre chambres, bain, central. Fr. 96.—.
ROC: Quatre grandes chambres, véranda, bain, central, remis

a neuf Fr. 110.—. . _.
MANÈGE: Quatre chambres, bain, central. Fr. 115.—.
COMBA-BOREL: Cinq chambres, bain. Jardin, Vue. Fr. 110.—.

Etude Ed. Bourquin & fils
TERREAUX 9 — TELEPHONE 5 17 18

A lOlier Immédiatement ou époque à convenir:
STADE QUAI: Appartements de trois et quatre pièces, salle

de bains, chauffage central, balcons, vue étendue.
RUE DU SEVON: Appartement de cinq pièces (ler étage).
PRÉBARREAU: Logements de deux et trola pièces. Pris

avantageux.
Pour le 24 Julnt

PETIT PONTARLIER: Appartement de quatre pièces avec tout
confort, chauîfage général, service d'eau chaude.

FIERRE-QUI-ROULE: Appartement de trois..chambres, chauf-
fage central, balcon.

NEUCHATEL H—-—
A LOUER Immédiatement

ou pour époque à convenir,
aux Fahys 59, petit

LOGEMENT
de deux-trois chambres, dé-
pendances et part au Jardin.

S'adresser à Mme Ruesch,
Fahys 39. Neuchâtel , 

24 juin-Côte 115
A louer, 2me étage, loge-

ment de trois pièces, balcon,
vue imprenable, lesslverie, sé-
choir, chambre haute. —
S'adresser pour visiter au
Sme étage ft gauche

EtudR BRAUEN, notaires
Hôpita l 7 — TéL 6 U 95

A louer dates à convenir :
Au-dessus de la ville, villa,

10 chambres et grand Jar-
din.

Champréveyres, 5 on 10 cham-
bres, jardin, confort.

Passage St-Jean, 6 chambres,
confort.

Colombiens 3-5 chambres,
confort.

Sablons, 4-5 chambres, con-
fort.

Evole, 4-5 chambres, confort*
Vieux-Châtel, 5 chambres,

confort.
Quai-Godet, 4-5 chambres.
Serre, 5 chambres, confort.
Saars, petite maison, 5 cham-

bres.
Seyon, 8-5 chambres.
Moulins, 1-5 chambres.
Pourtalès, 4-5 chambres.
Pertuis du Soc, 3-4 chambres.
Louls-Favre, 3 chambres.
Oratoire, 3 chambres.
Grand'Rue, 3-3 chambres.
Temple-Neuf, 8 chambres.
Château, 8-3 chambres.
Ecluse, 2-3 chambres.
Tertre, 2-3 chambres.
Fleury, 1-3 chambres,
Fausses-Brayes, 2 chambres.
Serre, I chambre.
Pourtalès, magasin et 2 cham-

bres.
Locaux pour bureaux : Hôpi-

tal, Salnt-Honoré,
Ateliers pour peintre ou pho-
tographes, caves frnrases.

Colombier
A louer dans belle maison

de campagne un logement de
neuf chambres, central et
bains. Belle situation. Jardin
potager et verger en plein
rapport. Garage. S'adresser

Etude Wavre , notaires. 

A Saint-Biaise
A louer pour le 24 Juin, la

propriété du «Sapin» compre-
nant six chambres et dépen-
dances, verger. Jardin, poulail-
ler. Situation tranquille, belle
vue. S'adresser ft M. Jacot-
Gulllnrmod, Salnt-Blalse . •*¦

A louer pour le 24 Juin.

Sablons I ou 3
logement de deux grandes
ebambres et trois petites,
cuisine, chambre de bains,
chauffage central, balcons, dé-
pendances. S'adresser magasin
de teinturerie Sablons 3. ¦*¦

A louer pour le 24 mars,
rue Louls-Favre, petit

pignon
deux chambres, cuisine. Soleil.
S'adresser: Evole 15, rez-de-
chaussée. » *

n aj uci

Beaux-Arts, quai
tout de suite ou pour date
ft convenir, beau ler étage de
six chambres, dont une In-
dépendante, chauffage cen-
tral, salle de bains, chambre
de bonne.

S'adresser Bassin 16. Télé-
phone 6 23 03 *

A louer pour le 24 Juin, ft
proximité de la gare,

APPARTEMENT
quatre chambres, tout con-
fort. Jardins d'agrément et po-
tager. Dépendances Prix rai-
sonnable. — S'adresser ft Chs
Blnggell . Cote 86. 

Bureau A. Hodel
architecte

PRÉBARREAU 23

Ponr le 24 juin ou
tout «le suite : beaux
appartements de
trois et quatre piè-
ces, salle de bains.
Avec ou sans chauf-
fage général. Acres*
facile et bonne si»
tualion. *

A louer pour le 24 mars

beau logement
deux chambres, cuisine, etc.
S'adresser Teinturerie Obrecht,
Seyon 5b.

Appartement remis ft neuf
ft louer tout de suite

trois chambres
et dépendances. S'adresser à
L. Bolchat, Moulins 17,

ETUDE CLERC
NOTAIRES

Rue du Musée 4 Tél. 514 68

A LOUER IMMÉDIATEMENT
OU POUR DATE A CONVENIR
Fontaine-André : trois cham-

bres, loggia, confort, con-
cierge.

Ecluse : deux et trois cham-
bres.

Chemin des Brandards : trois
chambres, chauffage cen-
tral, chambre de bain. Jar-
din. Prix : 70 fr.

Bue du Tertre : quatre cham-
bres. Jardin. Très belle si-
tuation.

Rue Pourtalès : quatre cham-
bres, chauffage central.

Parcs : deux chambres. Jar-
din.

Rue Desor : quatre chambres,
chauffage central, chambre
de bain.

Neubourg : deux chambres.
Rue Louls-Favre: deux cham-

bres.
24 MARS

Rue du Tertre : trois cham-
bres.

24 JUIN
Rue Pourtalès-Avenue du ler

Mars : quatre chambres,
chauffage central, éventuel-
lement chambre de bains.

Vieux-Châtel : quatre cham-
bres, chauffage central,
chambre de ' bains.

Rue du Bassin : cinq cham-
bres, chauffage central,
éventuellement chambre de
bains.

Evole : trois chambres.
Rue des Beaux-Arts, côté lac :

quatre chambres, chauffage
général, chambre de bains.

Faubourg de l'Hôpital: quatre
chambres, chauffage cen-
tral, éventuellement cham-
bre de bains 
A remettre très *

joli logement
trois chambres, tout confort.
Vue superbe, 120 fr. par mois
tout compris. Fontaine-André
No 8, Sme. — S'adresser ft
droite. AS 626 G

Saint-Nicolas 11
A louer pour le 24 mars ou

époque ft convenir, petit ap-
partement de trois pièces. —
Pour visiter, s'adresser ft M.
Béguin, Poudrières 41. 

COTE 76. — Pour le 24
mars logement de trois cham-
bres et dépendances, balcons,
soleil. — S'adresser : A. Ricm,
Guillaume-Farel 5, Serrières.*

A louer à proximité
immédiate de la su-
re, vaste apparte-
ment complètement
remis & neuf de 4
chambres avec gran-
de véranda, chauf-
fage central, bain,
service d'eau chau-
de. Prix fr. 110.—.
Etude Petitpierre et
ifotx,

ETUDE WAVRE
NOTAIRES

Palais Rougemont-Tél. 5 10 63

IMMÉDIATEMENT :
Escaliers du Chftleau : cinq

chambres.
Rue du Trésor : deux et six

chambres.
Rue du Chftteau : deux cham-

bres.
Chaudronniers : deux cham-

bres.
Rue des Moulins : une cham-

bre.
Maladlère : local de 850 m-'.

24 MARS ET 24 JUIN :
Rue de l'Orangerie : quatre

chambres, confort.
Beaux-Arts: quatre chambres,

confort,
Avenue du ler Mars : cinq

chambres.
Pince des Halles : cinq ou six

rtV^o mr\rûc
Faubourg du Ch&teau S six

chambres.
Charmettes : cinq chambres.
Crêt-Taconnet : sept cham-

bres.
Rue Matile : quatre cham-

bres,
Parcs : trois chambres, central

et bains.
Rue du Manège : local de 500

m', 

Chézard
A louer, disponible

tout de suite, bel ap-
partement de quatre
chambres et cuisine,
chauffage central,
dépendances, jardin
et verger.

S'adresser à Henri
Brand, Fontainemc-
lon. 

A louer pour le 24 Juin, *

Fahys 21
trois chambres, cuisine, dé-
pendances. Vue. S'adresser :
Cordonnerie Mazola . Fahys 21.

Pour le 24 mars
ou 24 juin

Villa Battieux 2a: cinq
ebambres, salle de bain,
chauffage central. Jardin.

S'adresser Gérance des Bâ-
timents, llnii 'i communal,
tél. 5 27 28. *.

A louer joli loge-
ment de 3 cham-
bres avec salle de
bain, situé dans le
quartier de Grise-
Pierre. Etude Petit-
plerre et Flotat.

Pour cause départ. & louer '

APPARTEMENT
de deux chambres, cuisine,
salle de bains, W.-O, chauf-
fage central, véranda, pour
24 mars ou époque à conve-
nir. S'adresser Comba-Borel
No 18, ler étage. 

Parcs B"
A louer, dans maison d'or-

dre, logements au soleil, trois
chambres et dépendances, bal-
con. S'adresser Bureau Fidu-
Clalre, G. Faessll. Tél. S 22 90.

Subions, â remettre
à prix avantageux,
bel appartement de
4 chambres, salle de
bain et chauffage
central. Etude Petit-
plcrre et IIo<7..

Etude Pierre Wavre
AVOCAT

Palais Rougemont
Téléphone 6 21 60

A louer immédiatement
ou pour époque ft convenir :
Avenue dn ler Mars : quatre

chambres.
Avenue du ler Mars : quatre

chambres, salle de bains.
Rue Salnt-Honoré : quatre

chambres.
Rue du Chftteau : trois cham-

bres. . -a
Ecluse ; trois chambres.
Rue Saint-Maurice : deux

chambres.
Rue du Neubourg: une cham-

bre.
Pour le 24 mars :

Rue Saint-Maurice : deux
chambres. •Pour le 24 Juin :

Rue Saint- .Maurice : trois
chambres, salle de bains,
chauffage central, 

Centre ville
A louer pour le 24 Juin ou

pour époque ft convenir, un
2me étage de cinq ou six piè-
ces, dons immeuble conforta-
ble et soigné. Conviendrait
éventuellement pour bureaux.
S'adresser Etude Wavre, no-
talres. 

A louer

bel appartement
au soleil, trois pièces, salle
de bain et toutes dépendan-
ces. S'adresser ft M. Ernest
Monnet, les Hauts-Geneveys.

A LOUER
PARCS, 3 chambres ; MOU-

LINS, 4 chambres et 2 cham-
bres ; FONTAINE-ANDRÉ , 3
chambres et Jardin ; FAU-
BOURG DU CHATEAU , local
pour garde-meubles, dépôt,
etc. ; MOULINS , grand ate-
lier. — S'adresser Etude G.
Etter, notaire, 7, rue de la
Serre.

i i ————.—

24 mars 1939
bel appartement de trois piè-
ces, chambre de bonne, bains,
eau chaude sur évier, central
général, prix modéré. S'adres-
ser ft Mme André Sandoz, rue
du Manège 1. 

¦ FEUILLE D'AVIS DE

Etude René LAi\T DBY
NOTAIRE

Concert 4 — Tél. 5 24 24

A LOUER
IMMEDIATEMENT OU POUR DATE A CONVENIR :

Chemin des Noyers (Serriô- Beauregard : quatre cham-
res) ; trois chambres, dé- bres, tout confort, bains, dé-pendances, pendances ; chauffage gé-

„ , - . néral, concierge.Brévards : trois chambres, , ._ _ .. _ _  , L ,
tout confort, bains, chauf- Ecluse u (Prébarreau) : trois
tage général, eau chaude. chambres bains, dépendan-
concierge ; dépendances. «*> chauffage central, con-r cierge.

Porcs : une chambre.
POUR LE 24 MARS :

Parcs : une chambre, une antichambre, terrasse.
POUR LE 24 JUIN :

Ecluse (Prébarreau) : apparte- Beauregard : quatre cham-
ment moderne, trois cham- bres, tout confort, bains,
bres, bains, dépendances, dépendances, chauffage gé-
chauffage central, concierge. néral. concierge.

Brévards : trois chambres, Ecluse: quatre chambres, con-
confort moderne, bains, dé- fort moderne, bains, dé-
pendances, chauffage gêné- pendances, chauffage- cen-
TW1 . coneleree tral concieree

PLACE PUKIlY , ft re-
mettre ler étage de 6
;hambres et vastes dé-
pendances. Central. Bain.
Conviendrait aussi pour
cabinet dentaire ou bu-
reaux. Etude Petitpierre
ît Hotz.

Etude Baillod & Berger
(TÉLÉPHONE 5.23.26.)

A L O U E R
pouf tout de suite ou époque à convenir

MANÈGE No 5 : FBG HOPITA L No 12 :
trois chambres, tout confort grande chambre lndépen-
moderne, chambre de bains dante. aveo eau courante,
installée, chauffage central POUDRIÈRE S No 17 :
général , service de concierge , trois chambres, chambre de
service d'eau chaude, nscen- bains Installée , chauffage
seur, balcons. central par appartement,

service de concierge, balconrARCS No 34 : et bow-wlndow, dépendan-
trois chambres, bow-wlndow, ces.
balcon, dépendances, cham- BEAUX-ARTS No 17 :bre de bains peut être 1ns- trois chambres chambre de
tallée suivant désir au pre- bains, chauffage central par
neU1'- appartement, balcon.

ROSIÈRE No 6 : RUE LOUIS-FAVRE No 23 :
quatre chambres, cuisine, Î5ÎLJS qUa?  ̂ caambres-
chambres de bains instal- dépendances, balcon,
lées, chauffage central par RUE DU TRÉSOR I a
appartement, bow-wlndow trois chambres, dépendan-
ou balcon. ces.

BEAUX LOCAUX, à l'usage de bureaux, magasins, en-
trepôt, garage.

FAUBOURG DE L'HOPITAL, ÉCLUSE, POUDRIÈRES,
SABLONS (Villamont), ROSIÈRE, DRAIZES.

Pour le 24 mars ou le 24 juin 1939
SABLONS , VILLAMONT : BATTIEUX No 1 :

trois et quatre chambres, trois chambres, chambre de
chambre de bains, chauffage bains, dépendances, part au
central général, dépendan- Jardin,
ces, balcon. PARCS No 44 :

DRAIZES No 4G : *e°
is enambres et dépendan-

deux et trois chambres , „.„^„ „_ .„ .chambre de bains, chauffa- PARCS No 42 .
ge central, part au Jardin. maison familiale, sept cham-

bres, jardin.
PARCS NO 105 : HOPITAL No U :

trois chambres et dépendan- trois chambres et dépendan-
ces, ces.

RUE DES POTEAUX 5 : POUDRIÈRES No 15 :
trois chambres et dépendan- ^Mn»- ottw' ge central par appartement,

ler MARS No 20 : service de concierge, balcon
quatre chambres et dépen- et bow-window , dépendan-
clances. cos *



Je suis
ravie...
de ma nouvelle machine ft
coudre suisse HELVETIA de
qualité , douce, robuste, silen-
cieuse. Demandez le prospec-
tus Intéressant, s. v. p.

Fabrique suisse de machines
ft coudre S. A. HELVETIA.
Représentant pour le canton :
M. Adrien CLOTTU. Cornaux.

/'Aïitbraciiif

MACHINES
A COUDRE
d'occasion, sortant de révi-
sion à enlever tout de suite.
Helvétla plate centrale, Hel-
vétla à pied, etc.

Couseuses Modernes S. A.
Faubourg de l'Hôpital 1

/ 'Anthraeine

Z'AwUiracirve

On cherche à louer pour
tout de suite CHAMBRE
meublée tranquille, chauffa-
ge central, bain , déjeuner,
proximité de la poste. Adres-
ser offres écrites avec prix a
C. V. 548 au bureau de la
Feuille d'avis. 

On cherche à louer pour le
24 Juin 1939 entre Neuchâtel
et Colombier

APPARTEMENT
cinq chambres plus chambre
de bonne, avec confort, Jar-
din et garage. Adresser offres
écrites à O. Z. 543 au bureau
de la Feuille d'avis. 

Pour le 24 Juin , on deman-
de à louer, en ville ou aux
abords Immédiats, une

MAISON
minimum huit à dix cham-
bres, ou un appartement, ou
deux appartements contigus.
Jardin. Achat éventuel.

Adresser offres écrites &
D. M. 545 au bureau de la
Feuille d'avis. 

Je cherche
l 1 LI 'ciramore non meuuiee

indépendante, chauffée, si
possible avec eau courante.
Adresser offres écrites à A. L.
552 au bureau de la Feuille
d'avis.

Ménage tranquille cherche

LOGEMENT
trois pièces dans quartier de
l'est. Faire offres écrites à
M. B. 551 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche pour le 24 juin

APPARTEMENT
de quatre ou cinq chambres,
au centre ou prés de la gare.

Adresser offres écrites à
O. C. 531 au bureau de la
Feuille d'avis.

On cherche à louer tout de
suite, au centre de la ville, un

LOCAL
pour magasin-atelier. Adres-
ser offres à Case postale 6443,
Neuchâtel .

On cherche ft louer â Neu-
châtel ou dans les environs,
pour le printemps ou date à
convenir,

petite villa
ou appartement de cinq
chambres, plus chambre de
bonne. Si possible vue et Jar-
din. Adresser offres écrites,
détaillées, à L. T. V. 510 au
bureau de la Feuille d'avis.

On cherche

pensionnat
où jeune fille pourrait ap-
prendre la langue française à
fond . Offres détaillées à E.
Schlumpf , Bcudenfcldstrasse
42, Berne. SA 16.702 B

Jeune fille ou jeune hom-
me désirant apprendre la

langue allemande
trouverait bonne pension
dans famille d'instituteur.
Occasion de suivre l'école se-
condaire (avec leçons de cui-
sine et de travaux à l'aiguil-
le) ou l'école cantonale de
Soleure. Adresser offres à Dr
Butikofer, maître de secon-
daires, Wiedlisbach (Berne).

Bonne pension
repas Isolés. Musée 7, rez-de-
chaussée. Téléphone B 17 73 +

MARIAGE
Monsieur, 31 ans, présen-

tant bien, désire rencontrer
demoiselle ou veuve commer-
çante ayant avoir. Ecrire en

joignant photographie si-
gnée. Pas sérieux s'abstenir.
Adresser offres sous chiffres
33. Poste restante, Neuchâtel.
Soucieuses de votre bonheur

Mesdawnes
et vous MESDEMOISELLES
qui désirez vous marier, abon-
nez-vous aux cours-conféren-
ces féminins. Demandez pro-
gramme spécimen gratuit à,
Mlle Baumgartner, Morcote.

mange
Famille de Berne désire

placer sa fille unique (15
ans) dans famille cultivée de
Neuchâtel, où elle pourrait
apprendre la langue françai-
se. Prendrait garçon, fille ou
étudiant en échange. Excel-
lente occasion d'apprendre la
langue allemande. Offres â
Charles Thohe, rédacteur,
Srhiinzllstrasse 59. Berne,

STUDIO meublé, Indépen-
dant, tout confort. Beaux-
Arts 9, rez-de-chaussée.

Chambre meublée
central, balcon. Eventuelle-
ment pension. — Fahys 137.

Belle chambre, confort,
Vieux-Châtel 21.

Près de la gare, jolie cham-
bre au soleil. — Côte 19, 1er.

Je suis acheteur de tout

matériel d'occasion
d'usines ou de liquidations
ainsi que moteurs électri-
ques. — Adresser offres écri-
tes, avec détails, à M. O. 541
au bureau de la Feuille d'avis.

Vélo de dame
moderne, en parfait état se-
îait acheté au comptant. —
Faire offres détaillées avec
prix sous O. B. 1939, poste
restante, Corcelles.

On cherche logement
en ville, pour le 24 juin prochain, quatre-cinq cham-
bres, central , confort, Jardin. — Adresser offres écrites à
A S. 555 au bureau de la Feuille d'avis.

I

^Btefc Formidable, f
N ĵJL

 ̂
ce choix, vraiment très intéressant, 

, %JÊ
gg3^__^«N^y je ne 

voudrais pas manquer d'en acheter quel- A

^
SjS5}|§Sgi* ques paires. Voilà qu 'on parle de notre exposit ion "*£

^̂ Éfc - - Bfc^ -. actuelle de chaussures bon marché. ^Ê

_^̂ 5HsHS  ̂ Souliers 
crêpe 

de. 
Chine  

3.80 

Qw
Nral^vëï3^3r Souliers cuir noir et fanta is ie  5.80 j fr
>^É@|lg!5b-

 ̂
Souliers noir , bleu , brun 7.80 J*f

'Ŝ Si^^^^^  ̂ Rottes d'aviateurs 36/39 . . 12.80 25

^xBE HHS >̂ Cafignons montants. . • 4.80 wj
^gfc/j=5|§lspJB Richelieu noir et brun . . . .  9.80 et 7.80 g|

<s|j*SteiÈS*v3i>8r Bottines box 2 semelles 9.80 3*
NjsjjS ^K)^>^ Souliers de travail ferrés 10.80 ^P

Ï?j4 ^^^BKwîw Souliers sport , cuir chromé 12.80 flfc' ;-:, *|CËl̂ ëSp^ir Souliers ski 25.— 1S.80 12.80 ,'-*'

I  ̂
J. KI/RTH 

1

Machines à tricoter M® 8
jauge 32

On achèterait deux machines à tricoter Dubied d'oc-
casion, même anciennes. — Faire offres en indiquant
le type, la longueur, le numéro et l'état actuel de la
machine sous chiffres P 1192 N à Publicitas, Neuchâtel*

H Attention M
n| Jusqu 'à f in  février ¦§

| 10 °/o i
;'¦« Superbes occasions BS
I en Bijouterie, Orfè- 9
! vrerie, Horlogerie 19

fjH des meilleures ĴEt
|j ĵ marques 'é&f
p>&3 Articles de qualité 38}
,^S| VOIR LA VITRINE f f f î

|0. MARTHlB
¦ Bijouterie du Trésor 2 ¦

M NEUCHATEL jpjJ

Avant de faire
poser un

PAPIER
PEINT...

voyez notre riche
collection.

demandez - nous
conseil.

fcCMRJS
ii MAURICE ;Nà£s^inrcHÂTn.

lâu Négoce
I Tél. 5 36 37 - Château 4
I Vente et achat de meu-
B oies, antiquités, habits
I chaussures, ete Prix m-
I (-pressants. C. KIOEV

Y Madame et Monsieur X
X E. GANGUTLLET ont la X
X joie d'annoncer à leurs X
A amis et connaissances la o
O naissance de leur petite o

s? Jocelyne-Renée x
<> Clinique du Bas-de- O
y Sachet , Cortalllod , y
9 le 26 janvier 1939. V
OOOOOOOOOOOOOOOOOO

Vos

analyses
d'urine

a la
Pharmacie

F. TRIPET
SEYON 4 Neuchâtel
Téléphone 5 11 44 *

A vendre d'occasion
caisse

enregistreuse
pour commerce, à l'état de
neuf . Bon marché. S'adresser
à M. Bohrer, Parcs 53, Télé-
phone 5 32 12. 

Vin rouge tessinois
(plants américains)

à 60 c. le litre.
NOSTRANO TESSINOIS

à 80 c. le litre, départ gare
Locarno, contre rembourse-
ment, en bouteilles de 50 1.

Frères Franscella, Minusio-
Loearno. AS 1697 Lo

MBHMI———i

— Le
miel pur 
— est
beaucoup plus 

qu'une friandise
c'est un 

merveilleux
producteur d'énergie

miel du pays
à Fr. 1.— 2.— 4.— le

% K 1kg.
en jolies boîtes 

paraffinées

ZIMMERMANN S. A.

Gratis...
le onzième paquet de café
« Usego » dans les magasins
Meier. TJn immense tube de
moutarde Fredy à 50 c. Un
vin d'Algérie vieux, pas cher.
Le blanc « Mon Soleil » 1937
à 1 fr . 20 le litre. Une tomme
pour le dessert à 30 c, ex-
quis !

/'Afirtiracine

Meubles anciens
Belles armoires Ls XHI et

La XIV, table Ls xm à al-
longes, dix fortes chaises em-
pire noyer, deux bureaux-com-
modes Ls XV et XVI, un an-
cien fauteuil Ls XV, au petit
point, chaises de vestibule
bols, deux commodes Ls XVI,
rustiques, bergères, et quan-
tité d'autres meubles de style.
Ed. Paris, rue Haute 15, Co-
lombier, l'aprés-mldl.

L,e pr

A vendre, à conditions ex-
ceptionnelles,

immeuble locatif
rapport environ 5000 fr. ; on
traiterait avec 15.000 francs
comptant. Placement Intéres-
sant. Ecrire sous D. C. 47 pos-
te restante, Neuchâtel .

YVERDON, rue du Lac
à vendre immeuble de
quatre appartements avec
MAGASIN, arrière-magasin,
grande cave voûtée.

Situation commerciale de
1er ordre . Accès sur deux
rues.

Conviendrait spécialement
pour commerce d'ALIMEN-
TATION.

Renseignements : ETUDE
M. SCHMIDHAUSER, notaire,
ïverdon . P 442-1 Yv

A vendre

aux Verrières
maison comprenant café et
petit rural. Conviendrait &
charron, artisan ou marchand
de bétail. S'adresser au Café
Montagnard , les Verrières.

A vendre à Neuchâtel :

immeubles locatifs
neufs

de 6 et 10 logements. Excel-
lente construction. Situation
1er ordre. Vue Imprenable.

Faire offres écrites sous
chitfres M. B. 385 au bureau
de la Feuille d'avis. •

L 'Intermédiaire
à votre dispositio n

POUR
vendre ou acheter

UN IMMEUBLE ,
remettre ou reprendre

UN COMMERCE,
ADRESSEZ-VOUS A

L'INTERMEDIAIRE
rue du Trésor 1

Neuchâtel — Tél. 5 14 76

Belle propriété
à vendre ou à louer
comprenant maison de maî-
tres de douze pièces et dé-
pendances, maison de Jardi-
nier de trois chambres et Jar-
din-verger de 3000 m». Situa-
tion admirable dans le haut
Ue la ville. Vue magnifique et
Imprenable. A été occupée
pendant dix ans par un pen-
sionnat. S'adresser — Etude
Wavre. notaires.

Etude Coulon & Ribaux
Notaires et avocat

BOUDRY
Téléphone A40 34

A VENDRE
CORTAILLOD (Poissine)
PETITE MAISON sept pièces,
cuisine, bain , lesslverie, cave,
ealetas , eaux , gaz, électricité.
"00 m-' de terrain . Bonnes
conditions. — Prix : 28,000 fr.

COLOMBIER
Belle mnlson à trois loge-

ments. Situation agréable . -Immeuble de rapport . Prix :50.000 fr .

COMMERCE
A REMETTRE

Pour raison de santé, a f'o-
Inmhter . Commerce cle mer-
ccrle-bouneterle . Conditions
intéressantes.
, Pour tous renseignements,« adresser à l 'Etude Coulon et

«Baux, i Boudry. Tél . 6 40 34

A LOUER
N'eucluitel (Clos-Brochet),

Pour le 24 Juin , appartement
Je huit chambres, tout con-fort , garage , partie à grand
Jardin, vue imprenable. —
•«0 francs.

COLOMBIEK: quatre cham-6rw. batn , 85 fr. ;
'rois chambres, bain, 70 fr.;
SMage, 15 fr .
CORTAILLOD : deux cham-

Jrçs, dépendances et Jardin ,25 fr.
AREVSE : deux grandes

'«ambres, 30 fr. *

epose : A. HUMMEL.
A vendre à Neuchâtel

maison de rapport
de trois logements et mngii-
sin. bien située. Adresser of-
fres écrites à B. C. 437 au bu-
reau de la Feuille d'avis. *

Une génisse
prête , à vendre. — Ch. Hu-
guelet , Clémesin .

Cordonnerie
à remettre tout de suite ou
à convenir ; seule au village.
S'adresser à René Perrin , Cor-
celles sur Chavornay.

fêle! du Val-de-Ruz
Fr. 4.— le kg. rendu à domi-
cile en ville. — Gaffner, api-
culteur, la Borcarderle, Va-
langin. Tél. 6 91 18.

CRAVATi«TRIWICK»
inf roissable , lavable 3.50

WiCKIHALDER BTC5.,

! VEHICULES fl MOTEURS El
S BICYCLETTES D'OCCASION

Cette rubrique parait les mardis. Jeudis et samedis

f AUTOMOBILES Camionnette
Citroën B 14, 8 CV., en

et motocyclettes bon état de marche. Bas
m prix. — Schurch et Co,
KJ Faubourg du Crêt 23.

A vendre une ¥0ïÙ Vi 8
RSnSfl!©i!lff»!ri«»fo« 12 Hp - neuve, roulé :;..!
mUtUaabUbïJt; 750o km. à enlever cause

H 500 TT, en parfait état. double emploi (Jamais H
j S'adresser Cité Martini accidentée) : Fr. 3900. — . [gi; } No 21, Marin. Ecrire Case postale r|

m̂m No 22.778, Payerne.

Belles occasions il
vendues avec garantie

I CONDUITES INTEK1EUKES ET CABRIOLETS |§
i A PRIX INTÉRESSANTS '

p
| Demandez la Uste complète et détaillée au U

Garage Segessemann
PRÉBAHPEAU NEUCHATEL * i -î

flHBBBiBiBBBl Un •"̂  OU entendu est vendu.
^^^^^%^E^Éf ^e P°stc consommant très peu
|pwi|'¥f$%i8!^3'$ d'électricité, construction ingé-

"<-. r ' J 'C**' MP nieuse, éliminant les parasites.
{SI WÈÏM^ j j ^ Ê Ê L W Ëf f l  Ondes courtes parfaites

ATTENTION ! MS?^^^^W^^â» '
A Neuchâtel , en vente |5|s W!ijÊLÉ%sti*\m3BlLseu lement  chez aS^S^aS^aeE^r̂ ragarWliiiM

_.« Maison spécialisée, intégralement

jï » Demandez uniquement &?£

I le poulet nourri au lait 1
; J prêt â rôtir f>|

| masrque Hi§^A<i i

I Boecherie RORRER-MATI LEI
|| Hôpital 15 Tél. 5 26 05 tffi

Contre la toux

Sirop Emdé
Prix du flacon fr. 3.-

Pharmacie

M. DROZ
Rue Saint-Maurice 2

Rue du Concert
Tel 5 34 44 *

mm
L'OtiÂNGÉ
DFQUALITÉ

I 

Blanc 1939
Grande vente de

chemises, col attenant
pour messieurs

à 6.90, 5.90 et 4.90
chez

Guye -Prêtre
Salnt-Honoré Numa-Droz

Magasin neuchâtelois

S o l d e s
Disques

de gramophone
95 c. pièce

chez C. MVIXER

I

Au Vaisseau, Bassin 10
1er étage

SOLDES

; THÉS

250 gr .  Fr. 1.50
125 " » - .80

*7CHÎf1zMîCHEL

!¦¦— iiwiiii iiMwi»^«aB«a3omra

SOLDES

BAROMÈTRES ET
RÉGULATEURS \

-JCHÎnzMkHEt.

H NOTRE GRANDE I

1 ^Qg Oipriepeiir tais 1
•̂ V r% îr®s avantageuse H

M ^kX W&'(? DIRECTOIRE ^20 H
K ' ^***̂ !, ^W^^^̂ Sii en charmeuse mi-mate, avec bord jB K is

I W "iy \ \ CHEMISE A60 1[: " ^4^-
 ̂ ^\ en fil et soie, tricot fantaisie, gar- m | 1

f M  <;^^^^^^ Ê&. 
4HB^J 

,r'p va 'c'nc i ennes- façon soutien- JÊ^ ¥pM
l j  4$Wî ISfe. Pm,̂ égorge ou 

culotte assortie, la pièoe *¦*" fM

i t \^K *f f l  I CHEMISE îiméricaine |̂   ̂f|j |

; \ j èfrfflilÉ COMBINAISON êm&Q [ |
r ' ;WS^^-: ^ 1 :?; f "' 

et so
'c'' faco" cintrée , forme S \' ĵ

' ^; ^^S \- :: ,S 1 if rondo , applications satin , ciel et jffL p5l

^ ¥ ¦ feB l̂ CHEMISE DE NUIT «|fîQ M
1 ''¦ /^V §r"*'̂ '^ i! \ '" charmeuse, dessin fantaisie . |S&! |?;i

,/^^v /\^r'̂ ^w :;' \ l'ichemenl garnie , salin JE |L ; H
| 1 «%: ^^SfSpy i :̂ 6̂8&ByBfc\ la chemise de nuit ^̂  ff î q

,f  ê j  w / PARURE 3 PIÈCES J8û1 11S / .. s. j comprenant: chemise, culotte et f f j Ê  j folIra ^^t / I combinaison en charmeuse , gar- § *mb j • >.-t
¦ ^ é S È s Y ^f  ?:': 5: ' ' ii:: | ule dentelle, rose et ciel , J§J i i* ;'5

!̂ ^^̂ 
VISITEZ NOS VI TRINES SPECIALES îÈ

V E N D  B O N  E T  B O N  M A R C H É  l

IS8MBIBBHBAiMBBI9 ~mmBBBÊ*\**wL*\*\\\\\**u\*m\^^

m********ms as i 39 m**mm-mmmmm*amamm

Administration : 1, rue duTemple-Nenf.
Rédaction : 3, me dn Temple-Neuf.

Bureau ouvert de 7 h. 30 à 12 h. et de
13 h. 45 à 17 h. 30. Samedi jnsqn a midi.

Régie extra - cantonale t Annonces-
Suisses S. A., Neuchâtel et succursales.

—=——^— 3 J
Emplacements spéciaux exigés, 20 °/o

de surcharge.

Les avis mortuaires, tardifs et urgents
sont reçus jusqu'à 4 h. 30 du matin»

La rédaction ne répond pas des manus-
crits et ne se charge pas de les renvoyer»

Office des poursuites de Neuchâtel

Enchères publiques
Le jeudi 2 février 1939, dès 14 heures, l'Office des

poursuites vendra par voie d'enchères publiques, au
local des ventes, rue de l'Ancien-Hôtel-de-ville :

Une caisse enregistreuse électrique «National», qua-
tre services, état de neuf ;

une cuisinière à gaz, émaillée, quatre feux , une cham-
bre à coucher comprenant : un lif complet, deux places,
d'eux chaises, un lavabo, une table: une dite comprenant:
deux lits à une place, une table, un lavabo, trois chai-
ses, une armoire, un canapé, deux tables de nuit; sept
tapis de table; une glace; une machine à couper le
jamb on; un accordéon « Hercule»;  une machine à
écrire portative « Remington Junior»;  un lot de ciga-
res; un lot Porto blanc; un petit char à ridelles, neuf;
un bureau-secrétaire morferne, bois dur, éfa t de neuf;
une table à rallonges et quatre chaises chêne; un divan
moquette grise; un piano brun « Hûni et Hubert»; un
appareil de T. S. F. « Philips », cinq lampes; un aspi-
rateur â poussière Purator; un violon; une zither; ainsi
que de nombreux autres objets.

La vente aura lieu au comptant et conformément
à la loi fédérale sur la poursuite pour deftes et la
faillite.

OFFICE DES POURSUITES :
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P I E R R E  C H A N I A I N E

A tort ou à raison, toute ré-
sistance, devant une personne, élé-
gante et jolie, lui paraît difficile,
et même un peu ridicule. Dès l'ins-
tant que Tellier plaît à Mme de
Brollières, je suis à peu près cer-
tain qu 'il est fichu!

Cet exposé un peu simpliste sur
la psychologie des rapports précon-
jugaux amusa beaucoup Monique.

— En ce qui concerne M. Tellier,
objecta-t-elle, je suis peut-être — et
vous m'en excuserez — d'un avis
un peu différent du vôtre.

Inquiet , l'abbé interrogea du re-
gard.

— Tu as surpris un indice qui
peut faire craindre l'échec de mes
projets?

— Non. Mais, si son esprit n'est
pas très développ é, votre ami doit
posséder une volonté tenace, diffici-
lement vulnérable à la patience ou
à la ruse, et ses sentiments pour
Mme de Brollières ne semblent pas,

à mon avis, assez ardents pour vous
faire espérer un triomphe prochain.

— Qu 'est-ce qui te fait croire cela,
ma petite?

— Rien. Ou du moins pas grand'-
chose : mon instinct seulement.

Vers dix heures, alors que l'abbé
se rendait jusqu 'à l'église du bourg,
la jeune fille poussa jusqu 'à la pla-
ge, pour s'y baigner. Elle y rencon-
tra Arnaud, qui était venu du châ-
teau.

— Eh bien ! demanda-t-elle, êtes-
vous bien rentré, hier soir, avec
Mme de Brollières?

Un sourire un peu contraint se
dessina aux lèvres de l'armateur.

— J'aurais préféré rester avec
vous.

Très femme, peut-être un peu ros-
se, elle répli qua :

— Vous n 'avez donc pas plaisir
à vous trouver seul avec elle?

Et comme il levait les épaules
pour exprimer une pensée qu'elle
avait déjà devinée :

— Elle semble pourtant avoir un
gros penchant pour vous.

— C'est une hypothèse.
— Une certitude.
Il la regarda , un peu étonné qu'el-

le se montrât aussi affirmative.
— Qui vous a dit cela?
— L'abbé Vignal , qui souhaite de

tout son cœur un mariage entre elle
et vous.

Il y eut un silence. Ils firent côte
à côte quelques pas, sur le sable.

Et puis, s arrêtant et se tournant
vers elle , l'armateur questionna:

— Vous pensez que ce serait le
bonheur ?

A son tour, elle eut un geste de
scepticisme :

— Je ne sais pas. Le bonheur est
en soi-même et il suffit de n 'être pas
trop exigeant pour avoir des chances
de l'atteindre.

Arnaud hocha la tête et, reprenant
sa marche, il soupira :

— Hélas ! Je suis exigeant. Je ne
me résigne pas à demeurer éternel-
lement veuf de la femme que j'avais
rêvée.

La jeune fille le regarda , afi n de
faire naître à ses lèvres un aveu qui
couvait. Alors, il se rapprocha d'elle
et, baissant la voix, comme pour
donner plus d'importance aux mots
qu 'il allait dire :

— Cette femme, Monique, vous ne
pouvez savoir combien elle vous res-
semble.

Il avait mis, dans ces simples mots,
tant d'émotion , tant d'espérance et
aussi tant d'ardeuf, qu'elle se sentit
bouleversée.

— Tant pis ! poursuivit-il après un
geste décidé. II faut que j e vous
parle. Vous avez fait sur moi une im-
pression que rien ne parviendra ja-
mais à effacer, ni même à atténuer.
Je vous aime. Et le sentiment que,
dès la première minute, j'ai éprouvé
pour vous, n*a fait qu'augmenter
quand j'ai connu votre tranquille

courage et la loyauté de votre carac-
tère. Je suis un homme qui s'est fait
lui-même, et je sais, par expérience,
ce qu'il en coûte d'efforts patients
et répétés pour surgir de la médio-
crité. Vous avez vraisemblablement
conscience — car vous êtes intelli-
gente et sensible — de la tâche écra-
sante qui va s'imposer à vous. Mais
vous n'avez aucune crainte et je
suis sûr que vous n'aurez pas de
défaillances. Ce que j'admire en
vous, ce n 'est pas seulement le char-
me, la grâce et la beauté, mais la
silencieuse vertu. Et si vous estimez
que je ne suis pas trop vieux pour
vous, je me déclarerai prêt à mettre
à vos pieds mon nom et ma fortu-
ne.

Elle le laissait parler et l'ardeur
qu'il apportait à la convaincre lui
était douce. Quand elle comparait
la tendre délicatesse dont il usait
à son égard , avec la brusquerie de
ce Vincent que l'abbé Vignal avait ,
un instant , pensé à lui donner pour
époux, elle sentait facilement ses
préférences s'accuser.

Ils étaient arrivés près de l'em-
barcadère. Le ciel, où s'étaient accu-
mulés des nuages sombres, laissait
présager l'orage. Ceux des baigneurs
qui s'étaient aventurés dans des em
barcations de plaisance se hâtaient
de rentrer. Des flâneurs, étendus
sur la plage, se repliaient vers des
refuges.

Soudain , des éclairs zébrèrent

l'horizon. Un roulement sourd et
continu déchira le silence; quelques
gouttes d'eau s'écrasèrent sur le sol ,
précédant une pluie lourde et mas-
sive.

Monique, qui n 'était vêtue que d'un
pyjama léger, fut vite transpercée.
Alors, spontanément, Arnaud enle-
va son veston et le jeta sur les
épaules de la jeune fille.

— Tenez , ordonna-t-il. Je ne veux
pas que vous preniez froid.

— Mais vous? interrogea-t-elle.
— Oh! moi... je suis solide.
Ils allèrent s'abriter sous l'embar-

cadère, sans rien dire, les yeux
fixés vers l'horizon que hachurait
l'averse.

Enfin , lorsque la pluie se fut apai-
sée, ils revinrent vers la plage.

— Pour en f inir , dit Arnaud , avec
notre conversation interrompue,
laissez-moi vous prier, Moni que, de
réfléchir. Je ne vous demande pas
tout de suite de réponse. Attendez
deux ou trois jours. Il vous suffira,
alors, d'un gest • pour me faire com-
prendre si je puis espérer ou si je
dois renoncer à un bonheur que je
désire de toutes les forces de mon
cœur. Sachez seulement que si vous
acceptez , il y aura , sur la terre, un
homme qui vous devra tout , et qui
ne l'oubliera pas.

Ils étaient ma intenant arrivés de-
vant la gri l le de la villa qu 'habitait
Dachères. Elle ne lui répondit rien ,
mais, dans le sourire qu'elle impri-

ma à ses lèvres, dans le geste cor-
dial qu'elle fit , en lui tendant la
main , il comprit qu 'il y avait en
elle une bienveillance dont il pou-
vait tout espérer.

xm
Lorsque Arnaud l'eut quittée, Mo-

ni que alla passer une robe de lai-
nage. Après quoi , elle s'étendit sur
un divan et se laissa aller à médi-
ter.

Elle pensait , bien entendu , à ce
que lui avait dit Arnaud. Certes, il
lui plaisait , autant  par sa tenue et
par sa dist inction que par les qua-
lités morales qu 'elle avait cru dis-
cerner en lui , et dont l'abbé Vignal
semblait se porter garant. Evidem-
ment , il était son aîné de plus de
vingt ans , mais cette différence d 'â-
ge, quel que sensible qu'elle fût , de-
vait-elle faire obstacle à son bon-
heur? Elle avait entendu l'armateur
dire au curé de Cantil lac qu 'en
fouil lant  dans le passé, on trouva it
des exemples de femmes ayant , de
notoriété publi que, été follement
éprises d'époux plus âgés qu'elles.
N'avait-il pas cité l'exemple de Mor-
ny?

Les attentions d'Arnaud lui laiS'
saient espérer une tendresse que, de-
puis la mort de sa mère, elle avail
toujours appelée de toutes ses for-
ces, et sans laquelle la vie en com-
mun lui paraissait impossible. Elle

PARIS, 25. — La 12me Chambre
correctionnelle vient d'être saisie
d'une curieuse affaire, à la demande
de Mme Lucie qui , malgré ce nom
peu patronymique, n'en déclare pas
moins avoir de la branche.

Selon ses dires, Mme Lucie ne
serait autre , en effet , que l'authen-
tique petite-fille de la reine Victoria.

— Je suis née, confiait-elle l'an
dernier à un avocat parisien , d' un
mariage secret entre le duc de Cla-
rence, fils aîné du roi Edouard Vil ,
et sa cousine germaine, la princesse
Frédérique Victoria , née de Hohcn-
zollern , sœur de Guillaume.

C'est le 22 septembre 1890 que je
fus déclarée à la mairie du lOme ar-
rondissement sous le seul prénom de
Lucie. Elevée à la campagne, c'est
beaucoup plus tard que j'ai connu le
secref de mon illustre naissance. Je
suis en mesure de la prouver par
un tatouage héraldique.

Mme Lucie prétend que le récif de
son aventure fait dans un journ al lui
a porté préjudice et elle demande
un franc de dommages-intérêts.
Avant de se prononcer, les juges de
la 12me Chambre demandent à voir
le tatouage.

Madame Lucie
se prétend

la petite - f ille
de la reine Victoria

Le Comité d'organisation
de l'Exposition nationale

Le 20 janvier 1939 le comité d'or-
ganisation de l'Exposition nationa-
le suisse a tenu sous la présidence
de M. Hans Streuli , conseiller d'Etat
à Zurich, sa 16 me séance. Dans son
rapport, le président souligna les
mesures prises par le comité direc-
teur concernant le festival officiel
et la cantate.

Le_ comité a procédé a quelques
élections complémentaires. Le con-
seiller fédéral Wetter , second vice-
président, quitte la grande commis-
sion de l'Exposition. A sa place le
ministre Hans Sulzer, à Winterthour,
président de la Société suisse du
commerce et de l ' industrie a été
élu. Pour succéder à M. O. Schaerrer,
le conseiller d'Etat schaffhousois
décédé tout récemment, le comité
d'organisation a élu le conseiller
d'Etat Gustave Schoch , à Schaffhou-
se comme représentant du canton
de Schaffhouse dans la grande com-
mission de l'Exposition. Sur propo-
sition du conseiller fédéral Obrecht ,
président de la grande commission
de l'Exposition , M. Willi , nouveau
directeur de l'Office fédéral de l'in-
dustrie, des métiers et du travail , a
été élu membre de la grande com-
mission de l'Exposition. M. P. Reng-
gli et M. W. Meile des C.F.F. ont
été confirmés comme membres de
la G.C.E. M. WeCter quitte le comité
d'organisation sur sa demande , de
même que M. Karl Naef. président
de la société des écrivains, oui a
été nommé chef des mani fes ta t i ons
artistiques et des festivités de l'Ex-
position nationale. A la pince de M.
Naef. l'assemblée a élu M. Félix
Mœschlln, Uetikon . comme nouveau
membre du comité d'organisation.

Communiqués
Conférence de M. M. Goguel

Pour leur troisième conférence, les
Amis de la pensée protestante ont lait
appel à un historien réputé des origines
chrétiennes, M. Maurice Goguel, proles-
seur à la Sorbonne et & l'école des hau-
tes études, doyen de la faculté de théolo-
gie protestante de Paris. M. Goguel en-
tretiendra ses auditeurs de « l'unité et de
la diversité du christianisme primitif ».
Au moment où l'on parle beaucoup d'u-
nité chrétienne , il sera bon de pouvoir ,
sous la conduite d'un guide aussi com-
pétent, remonter aux origines du chris-
tianisme et constater que l'Eglise primi-
tive a non seulement connu, mais ad-
mis une certaine diversité de doctrine et
de constitution , diversité par ailleurs
parfaitement compatible avec l'unité
fondamentale de l'Eglise, corps de
Christ. Cette conférence, publique et gra-
tuite, sera donnée lundi soir 30 Janvier,
a. l'Aula de l'université.

Emissions radiophoniques
de samedi

(Extrait du luurual < Le Radio o )
SOTTENS: 12.29. l'heure. 12.30. Inform.

12.40 , musique pour les enfants. 13 h.,
le courrier du skieur. 13.10. quatuor vo-
cal. 13.35, musique légère. 14 h., cours
d'Initiation musicale. 14.20, musique an-
cienne. 14.45, < Hamlet s, de Shakespeare.
15.40, musique légère . 16 h., thé-dansant.
16.30, lectures. 16.45. danse. 16.59, l'heure .
17 h., musique légère. 17.20, disques
17.40, musique légère. 18 h., cloches-
18.05 , pour les tout petits. 18.35. chan-
sons enfantines. 18.50, les lettres et les
arts en Suisse Italienne. 19 h., chansons.
19.30. politique fédérale . 19.40, le ski aux
Etats-Unis. 19.50 , inform. 20 h., kaléi-
doscope radiophonlque. 20.30. soirée
Jaques-Dalcroze. 2150, « Mouvement Ju-
diciaire », comédie d'HervUllez. 22 h.,
danse.

Télédiffusion: 11.15 (Bordeaux), con-
cert. 12 h. (Lugano), concert.

BEROMUNSTER: 12 n„ extraits d'oeu-
vres de Wagner. 12.40, concert récréatif.
13.45 , musique de films. 14.30 , accordéon.
15.30, chœurs. 17 h., concert . 18.15 , pia-
no. 19.40, musique ancienne. 21 h..
extraits d'opéras anciens. 21.15 , comédie
sur les belles-mères. 21.45 , disques. 22
h., danse.

Télédiffusion: 11 h. (Bordeaux), con-
cert 23 h. (Vienne), orchestre.

MONTE-CENERI: 12 h., orchestre.
12.40 et 13.10, disques. 17 h., concert. 20
h., concert par le R.O. 20.30, soirée
Jaques-Dalcroze. 22 h., orchestre.

Télédiffusion (programme européen
pour Neuchâtel) :

EUROPE I: 14.10 (Vienne), fanfare.
16 h. (SaarbrUcken), concert varié. 18.15
(Vienne), disques. 20.10 , variétés.

EUROPE II: 22.55 (Strasbourg), musi-
que de genre. 14.05 (Paris), pour les
malades. 15.30 (Grenoble), concert. 18 h.
(Paris), concert Lamoureux. 21 h.,
a Faust » , opéra de Gounod.

RADIO-PARIS: 10.45 , concert sympho-
nlque. 13.45, musique variée. 16.30, piano.
17.45, violoncelle. 20 h., musique variée.
21.15. violon. 22.10, variétés.

DROITWICH: 15.30, « Les noces de Fi-
garo », opéra de Mozart.

PARIS P.T.T.: 18 h., concert Lamou-
reux.

LONDRES REG.: 20.35, concert sym-
phonlque.

BORDEAUX: 21 h., « Faust », opéra de
Gounod.

BRUXELLES: 21 h., musique belge.
ROME: 21 h., « Frère Gherardo », opéra

de Pizzettl.
MARSEILLE: 21;30, concert symphonl-

que.
BUDAPEST: 22.45 , orchestre de l'Opéra.

Demain dimanche
SOTTENS: 9.55, cloches. 10 h., culte

protestant . 11.15, enregistrements en pre-
mière audition. 12 h., causerie sur le
pécher. 12JiO, inform. 12.40, disques. 13
h., musique légère. 13.35, musique popu-
laire. 14.10, disques de J.-F. Haendel.
15.15, reportage d'un match de football.
16.10, the-dansant . 17 h., « Misse Solem-
nls », de Beethoven. 18.35, causerie catho-
lique. 18.55, musique légère. 19.25, la
solidarité. 19.30, dimanche sportif . 19.50,
lnlorm. 20 h., « Ménage d'automne », ro-
man radiophonlque de Gerval et Penay.
20.30, ia quinzaine sonore. 20.55 , musi-
que de chambre. 22 h., danse.

Télédiffusion: 9.40 (Paris), concert.
BEROMUNSTER: 10 h., cuite protes-

tant. 10.45, cembalo. 11 h., quatuor à
cordes. 12 h., musique française. 12.40,
concert choral. 13.50, musique champê-
tre. 15 h„ chant. 16 h., accordéon. 17.50,
concert choral. 19 h., musique suisse.
19.45, marches. 20.15, mélodies des Gri-
sons. 21.35, musique suisse par le R. O.
22.05, symphonie en ré de Boccherinl.

Télédiffusion: 2255 (Francfort), mu-
sique récréative.

MOME-CENERI : 11 h., messe chantée.
11.30, musique religieuse. 12 h., orchestre
Boulanger. 12.40, fanfare. 13.30, accor-
déon. 16.30, danse. 18 h., musique variée.
20 h., chant. 20.30 , concert vocal. 22 h.,
orgue.

Télédiffusion (programme européen
pour Neuchâtel) :

EUROPE I: 12 h. (Vienne), concert.
13.15 (Berlin), concert. 17 h. (Rome),
concert symphonlque. 20.10 (Francfort),
musique italienne, 22.30, musique ré-
créative.

EUROPE II: 12.15 et 12.35 (Paris),
disques. 12.40, musique variée. 13.30, con-
certo de Vivaldi. 14.05 (Bordeaux), con-
cert. 15.20 (Grenoble), disques. 16 h.
(Paris), « Les barricades mystérieuses »,
trois actes de Klein. 18 h., concert Pas-
deloup. 2150 (Paris), « A  quoi rêvent les
Jeunes filles », deux actes de Musset.

RADIO-PARIS: 12 h., musique variée.
13.10, orgue. 14.15, musique variée. 16
h„ accordéon. 1750, guignol Radio-Paris.
18 h., orchestre à plectre. 19.15, « Le dia-
mant bleu », pièce radiophonlque de
Renaud. 21.30, concert symphonlque.

BRUXELLES: 16 h., concert.
VARSOVIE: 17.30 . s La sensation du

Trocadero », opérette de Gœtz.
PARIS P.T.T.: 18 h., concert Pasde-

loup.
LEIPZIG : 19.30, « Simone Boccanegra » ,

opéra de Verdi.
BUDAPEST: 19.50, concert symphonl-

que.
BRESLAU: 20.10, « Gasparone », opé-

rette de Mlllôker.
KŒNIGSWUSTERHAUSEN: 20.10, con-

cert.
MILAN: 21 h., violon et piano.
LONDRES REG.: 22.05, quatuor Lener.
STRASBOURG: 22.15, « Rêve de valse »,

opérette de Strauss.

Emissions de lundi
SOTTENS: 12.29. l'heure. 12.30, inform.

12.40, musique populaire. 13.15, orgue.
16.59, l'heure. 17 h., concert. 18 h., cau-
serie sur la Jeune femme et les temps
modernes. 18.15 , Jazz américain. 18.40,
espéranto. 18.50, musique légère et chan-

sons. 19.15, micro-magazine. 1950, in.
form. 20 h., chansons de la Bresse. 20.30,
concert par TO.S.R. 21.25 , intermède!
2150, pour les Suisses à l'étranger, re-
transmission de Lausanne. 2250, a la
S.d.N. 22.45. disques.

Télédiffusion: 10.10 (Paris), musique
variée. 12 h. (Lugano), disques.

BEROMUNSTER: 12 h., disques. 12.40,
mélodies Italiennes. 16 h., musique variée.
17 h., musique de chambre. 19 h., « La
JoUe fUle de Perth », suite de Bizet
19.40, sextuor. 21.30, pour les Suisses à,
l'étranger.

Télédiffusion: 22.30 (Stuttgart), musi-
que variée.
ctrs/ss/r/yysss/y/yjt ^̂ ^

Cultes du dimanche 29 janv
ÉGLISES RÉUNIES

Grande salle des conférences. 20 h.
Expériences d'un évangéllste dans la
province française, par M. Jean MEI.
NADIER. pasteur au Puy-en-Velay,
(Avec projections lumineuses.)

EGLISE NATIONALE
Temple du Bas. 8 h. 30. Catéchisme.
Collégiale. 10 h. Culte. M. LEQDIN.
Terreaux. 10 h. 30. Culte. M. DUBOIS.
Chapelle de Chaumont. 10 h. Culte.

M. MÈAN.
Hôpital des Cadolles. 10 h. Culte.

M. BERTHOUD.
Serrières. 8 h. 45. Catéchisme. 9 h. 45.

Culte. M. Jules ANDRE. 11 h. Ecole du
dimanche.

Vauseyon. 20 h. Culte. M. H. PAREL.

EGLISE INDEPENDANTE
Salles des conférences: Samedi, 20 h.

Réunion de prière. Dimanche. 8 h 30.
Catéchisme. 9 h. 30 Culte d'édification
mutuelle. Texte : Psaume XCII 13-16.

Temple du bas: 10 h. 30. Culte. M. Jean
MEINADIER, pasteur au Puy-en-Velay.

Chapelle de l'Ermitage. 10 h Culte.
M. F. DE ROUGEMONT.

20 h. Culte. M. D. JUNOD,
Chapelle de la Maladlère. 10 h. Culte. •

M. M. DU PASQUIER,

ECOLES DU DIMANCHE
8 h. 30 : Bercles et Ermitage.
8 h. 45 : Collégiale , Vauseyon et Mala-

dlère.
11 h. : Ermitage.

DEUTSCHE REFORMIERTE GEMEINDE

Gemelndesaal. 8.30 Uhr. Klnderlehra.
Untere Klrche. 950 Uhr Predlgt.

Pfr. HIRT,
Gemelndesaal. 10.45 Uhr . Sonntagsschule.
Gemelndesaal. Montag, 20.15 TJhr.

Blbelstunde,
Vignoble et Val-de-Travers

Peseux. 9 Uhr.
Saint-Aubin.  14 Uhr.
Couvet. 19.45 Uhr.

METHODISTENKIRCHE
9.30 Uhr. Predlgt.

Pred. A. KTLCHENMANN,
10.45 Uhr. Sonntagsschule.
20.15 Uhr. Predigt.

Pred. A. KILCHENMANN.
Dlenstag, 20.15 Uhr. Blbelstunde.
Freltag, 20 Uhr. Blbelstunde

lm Collège Serrlère».

EVANGELI8CHE BTADTM1SSION
15 Uhr. Gemelnschaftstunde.
20 Uhr Predigt.
Dlenstag bis Freltag. 20.15 Uhr. ' Vortrfige.
Salnt-Blalse. 9.45 Uhr. Predigt. Chemin

Chapelle 8.
Colombier. 15 Uhr. Predigt.

Temperenz-SMl.

ARMfiE DU SALUT
10 h. Réunion de sanctification.
13 h. 30 Jeune Armée. ,. A
20 h. Réunion de salut. 'J'. 'i

Colonelle MALAS.

EGLISE EVANGELIQUE LIBRE
9 h. 30. Culte et Sainte-Cène.

M . PERRET.
20 h. Adieux de Mlle BASTTNG.

SALLE DE LA BONNE NOUVELLE
9 h. 30. Culte.
20 h. Conférence de M. J. ROUSSEAU.
Mardi, 20 h. Etude biblique.

ENGLISH CHURCH
5.15 p. m. Evenlng Prayer and Address.

PREMIERE E«il  ISF I1U CHRIST ,
SCIKNTISTE

Cultes français à 9 h. 45. anglais & 11 h.
Mercredi , 20 h. 18.

EGLISE CATHOLIOUE ROMAINE
l Dimanche 6 h .  Messe basse et distri-
bution de la sainte communion à la
chapelle de la Providence — 7 b et
i h 30 Distribution de la sainte com-
munion a l'église paroissiale — 8 h*
Messe basse et sermon français ( le» 2m«
it 4me dimanches du mois sermon alle-
mand) — 9 b. Messe .basse et sermon
frança i s  — 10 h.. Grand'messe et sermon
français — 20 h Chant* de» compile»
et bénédiction du Saint-Sacrement.
i Semaine 6 b.. Messe à la chapelle dt
la Providence — 7 h et 7 b. 30. Messes
i réélise oaroisslale

PHARMACIE OUVERTE DIMANCHE
PHARMACIE COOPERATIVE, Grand'Rne
Service de nuit (uaqu'a dimanche prochain

I1 ____ ...

Nos vitrines étant réservées pour notre I
GRANDEVENTE DEBLANC, I

venez visiter nos rayons

Ng&âË* 3 AREC I Ml M Mêlait teUS IflfllO LMiilMll O &
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liS RDDEJ DE SOIE
au choix, soldées ft i

35.- 25.-20.-15.-OL"
H

AS BBà BB. BBl B» Bl BB. BB BB. M flNos ROBES DE BAL
au choix, soldées l^

iF1 1

Nos MANTEAUX
garnis superbes cols fourrure
mu eh®ix9 soldés mW$ jj

89.- 48.- 39.- 29.- Hfc"
les derniers CHAPEAUX

| au choix, soldés «jflÇA 1

5
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Pour parer à la rareté
des légumes frais , ayons
recours aux conserves de
légumes :

Haricots cassoulets
depuis Fr. —.50

Haricots verts
depuis Fr. —.65

Carottes
depuis Fr. —.75

Pois et carottes
depuis Fr, —.85

Petits pois
depuis Fr. —.85

Cœurs de laitues
depuis Fr. —.95

Scorsonères
à Fr. 1.90

la grande boîte y.

RISTOURNE 8 %

Café express
chez vousl

pour un café de gour-
met, finement aromatisé ,
absolument filtré , éco-
nomique et toujours le

même, cafetière
ex- PR! à Fr. 28.50 et 33.-

/'AnttlTOtClt**

ANJOU ROSE et BLANC
directement de la propriété

f.-fllberl Landry r̂ !'̂

SOLDES

DINERS \
l 12 PERSONNES

FR. 75. -

~JCHÎMzMîCHEL

SOLDES

PULLOVERS
FR. 5.50

WINDJACKES
FR. 19.-

MOUFLES FR. 1.50

*7CHÎN ZMÎCHEL

M£I>K< 'IN DIS SKKVICK
Demander l'adresse au poste de pollM

communale relephone No 17



CHAUFFAG E CENTRAL
Installations sanitaires

IH. PI SOLI
NEUCHATEL - Faubourg de l'Hôpi'al 31 ¦ Tél. 5 35 81

Au contraire. Ne lui avait-il pas
maintes fois, reproché, alors qu'elle
considérait cette décision comme une
des plus nobles qu'elle eût j amais pri-
ses, de se lancer dans une vie labo-
rieuse ? Et, pourtant, il aurait suffi
qu 'avec cette douceur dont Arnaud
Savait si bien jouer, il lui demandât ,
«près lui avoir manifesté son désir
de l'épouser, de renoncer au travail,

pour qu'elle y consentît d'enthou-
siasme.

Mais il s'était bien gardé de formu-
ler cette proposition. Il semblait mê-
me certain qu 'il n'en eût ni l'inten-
tion, ni le désir.

Dans ces conditions, elle n'avait
pas le choix. Puisqu'un homme s'of-
frait , qui voulait bien lui donner son
nom en acceptant qu'elle continuât
ses études, et qu'elle se taillât , au
barreau , la place à laquelle sa légi-
time ambition pouvait prétendre, ne
serait-il pas stupide de refuser ?

Un peu avant midi , une voiture
automobile s'arrêta devant la villa.
Dachères et Vincent en descendi-
rent. Pour les accueillir , l'abbé Vi-
gnal et Monique quittèrent leurs
chambres et se hâtèrent d'aller les
recevoir.

— Nous sommes revenus, dit le
grand blessé, par la Rochelle et
Boyardville. Notre présence n'était
plus guère utile à Brantôme. Les
dégâts produits par l'incendie sont
heureusement assez restreints. Un
atelier , seulement , qui ne contenait
qu 'assez peu de marchandises, a
brûlé. Aucun de nos ouvriers ne
sera licencié et l'assurance paiera
largement les frais de ce sinistre.

L'abbé Vignal et Monique expri-
mèrent à leurs amis toute la satis-
faction que leur causait cette nou-
velle. Après quoi , Dachères mani-
festa le désir de réparer un peu, en
s'étendant sur son lit, la fatigue

causée par une nuit de chemin de
fer, et Monique poussa, à bicyclette,
jusqu 'au bourg pour y chercher des
épreuves photographiques qu 'elle
avait données à tirer. .

Quand elle revint , elle trouva Vin-
cent seul au jardin. Une cigarette
aux lèvres, il lisait un journal arrivé
de Bordeaux.

Il la fit asseoir à côté de lui et,
avec un air de reproche :

— 11 parait, dit-il , qu'en notre
absence tu ne t'es pas ennuy ée ?
L'abbé Vignal m'a dit tout à l'heure
que tu avais dansé avec M. Tellier
une grande partie de la nuit passée.

— C'est exact. Mais je suis ren-
trée avant minuit.

Cet aveu parut attiser la rancœur
du jeune homme.

— Et tu n'as pas peur, questionna-
t-il, des appréciations sévères qui
doivent circuler à Saint-Trojan sur
cette intimité inattendue ?

La jeune fille haussa les épaules
avec dédain.

— Je m'en moque ! affirma-t-elle.
— Evidemment ! C'est une attitu-

de. N'oublie pas pourtant qu'elle t'est
extrêmement préjudiciable.

— Pourquoi donc ?
— Tu ne comprends pas que cet

homme te compromet ?
— Et s'il me plaî t, à moi, de me

laisser compromettre ? Ne suis-je pas
libre, après tout 1

Cette velléité d'affranchissement
exaspéra Vincent.

— Tu es libre... jusqu'au jour où
tu auras envie de ne plus l'être. Une
jeune fille de ton âge doit se tailler
une réputation qui , lorsque le mo-
ment sera venu pour elle de se ma-
rier, lui sera plus précieuse encore
qu'une dot. Tu semblés l'oublier.

Elle le regarda bien en face et , se
calant dans son fauteuil d'osier, je-
tant une de ses jambes par-dessus
l'autre, afin de prendre une attitude
détachée, et peut-être même provo-
cante, elle hasarda :

— Et si c'était précisément à M.
Tellier que j'avais envie d'aliéner
cette liberté dont je viens de parler?

Vincent éclata de rire.
— Elle est bien bonne ! Tellier !

Ce bourgeois enrichi ! Cet apôtre et
profiteur du célibat ! Tu peux pen-
ser une seconde qu'il t'offrirait le
mariage ? Tu es folle !

— Pas tant que tu le crois. Il
vient tout à l'heure de me demander
ma main.

Si la terre s'était, à l'instant mê-
me, ouverte sous ses pieds dans une
immense crevasse, s'il avait aperç u
près de lui , un animal de l'Apoca-
lypse, si un aérolithe immense était
tombé à côté de lui, Vincent n'au-
rait pas éprouvé de stupéfaction
plus intense. Il regardait maintenant
la jeune fille avec une curiosité à
laquelle se mêlait de l'angoisse. U
avait cessé de rire, de plaisanter. Un
sentiment qu'il ignorait et qu 'il n'a-
vait peut-être pas la subtilité d'ana-

lyser étranglait sa gaieté, déchirai!
son cœur.

— Et... qu'as-tu répondu ? inter-
rogea-t-il avec un regard tout chargé
de détresse.

— Rien. J'ai réservé ma réponse,
au moins jusqu 'à demain.

Elle s'était exprimée avec une in-
différence feinte , comme s'il se fût
agi d'un détail de sa vie auquel elle
n 'était décidée à ne prêter qu'une
médiocre attention. Vincent , que
l'émotion avait gagné, se cramponna
aux deux bras du fauteuil dans le-
quel il était assis et, élevant la voix,
s'écria :

— Une proposition aussi indécente
ne t'a pas révoltée ?

Elle ne parut pas comprendre
l'indignation dont il semblait se-
coué.

— Pourquoi ? Elle a été faite avec
la plus grande délicatesse. M. Tellier
s'est exprimé, en la formulant , en
des termes auxquels je me suis mon-
trée très sensible.

Sa voix était plus douce que ja-
mais. Les mots glissaient sur ses
lèvres comme une eau de source sur
un tapis de sable. La colère sourde
de Vincent ne semblait ni l'attein-
dre, ni l'émouvoir.

— Enfin , tu ne vas pas accepter
d'épouser ce vieux ?

Parce qu 'il lui semblait injuste, ce
qualificatif choqua Monique.

— Ce « vieux », comme tu dis, me
plaît. Il n'est pas aussi mufle que

certains jeunes gens que je connais,
Il est d'une génération où l'on res-
pectait les femmes, où on ne les con-
sidérait pas comme de vulgaires
« copines » et où il était encore de
tradition de les choyer. Il a su, par
ses attentions , éveiller mon affec>
tion.

D'un bond , Vincent se leva et, se
plantant devant la j eune fille, en
homme décidé à laisser libre cours
à son indignation , il s'écria :

— C'est trop fort ! Je t'empêche-
rai de faire cette sottise.

Alors Monique se cabra et, le re-
gard menaçant :

— Vincent , dit-elle, tu m'exaspè-
res. Tu n'as aucun droit sur moi.
Je suis libre et j 'entends user de ma
liberté comme il me plait.

— C'est à voir.
— ... Et pour bien t'en fournir la

preuve, j e t'affirme que ce soir,
avant huit heures, je serai fiancée
a. M. Arnaud Tellier.

Puis, quittant brusquement son
ami, elle remonta dans sa chambre.

Dès que Monique l'eut quitté , Vin-
cent grimpa quatre à quatre , der-
rière elle, les marches du perron ;
en trombe, il entra dans la salle à
manger où son père et l'abbé Vignal
dégustaient un verre de porto, en
attendant le coup de gong qui de-
vait leur annoncer que le déjeuner
était prêt.

(A suivre)

ne voulait , en effet, à aucun prix,
avoir à supporter cette sécheresse
de cœur qui creuse entre les époux
ce fossé dans lequel pousse l'aver-
sion après l'indifférence.

En outre, Arnaud Tellier était le
premier homme qui lui exprimait, en
termes aussi simples qu 'émouvants,
son admiration pour le tranquille
courage qu'elle déployait au seuil de
la dure carrière dont elle avait fait
choix. N'était-ce pas aussi le seul qui ,
la sachant sans fortune , avait osé
lui offrir son nom ?

Tout naturellement , en ressassant
toutes ces pensées, dans un esprit
qui était aussi troublé peut-être que
son âme, elle se rappelait la conver-
sation qu'elle avait eue avec l'abbé
Vignal au sujet de Vincent. Si son
âmi d'enfance lui avait manifesté au-
tant de tendre intérêt que lui, elle se
serait, vraisemblablement, laissée al-
ler à le préférer à l'armateur. Mais
il ne lui avait jamais témoigné qu 'in-
différence et mépris. Il n'avait jamais
semblé découvrir les qualités qu 'elle
s'enorgueillissait tant de posséder.
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Votre trousseau,
votre lingerie, se-
ront mis en valeur

par les
mono grammes
brodés à la ma-
chine ou à la main
par la Maison

A. FAVRE
Seyon 2, Neuchfltel

s, VOS GENCIVES SAIGNENT REO?uOREI CACHOL S

Encore quelques j ours

SOLDES
Quelques prix :

Verres è pied divers . .. .  Fr. —.30
Assiettes porcelaine . . . . .  » —.40
Pots à lait porcelaine . . . .  » —.60
Plats ft beurre porcelaine . . » —.90
Plats ft cuire » 1.10
Services à liqueur . . .. . .  • 2.50
Plateaux bois > 2.50
Plats gâteaux, bord métal . . » 2.90
Déjeuner porcelaine, décoré,

12 tasses > 25.—
Dîner faïence anglaise, décoré,

12 personnes, 60 pièces . . » 10.—
eta, etc.

zif Mkraer

MAÇONNERIE
BÉTON ARMÉ
CARRELAGE
FRANÇOIS COURVOISIER

NËUCHAiiL
Orangerie 2 (lll»»)
Téléphone 5 37 SO

TNERNOGl»
ouate révulsive

bien appliqué sur la peau
engendre la chaleur et combat

TOUX, MAUX de GORGÉ
RHUMATISMES

POINTSdeCOTÉ, LUMBAGO, Etc.
Vous pouvez remployer

sans interrompre vos occupations
Toutes Pharmacies : 1,25 (prix réglementé)

Agents Généraux ¦ Ets R. Barberot S.A., Genève

— FEUILLE D'AVIS DE NEUCHATEL

Le chauffage économique
aV°C 

les COMB US TIBLES

Haef liger & Kaeser s. A.
de toutes provenances
de  t o u s  c a l i b r e s  TOI R Qt f/ f i
pour to u s  u s a g es  lui» UL1LU

Bois de feu sec
à vendre : cartelages, nétre,
sapin, chêne, rondins hêtre,
sapin, chêne et magnifiques
fagots au plus bas prix du
Jour. S'adresser à P. Oesch-
Perrot, Favnrge-Monrax. té-
léphone 5 37 43. 

Echalas secs
de mosets sciés sur 27, huilés
9 fr. 50 le cent, vitriolés
9 fr. 20. Echalas de mélèzes
sciés de 3 ans à 10 fr. le cent.
Ainsi ou echalas bruts au
plus bas prix. Le tout rendu
à domicile. Charles Jeanneret
fils , Montmollin (Neu chfttel).
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\̂ Gants de peau fourrés I
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le thé m'empêche de dormir

Que de fois l'on entend cette réflexion !
Aujourd'hui, il existe cependant un véri-
table thé sans fhéine, aussi, inoffensif
que du café sans caféine. À l'avenir,
personne ne devra donc se passer de
cette boisson désaltérante par crainte
de ses effets nuisibles sur le cœur et
les nerfs. » + + +
Servez à vos amis et à votre famille le
nouveau thé INFRÉ garanti sans théine.
Buvez-le vous-même, surtout le soir.
Son arôme délicieux vous enchantera
et vous ne ressentirez aucun battement
de cœur. + + +
INFRÉ est le premier et le seul thé
noir qui remplisse les conditions légales.
Ils contient au maximum 0,1 %-de théine,
c'est à dire qu'on a supprimé juste le
surplus nuisible. Des dégustateurs cé-
lèbres, des connaisseurs, des médecins,
des savants, se sont déclarés enthou-
siasmés par cette sensationnelle inno-
vation : le thé sans théine.

THÉ ,

En vente dans toutes les bonnes épiceries.
. S.A. 9909 B.
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Ressemelage complet «. ~

5.90 riEŝ #V-Culi de qualité # W$* • li
3 Travail soigné _>^0^ * <vC* k

*|\v -a»** p°ur i

âB^Ç* 
r*** âtAW " Hessemelage /B U|g

\J |* A. Corharf] complet *},7U

Supplément cousu Fr. 1.— timbras eeoompte 8«/„
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BEAU-RIVAGE
£e mena de dimanche

à Fr. 4.50
Crème reine Margot

ou
Consommé madrilène

Filets de perches au beurre
ou

<¦ Soles fr i tes  sauce rémoulade
ou

Croûtes aux morilles parisiennes
Poulet grillé américaine

Pommes gaufrettes
Salade

ou
Entrecôtes Beau-Rivage

Salade
Fromages ou frui ts  ou taries reinettes

Sans premier plat Fr. 3.50
Menus spéciaux sur commande

Moules marinières - Caviar - Coqs maison
Rognons flambés

I C I  

N É  MA D U  Du 27 janvier au 2 février Bl
•t* l i  H; A •*? n c Samedi 28 excepté p>5j

1 ¦"¦ C A I K t|  Dimanche matinée à 15 h. ij m

CHARLES BICKFORD ELISABETH YOUNG I
dans L*r;

1,5 CARGO 01 LA MORT I
Un grand f i l m  d 'aventures |||

et de chasse aux f auves  à l'est de Java |||
ET UN FILM D'ACTION H

LE CENTAURE I
L E  C O W - B O Y  C H A N T E U R  ||

y TEMPLE DU BAS, NEUCHATEL - Samedi 4 février 1939, à 20 heures

10Sme CONCERT - Société chorale

R E Q U I E M
de MOZART

pour soii, chœur, orchestre et orgue
Direction : M. PAUL BENNER

p SOLISTES: Mlle A-inette Brun, soprano, à Berne.
': Mme Nina Nuesch, alto , à Zurich.

M. Ernest Baner, ténor, à Neuchâtel.
M. Arnold Geering, basse, à Bâle.

> ORGUE: M. Samuel Ducommun, organiste, à Neuchâtel.
S ORCHESTRE: Orchestre de Berne.

Prix des places : Fr. 4.40, 3.30 et 2.20 (timbre compris).
Location au magasin de musique «AU MÉNESTREL » dès lundi 30 janvier,

P 1167 N à 9 h. 30, et une heure avant le concert.

BM^V Li C A R G O
BHH£9s9 <& DE LA MOUT

IMHPr ' Cinéma du Théâtre

Dimanche 29 janvier 1939, dès 14 heures

dans les établissements ci-dessous

HOTEL DE COMMUNE - BEVAIX
BONNE MUSIQUE

« LES TILLEULS » - GORCIf l
Orchestre « ROBY-JAZZ »

HOTEL BELLEVUE - AUVERNIER
ORCHESTRE « MANUELA »

CAFÉ DU DRAPEAU NEUCHATELOIS
BON ORCHESTRE Chavannes 13

MAISON DES SYNDICATS - Neuchâtel
ORCHESTRE « LES COLLÉGIENS >

¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ H

Au Beau-Séj our
Samedi, dès 20 heures, et dimanche, dès 14 heures

D A N S E  G R A T U I T E
TOURBILLON MUSETTE
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Maison des Syndicats - Salle de la Paix
Samedi 28 janvier -1939

Soirée f amilière
organisée par les CONDUCTEURS ET MÉCANICIENS D'AUTOS,
eectlon de Neuchâtel, aveo le concours de « L'Odéon »

« Les joies du foyer »
Comédie gaie en trois actes de Maurice HENNEQUIN

DANSE - Orchestre « Manuela » - DANSE
Prolongation riVmvfir f-.iire autorisée: 4 heures

Musique de chambre de Neuchâtel
Salle moyenne des Conférences

TFEI IÏB?  ̂ Junod-A ppia-
I BPKIÏ^W^ Schiffmann

2me CONCERT
Mardi 14 lévrier, à 20 h. 15

(Beethoven - Bach - Schubert)

BUFFET
DE LÀ GARE

Neuchâtel
TOUS LES SAMEDIS:

Tripes nature
Tripes à la mode
Tripes au vin blanc

Gibier divers
Spécial i tés  du jour

tél. 5 10 59 W.-R. Haller . *

Hôtel du Raisin
NEUCHATEL

CE SOIR

$ouper-Tripe$
Dîners et soupers

soignés
Se recommande :

Arthur Gutknecht.

Hôtel de la Gare
Corcelles (Neuchâtel)

Tél. 613 42
(Famille E. LAUBSCHER)

Tous les samedis
&OUPER*TRIPES

Tons les jours
et à toute heure

REPAS SOIGNÉ depuis
Fr. 2.50 - SPÉCIALITÉS
DE POISSONS DU LAC -
BOUCHÉES A LA REINE

ESCARGOTS
PETITS COQS

Grandes et petites salles
pour sociétés, banquets, as-
semblées, repas de noces

Restaurant de la Gare
SAINT-BLAISE

CE SOIR

TRIPES
CIVET DE LIÈVRE

Se recommande : W. Zbinden,
chef de cuisine

CROIX-BLANCHE - Auvernier
(centre du village)

T R I P E S
POISSONS DU LAC

PETI TS COQS
et autres spécialités

Téléphone 6 21 90 +,

TOUS LES SAMEDIS

TRIPES
au

Gafé des Saars
SOLDES

SKIS
PEAUX DE PHOQUES

'jcHÎtlzMîCHEL

Café-Restaurant des Alpes
Tous les ^FHIHfl fl

samedis M SÏÏLM Ë M TJ ÏS
A TOUTE HEURE

CHO UCROUTE GARNIE - ES CARGO TS
C UISSES DE GRENO UILLES

Café-Restaurant du Seyon
SAMEDI 28 JANVIER

Soirée f amilière
Orchestre - SOUPER, à Fr. 3— par personne

S'inscrire jusqu 'à samedi, à 12 h.
Prolongation d'ouverture autorisée

Se recommande: Gaston RODD.

Hôtel TERMINUS
CE SOIR, dès 21 h.

BAL
d'Industria
«Un soir sous i'équateur»

Orchestre
Hot and Swing Makers

Entrée 5.50 Tenue de soirée

ReslauranTdu Rocher
SAMEDI SOIR

Tripes
DIMANCHE SOIR

Orchestre
GERBER - Tél. 5 27 74

Café Suisse
Place d'armes 2 Tél. 5 24 25

Tons les samedis
TRIPES

POULETS ROTIS
et d'autres spécialités

On prend des pensionnaires
M CHOTARD
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Nouvelles de l 'écran
CE QUE NOUS VERRONS

A L 'APOLLO :
< RETOUR A L 'A UBE »

, pierre Wolff et Henry Decoln ont adap-
té pour l'écran cette émouvante nou-
velle de Vlckl Baum avec un art dont
Ôs méritent d'être loués chaleureusement

C'est l'exquise Danlelle Darrleux —
qui a reçu a son berceau tous les donc
pour être une artiste parfaite et com-
plète — qui Incarne l'émouvante Anlta,
héroïne du film. Elle résiste aux situa-
tions les plus périlleuses avec un talent
remarquable. Cette artiste est aussi
émouvante lorsqu 'elle chante dans la
grande boite de nuit, accompagnée par
des tziganes que lorsque brusquement et
bien malgré elle, elle devient l'héroïne
d'un mélodrame policier.

Auprès d'elle, Pierre Dux , Jacques Du-
mesnll, Thérèse Dorny, Samson Falnsil-
ber sont excellents. La gaité est l'apana-
ge de Raymond Cordy et aussi da Pierre
MlnîrarLd qui a réussi une amusante com-
position de fils de famille fêtard et pas
méchant.

€ Retour à l'aube i> est le film qui vous
fera passer une délicieuse soirée.

UN PETIT COUSIN
DE VALENT IN 0

Il s'appelle Bob Oelssie et n'a que
15 ans. C'est un jeune garçon fort
doué, parait-il , et qui a plusieurs
cordes à son arc, puisque d'aucuns
affirment qu 'il est à la fois danseur
et compositeur de talent...

En a t t e n d a n t  mieux , il s'est con-
tenté d' un peti t  rôle dans «Les cinq
sous de Lavarèdc», film qui est
tourné en France.

CE QUE NOUS VERRONS
AU PALACE :

«LA GRANDE DÉSILLUSION *
« La grande désillusion », le dernier

chef-d'œuvre de Raymond Bernard, le
réalisateur des « Croix de bols » et des
< Misérables ». Ce n 'est pas un film de
guerre proprement dit , mais un épisode
d'une puissance d'émotion Inouïe, une
bataille silencieuse entre deux titans et
des puissances occultes. Il décrit fidèle-
ment la lutte pathétique engagée der-
rière les fronts de bataille entre les or-
ganisations d'espionnage et de contre-
espionnage établies dans les pays neu-
tres.

Le film évoque la lutte implacable que
6e livrèrent, & cette époque, l'espionnage
allemand et le contre-espionnage fran-
çais, le premier s'efforçant de connaître
la marche des transports de troupes amé-
ricains pour les couler ; le second s'a-
charnant à déjouer l'habileté des agents
aJlemands. La lutte tragique entre deux
espionnes. Deux femmes et un homme
«ont les principaux antagonistes dans ce
drame mondial : Marthe Richard , qui mit
son génie au service de la France, Mata-
Hari . l'aventurière dévouée a l'Allemagne,
et Eric von Stroheim , Incomparable en
officier allemand.

N.-B. — « La erande désillusion » pas-
se pour la première fols à Neuchfttel . Ne
pas confondre avec « La grande Illu-
sion ».

LES A N I M A UX A L'ÉCRAN
La liste des animaux-comédiens,

utilisés à Hollywod, est déj à lon-
guette. Voici ceux susceptibles ac-
tuellement de teni r  un véri table rô-
le dans les studios de Holl ywood:
douze chats, soixante-douze che-

vaux , huit chiens, sept perroquets,
onze canards, une dinde, un hibou
et deux éléphants.

CE QUE NOUS VERRONS
AU THEATRE :

«LE CARGO DE LA MORT »
Le cinéma du Théâtre projette cette

semaine « Le cargo de la mort », grand
film d'aventures et de chasse aux fau-
ves & l'est de Java. C'est un film d'ac-
tion magnifiquement réalisé. L'épisode
du naufrage du navire contre des récifs
et les scènes de lutte des hommes con-
tre les fauves de Java sont Inoubliables
et empoignent les spectateurs.

Ce film américain a eu un succès con-
sidérable à Paris et le x Journal > dit
dans sa critique cinématographique qu 'il
rappelle le fameux « Trader Horn », au-
quel 11 était Incontestablement supé-
rieur. Les amateurs de films d'aventures
et de chasse aux fauves ne doivent pas
manquer d'aller cette semaine au Ciné-
ma du Théâtre. Ce programme est com-
plété par un film de cow-boys très In-
téressant. (Samedi soir pas de cinéma
au Théâtre.)
CE QU'ILS FONT LE DIMANCHE

Le dimanche après-midi , à Holly-
wood , est sensiblement le même que
dans tous les autres pays du mon-
de. Et cette journée de désœuvre-
ment apporte toujours un peu d'en-
nui. Ce jour-là ," l'automobile est rei-
ne. Et c'est pourquoi très peu de
vedettes se déplacent afin d'éviter
un accident toujours à craindre
avec les « sunday drivers », les con-
ducteurs du dimanche, comme on
dit chez nous.

Chaque matin , durant la semaine,
on les voit debout de si bonne heu-
re, et leurs journées de travail sont
tellement harassantes, qu'en princi-
pe le dimanche matin est consacré
au repos le plus total. Claudette Col-
bert pousse même plus loin le sou-
ci du farniente en restant au lit
toute la journée. De sorte qu'elle se
trouve ainsi parfaitement reposée le
lundi  mat in  et toute prête à repren-
dre allègrement le chemin du stu-
dio.

John Howard, le sympathique
Bulldog Drummond, passe son di-
manche dans une ferme qu'il pos-
sède près de Santa Barbara. Il part
le samedi soir et ne revient en ville
que le lundi  matin , évitant ainsi les
embouteillages effarants que font
invariablement les autos sur les rou-
les américaines le dimanche.

Fred Mac Murray et sa femme,
Lil l ian Lamont , eux , sont très spor-
tifs  et sont convaincus que faire du
sport constitue le passe-temps le
plus agréable et le meilleur repos.
Aussi , presque tous les dimanch es,
on peut les trouver chez eux ou
chez des amis, jouant au tennis ou
faisant  la trempett e dans une pisci-
ne. C'est aussi le programme habi-
fiiM de Dorothy Lamour , oui vient
d'être opérée de l'appendici te  et que
cette intervention chirurgicale va
priver pendant  quelques semaines
d? son snort favori : la natation.

Bing Crosby est plus calme. Il

joue au golf chaque fois qu'il a un
moment de libre. Ses week-ends se
passent invar iablement  en longues
courses sur les links hollywoodiens.
Il a essayé de se mettre aussi au
tennis , mais il a trouvé que ce jeu
demandait  un trop grand effort. II
aime beaucoup les chevaux, et c'est
encore là un de ses passe-temps
favoris.

CE QUE NOUS VERRONS
AU REX :

* IGNACE »
Tout semble avoir été dit sur la lai-

deur sympathique de Fernande! et pour-
tant 11 faut reconnaître que dans ce
grand vaudeville militaire il s'est sur-
passé. Un flot d'humour et de cocasserie.
L'album est Joliment relié, la photo ex-
cellente, la musique entraînante, l'inter-
prétation hors pair et le scénario exubé-
rant de gaité. Le metteur en scène, Pier-
re Colombier, a réussi k donner un en-
train inégalable à cette bande. On sou-
rit , on rit. on se tord et cela devient vite
du délire. On ne saurait assez souligner
la critique de Pierre Wolf , l'éminent cri-
tique de « Paris-Soir » : «... Ma voisine
se tlrebouchonnalt et son mari se tan-
guait dans son fauteuil!... » Donc, incon-
testablement, « Ignace » est le remède
contre la neurasthénie. Ne pas aller voit.« Ignace », c'est se priver d'une rare JOO»
caslon de rire à gilet déboutonné et de '
s'offrir une pinte de bon sane.

UN FILS DE M. ROOSE VELT
DEVIENT CINÉAS TE

James Roosevelt — le fils du pré-
sident — a quitté Washington pour
Hollywood , où il travaille aux côtés
de Samuel Goldwyn.

Dès 1932, James Roosevelt s'inté-
ressa au cinéma , mais à cette épo-
que il voulait être acteur et fi t  des
essais à la Paramount de New-York.
L'élection de son père changea l'o-
rientation de la carrière de James
Roosevel t qui collabora alors avec
le président des Etats-Unis.

Récemment interviewé à Holly-
wood, l'assistant de Samuel Gold-
wyn expli qua aux journalistes qu'il
préférait de beaucoup son nouveau
métier « n'ayant jamais aimé s'oc-
cuper de la chose publique ».

CE QUE NOUS VERRONS
AU STUDIO :

€ MARIE WALEWSKA »
Les dates de passage de grands films

que le Studio a le plaisir de présenter
au public neuchâtelois étant fixées d'a-
vance, il n'est pas facile de prolonger tel
ou tel film à succès; cependant, « Marie
Walewska » ayant rencontré un accueil
triomphal, la direction s'est vue dans l'o-
bligation de maintenir cette réalisation
admirable Jusqu'à dimanche soir, 29 Jan-
vier.

Des milliers de spectateur» ont vibré
à l'histoire charmante et parfois tragi-
que de « Marie Walewska », patriote po-
lonaise, qui par dévouement pour son
pays, et ensuite par amour, fit naître la
plus grande passion dans le cœur de Na-
poléon , qui emporta dans les ténèbres de
l'exil les images de cette femme admira -
ble et de leur fils. Et ces personnages
immortels. Incarnés par Greta Garbo et
Charles Boyer. viennent se proteter sur
l'écran dans des scènes inoubliables qui
ravissent et émeuvent Jusqu 'aux larmes.

LA COMMANDE
Un conte pour dimanche

La pluie tombait sur le vitrage
de l'atelier, l'une do ces pluies grises,
obstinées, sinistres, qui semblent
relier le ciel crevé à la terre dans
le délayage f ina l .  Par une fissure,
des gonfles s'abattaient  régulière-
ment sur le plancher, décomposant
en secondes la morne journée qui
commençait.

Le dos arrondi , Sollerat avait
fourré ses mains dans ses poches
et, pour lu t t e r  contre le froid , il
tournait  à la manière d'un ours en
cage autour du poêle éteint. Enten-
dant que  Minouche rentrait, il arrêta
sa ronde.

— Eh bien ? demanda-t-il .
Sous le châle de laine enroulé

autour de son cou , elle souleva et
laissa retomber ses épaules lassos.

— Eh bien ! la concierge dit que
trois termes c'est trop , qu 'elle a
reçu des ordres, que le propriétaire
no peut plus a t tendre  et qu 'il lui
Taut de l' argent demain avant  midi
au plus tard.

Elle s'écroula dans  un fau teu i l  et
pleura. Sollerat la revoyait f r aî che
et paie , vingt cinq ans plus tôt,
dans le même atel ier .  A u x  murs, des
estampes que tout  Paris connaissait,
la représentaient-plus  ou moins nue
dans la splendeur de sa jeunesse,
avec un sourire adorable. Main te-
nant elle avait l'air  d' une pau-
vresse.

— Nature l lement ,  di t- i l , le proprié-
taire ne pont plus at tendre,  ce qui
ne l'empêche pas de manger comme
d'habitude. Alors, qu 'est-ce qu 'on
fait ? Chômeur... ça no me dit rien.

— Un grand artiste comme toi 1
— Je ne peux plus, je ne peux

plus... J'aime mieux en finir.
— Moi aussi.
Il se pencha sur elle, lui pri t les

épaules, l'étreignit tendrement. Il»
avaient connu des années admira-
bles d'insouciance, de vrai bonheur,
au temps où les commandes af-
f luaient.  Depuis, tout ce qui , dans
l'atelier, représentait une valeur
négociable, avait pris, peu à peu,
le chemin du brocanteur ou du Cré-
dit municipal.  L'épicier voulait de
l'argent Tout le monde voulait de
l'argent. Leur courage avait fondu.

— Allons, un peu de cran, mur-
mura-t-il. Ça ne sera pas trop long.
C'est seulement demain qu 'ils cou-
pent le gaz. Une veine, quoi...

— Tu devrais calfeutrer la porte
et les fenêtres pour qu 'ils ne sen-
tent rien du dehors... et puis ça sera
plus rapide.

Il regarda autour de lui, cher-

OARAOB 8EUE8SEMANN
Téléphone S 26 38 — Prtbarrean

chant ce qu'il allait employer. Du
papier, des chiffons...

— La laine du matelas ? proposa-
t-elle.

— Oui, tu as raison.
Avec des ciseaux, il commença de

découdre la toile quadrillée de bleu
et de blanc, puis d'arracher de gros-
ses poignées de laine qui s'amonce-
laient sur le parquet.

— Il en restera toujours assez
pour qu 'on puisse s'étendre dessus.

— Bien sûr.
Brusquement il so pencha, écar-

tant la toile à deux mains, regar-
dant à l'intérieur du matelas com-
me un chirurgien dans un ventre.

— Minouche... viens, c'est fou !
Elle s'était précipitée et, en lui

voyant des billets de banque dans
les mains, elle eut un cri sourd ,
une sorte de rugissement.

— Regarde, il y en a encore, des
paquets. Ça doit être des liasses de
dix mi l l e  francs. Et nous avons failli
crever de misère à côté. Minouche 1
Ils s'étreignaient en sanglotant,
ne pouvant croire que c'était bien
à eux qu'arrivait ce bonheur inouï,
retournant à la cachette pour véri-
fier, pour compter.

— Vingt liasses de dix billets !
cria Sollerat, agité par une sorte
de fièvre qui lui rendait les yeux
brillants, deux cent mille francs !...

— C'était tout de même à quel-
qu 'un ! remarqua-t-olle avec in-
quiétude.

— Comment veux-tu qu 'on puisse
le savoir aujourd'hui ? Tu as acheté
ce matelas d'occasion dans une vente
il y a plus de quinze ans, et l'argent
s'y trouvait peut-être caché depuis
un certain temps, alors... C'est quel-
que vieil avare peureux qui avait
fourré ça là-dedans, de crainte d'être
volé par des cambrioleurs ou par sa
famille. Un bonhomme soigneux, car
tous les billets sont encore neufs.
N'aie pas de scrupules, va, c'est com-
me si on avait gagné à la loterie.

Elle murmura, les mains jointes,
ravie :

— On va payer tout le monde !
— Oui , et puis attends . un peu ,

nous allons aussi penser "à nous.
Passe-moi le cabas aux provisions.

Je vais aller faire de la monnaie,
reprit-il. Je resterai dehors le temps
nécessaire pour que ça paraisse
vraisemblable et je paierai la con-
cierge en revenant. Je peux avoir
été toucher de l'argent quelque part.

— Je vais avec toi, je ne pourrais
pas rester ici , seule a t'attendre.

Finalement, ils allèrent déjeuner
au restaurant, dans une bonne at-
mosphère chaude oubliée depuis
longtemps. Il lui avait offert
des fleurs. De temps en temps, elle
lui prenait la main sur la nappe et
ils se regardaient en souriant com-
me font les jeunes amoureux.

Les projets se bousculaient. Mieux
nippé, se sentant sûr du lendemain,
il allait prendre un autre ton, dis-
cuter ses intérêts avec, fermeté, et
d'ailleurs l'argent appelle l'argent,
c'est bien connu.

Elle rêvait d'une bicoque au bord

de l'eau pour l'été et parlait aussi
de ses robes, de ses chapeaux, d' un
renard , le sien étant râpé depuis
longtemps comme un chien galeux.

Sans oser se le dire, ils avaient
hâte de regagner la rue du Pot-dc-
Fer et leur atelier, si morne encore
deux heures plus tôt. Le trésor, dis-
simulé au fond d' une  armoire, leur
y semblait en danger.

— Je vais aller tantôt me faire
ouvrir un compte dans une banque,
dit Sollerat. Comme cela, nous se-
rons tranquilles.

En rentrant,  ils firent la tournée
des commerçants, pavèrent l'épicier ,
commandèrent  du charbon.

La concierge, voyant  sur la table
le mon tan t  des trois termes échus,
se reprit à sourire.

— Oh ! vous savez, ce que j 'en
disais c'était pour le propriétaire,
pa rce que moi, j'étais bien t ranquil le .
Au revoir. Monsieur, Madame.

Les liasses de bil lets  étaient  tou-
jours à leur place dans l'armoire
Sollerat s'en bourra les poches pour
aller à la banque, et quand il revint
une bonne bouteille sous le bras, le
poêle ronflait  comme aux plus beaux
jours. ¦• • " '

— J'aurai le carnet de chèques
après-demain, expliqua-t-il en s'ins-
tallant près du feu. An ! nom d' un
chien , béni soit le bonhomme in-
connu ou la bonne femme à qui nous
devons ça.

Et, pour la première fois depuis
des mois, ils dormirent cette nuit-là
comme des enfants.

Le lendemain, après le déjeuner ,
Sollerat fuma i t  une pipe en regar-
dant des croquis. Minouche l isai t
le journal , cherchant à rétabl ir  les
péripéties d'un feui l le ton qu 'elle
avait dû interrompre tes jours pré-
cédents, quand on frappa à. la porte.

Ils se regardèrent, surpris. Depuis
des mois, personne ne venait- plus
les voir.

— C'est peut-être une commande,
murmura- t -e l le  en riant. Un bon-
heur ne vient jamais  seul.

Elle alla ouvrir. Un monsieur ap
parut et, derrière lui , quatre hom
mes qui n'avaient pas l'air rassu
rant

— C'est bien vous Sollerat Anto-
nin ?

— Oui. ,
— Graveur... comme par hasard.

Bon. Eh bien, restez où vous êtes,
ne bougez pas. Police. Fouillez-moi
tout ça , vous autres, et vivement.

— Mais qu 'y a-t-il ? Mais pour-
quoi ? Je proteste !

— Comment, vous mettez en cir-
culation d'un coup pour cent quatre-
vingt-dix mille francs de billets
faux ,  de billets neufs  remontant tous
à vingt ans et vous avez le culot
de demander ce qu 'il y a ! Vous
êtes allé trop fort, mon vieux !

André REUZE.

LE MEILLEUR..;
INCONTESTABLEMENT !!
L'apéritif sain « DIABI.EHLTS ». an-
cienne mais toujours bonne formule 1

^'aventure rocambolesque
d'un riche Allemand
en Amérique

Séquestré par des gangsters et dépouillé de sa fortune,
il demande la restitution de cent millions de francs

Les rares spectateurs qui péné-
traient, l'autre jour, dans le discret
prétoire d'e la quatrième chambre
civile à Paris, s'arrêtaient stupé-
faits sur le seuil : on plaidait, en
effet, une effroyable histoire de
gangsters et qui plus est, se passe en
Amérique !

Comment cette étrange aventure
a-t-elle pu advenir à des juges pari-
siens ? C'est assez long à expliquer!
mais facile à comprendre. Le de-
mandeur — qui, par ailleurs, est
plaignant — est Allemand d'origine :
il s'agit d'un financier connu, M.
Kurzinsky. Mais il a perdu sa natio-
nalité, et son permis de séjour en
France, tout comme son passeport
français, le donnent comme apa'
tride.

Or cet homme affi rme avoir été
dépouillé de fous ses biens par sa
femme, Lisbeth Kurzinsky, qui, dans
ce but, s'est associée à une bande d'e
malfaiteurs — de gangsters.

II faut ici laisser la parole à l'a-
vocat qui exposa l'affaire :

— En France, M. Kurzinsky eut
le malheur de rencontrer un certain
M. Lemoine, qui mit en œuvre le
début du guet-apens. Ce Lemoine fit
croire à l'ancien Allemand qu 'il
allait le faire naturaliser, que le dé-
cret allait paraître à l'« Officiel »,
ef il lui remit un passeport. Tout
cela pour le mettre en confiance.
Au début de février 1936, M. Kur-
zinsky s'embarquait.-

Qu'allait-il fa i re aux Etats-Unis ?
Il partait , à vrai dire, en qualité de
mandataire de Lemoine. qui se di-
sait propriétaire de mines d'or. Ces
mines, faute de capitaux, avaient été
mises en sommeil. M. Kurzinsky,
grâce à ses relations, était chargé
de remettre un peu d°eau au mou-
Un...

Il voyagea, suivi pas à pas par les
hommes qui l'allaient en quelque
sorte séaupstrer, les frères Sugmund
et Israël Schwarz. Arrivé à New-
York, il fut immédiatement conduit
à Philadelphie, où il descendit dans
un hôtel choisi d'avance avec soin.
Ef là, que lui arriva-t-il ?

Il appri t oue les mines d'or de
Lemoine n'existaient pas. Il décou-

vrit que son passeport était faux. Il
put croire, chambré sans répit , qu 'il
allait être arrêté pour espionnage.
Dès ce moment, son état nerveux se
ressentit de ces revers successifs et
il glissa vers la dépression totale...
Ecoutons encore l'avocat :

— L'un des frères Schwarz ne
quittait jamais le prisonnier. Bien-
tôt , deux hommes surgissent, armés
de pistolets automatiques, et qui ,
sous la menace de leurs armes, extor-
quèrent, pour commencer, 400,000
dollars au financier éperdu. Kur-
zinsky, en effet, par téléphone, se
fit adresser d'Amsterdam la somme
exigée... et que sa propre femme,
logée dans le voisinage, toucha sans
difficulté quelques jours plus tard.

Et ce n'est pas tout. De Philadel-
phie, le malheureux Kurzinsky, ab-
solument terrorisé, fut ramené à
New-York et là, de la même façon
violente, un acte de donation lui fut
extorqué. Cet acte accordait à sa
femme, sa mère et sa fille le reste
de sa fortune — une somme s'éle-
vant à deux millions ef demi de dol-
lars, soit près de 80 millions de
francs français !

— Kurzinsky, cette fois, était
ruiné . Il fut  enf in  libéré, c'est-à-dire
condu't  sur un paquehof en partance
pour la Pologne. A peine arrivé à
Varsovie, il remit une pla in te  aux
mains du consul des Etnts-Unis.
Puis, rentré en France, il déposa
une seconde plainte au parquet —
l'instruction se poursuit I — et une
assignation en null i té  de donation
devant le tribunal civil. Et c'est pré-
cisément ce procès que maintenant
l'on plaide !

Les dêfpndeurs. Mes de Moro-Giaf-
feri et Henri Sébaz, répondront à
huitaine. Ils diront , tout d'abord1,
qu'un procès civil ne peut être juné
avant nue l'instance pénale eût
abouti, c'est classicme. Ils diront nue
Mme Lisbeth Kurzinsky, oui nie l'in-
tervention d'hommes armés, ne sera ,
au surplus , jamais inculpée et ou 'ellc
a été elle-même la victime de ffnn os-
ters qui restèrent les seuls bénéfi-
ciaires des 400.000 dollars et de la
donation. On n 'est ainsi pas près de
connaître le résultat de ces débats 1

CARNET DES LETTRES
ET DES ARTS
Le f rère à Jérôme

Pour la première f o is, M. Jean
Tharaud a signé , samedi, de son
seul nom, une chronique dans le
Figaro.

// l'a signée, spirituellement : Le
frère à Jérôme.

Le charmant écrivain prétendait
démontrer que le sot incident de
Gênes avait valu aux deux frères
plus d'égards que trente.ans de tra-
vail lilléraire.

C'est ainsi que, l'autre soir, bou-
levard Saint-Germain, un agent sif-
f l a  il/., Jean Tharaud , qui conduisait
sa voiture. Il avait oublié d'allumer
ses phares !

Mais , sur le vu du coupe-file,
l'agent se f i t  débonnaire.

— Jean Tharaud ! fit-il .  Ah ! c'est
vous , le f r è re  à Jérôme ?

L'automobiliste dut en convenir.
Alors , le gardien de la paix:
— Ah bien , ils lui en ont fa i t

voir là-bas. les Mussolins ! Ils de-
viennent tous fous , ma parole I
Allons, filez... Ça, ça... Ce sera vos
étrennes. Je ne veux pas vous em-
bêter comme Mussolini... Mais, bon
Dieu , allumez vos lanternes...

Charmant, n'est-ce pas ?
Et souhaitons que M. Jérôme

Tharaud , oui est (malgré M. Musso-
lini) à Djibouti , lise là-bas, l'article
du... frère  à Jérôme.
Un livre par j  our

L'homme dans le rang
par Robert DE TRAZ

«.L'homme dans le rang * a para
pour la première fo i s  en 1913. Ecrit
avant la grande guerre, prophétique
en plusieurs de ses pages, il pe int
le soldat suisse d'alors à là- caserne
et en manœuvre. Malgré le temps
écoulé , il demeure aujourd'hui , com-
me il g a 25 ans, un témoignage
authenti que de l'esprit suisse, une
évocation p ittoresque de vie mili-
taire , une émouvante illustration des
qualités des troupes. Cet ouvrage
est une élude psychologique et .ori-
ginale du soldat suisse: l'auteur suit
l'évolution de la recrue soumise au
dressage de la caserne, reconnais-
sant l'ascendant moral du c h e f ,
acquérant petit à petit par l 'intelli-
gence et la sensibilité , des notions
morales nouvelles et qui prend
conscience de la grandeur des ser-
vitudes militaires. Avec talent ,, en
nn s f u i e  sobre et vigoureux, l'auteur
a noté ce qu'il a vu, ce qu'il a en-
tendu, ce qu'il a éprouvé; lecture
bienfaisante par son accent de mâle
franchise où perce une sève
robuste.

(Librairie Payo t.)

Le comité des finances
de la Fête fédérale de
tir a fait an public une
surprise en décidant
l'émission d'un très joli
écu. La maquette est
due à l'artiste lucernois
E. Wiederkehr, bien
connu pour son talent

L'écu de la
Fêîe fédérale

de tir
de Lucerne

en 1939

IS DE NEUCHATEL

Un grave
incendie
a éclaté

Un gros incendie s'est
déclaré lundi soir , dans
la localité de Saxon.
Le sinistre prit des
proportions inquiétan-
tes et huit  granges fu-
rent détruites par le
feu , en dépit de la ra-
pide intervention des
pompiers de la région.

Voici deux aspects
du sinistre.

dans un
village du
Haut-Valais

UNE PETITE ENCYCLOPEDIE SPORTIVE
L'album « Sports s> qui vient d'être édi-

té par la maison N.P.C.K. et que les
amateurs Illustreront sous forme de tim-
bres, constitue une Jolie encyclopédie
sportive. Les timbres ont été exécutés
par des dessinateurs qui se sont Inspirés
de documents authentiques, ce qui aug-
mente leur Intérêt sportif , Quant aux
textes accompagnant ces Illustrations, Ils
ont été soigneusement choisis. On a de-
mandé l'avis d'un spécialiste pour cha-
que série.

L I B R A I R I E

Théâtre : 20 h., Belles-Lettres: « La belle
au bols ».

CINEMAS
Samedi

Apollo: Retour à l'aube.
Palace: La grande désillusion.

17 h. 30. L'heure de l'actualité.
Rex: Ignace.
Studio: Marie Walewska.

17 h. 30, L'heure de l'actualité.

Dimanche
Apollo: Retour à l'aube.
Palace: La grande désillusion.

17 h. 15. Peer Gynt.
Théâtre : Le cargo de la mort.
Rex: Ignace.
Studio: Marie Walewska.
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Raccord financier
anglo-tchécoslovaque

a été signé hier
Londres fait donation

à Prague
de 4 millions de livres

LONDRES, 27 (Havas). — L'ac-
cord financier anglo-franco-tchéco-
slovaque, prévu à la suite des ac-
cords de Munich , a été signé ven-
dredi matin au Foreign office , par
lord Halifax , au nom du gouverne-
ment britannique, par M. Charles
Corbin , au nom du gouvernement
français et par M. Pospishil , direc-
teur de la Banque nationale de
Tchécoslovaquie.

Le communiqué publié par la tré-
sorerie après la signature de l'ac-
cord financier anglo-tchécoslovaque
annonce que «sous réserve d'appro-
bation du parlement , le gouverne-
ment britannique a fait donation au
gouvernement tchécoslovaque d'une
somme de 4 millions de livres ster-
ling, sur une somme de 10 millions
déjà avancée. Cette somme de 4 mil-
lions de livres sera versée sur un
compte spécial et servira à fournir
des devises aux réfugiés émigrants
de Tchécoslovaquie , conformément à
l'échelle déjà arrêtée.

Le gouvernement français , sous
réserve de l'aprobation du parle-
ment, aura la responsabilité jus-
qu 'ici assumée par le gouvernement
tchécoslovaque du service des inté-
rêts et du remboursement de l'em-
prunt tchécoslovaque, 5 % 1937-1942,
émis en France et dont la valeur no-
minale s'élève à 700 mill. de fr. fran-
çais par an, soit 4 mill. de livres.

Les sp orts
GYMNASTIQUE

La finale à Fribourg
du championnat suisse

aux engins
Les demi-finales du championnat

suisse aux engins, dont l'une a eu
lieu il y a quinze jours à Neuchâtel,
ont désigné les trois équipes qui
prendront part à la finale du cham-
pionnat suisse aux engins. Cette
finale, qui aura lieu demain à Fri-
bourg, réunira Berne I, Lucerne ef
Zurich I. Au classement actuel,
Berne I tient la tête, avec 423,20
points ; Lucerne suit immédiatement
après, avec 422,60 points ; enfin ,
Zurich I ne totalise que 418,50 points.
A moins d'un imprévu — échec bien
improbable d'un ou de deux concur-
rents dans une discipline — Bern e I
et Lucern e se livreront une lutte
acharnée pour obtenir le titre des
équipes. Les Bernois, qui comptent
dans leurs rangs le champion du
monde Reusch, Piantoni , Aufranc et
Hafen , doivent normalement obtenir
plus de points que les deux autres
formations.

HOCKEY SUR GLACE
A Saint-Moritz

Etats-Unis battent Saint-Moritz 3-0
(1-0. 2-0, 0-0).

PATINAGE

Le meeting international
de Davos

Le grand meeting international de
Davos a débuté vendredi par les
courses de vitesse de 500 et de 50Q0
m. — 33 concurrents y ont pris part.
Des performances magnifiques ont
été enregistrées et dans la course
des 500 m., le vainqueur, le Norvé-
gien Engnestangen est resté d'un
dixième de seconde seulement au-
dessous du record du monde.

Résultats : 500 m. : 1. Engnestangen
(Norvège), 41"9 ; 2. Krogb. ( Norvège),
42"5; 3. Ballangrud (Norvège), 43"2; 4.
Haraldsen (Norvège), 43"5; 5. Johansen
(Norvège), 44 "2; 22. Rogger (Suisse),
48"8; 27. Wullschleger (Suisse), 53"4 ; 28.
Rltzl (Suisse), 56"8.

5000 m. : 1. Ballangrud (Norvège), 8'
21"4; 2. Staksrud (Norvège), 8' 21"9; 3.
Mathiesen (Norvège), 8' 28"; 4. Engne-
stangen (Norvège), 8' 37"4; 8. Ritzi
(Suisse), 8' 44" (record de Suisse); 18.
Rogger (Suisse), 9' 24"8. — A la fin de
la première journée , Ballangrud est en
tête du classement général devant En-
gnestangen et Staksrud .

SKI
A Garmisch-Partenkirchen
Vendredi a été disputée la course

de fond , sur une dislance de 16 km.
50 concurrents ont pris le départ et
47 sont arrivés.

Voici le classement : 1. Demetz (Ita-
lie), 66' 25"; 2. Jammaron ( Italie), 57
42"; 3. Aristide Compagnon! (Italie), 57
48"; 4. Séverine Compagnonl (Italie), 58
38"; 5. Berauer (Allemagne), 58' 54".

L'après-midi , les dames se sont
ali gnées dans l'épreuve de slalom,
Christel Cranz a remporté la victoi-
re. C'est la 4me victoire consécutive
l'emportée par la championne alle-
mande à Garmisch depuis 1936. Sa
concurrente la plus dan gereuse , Ka-
te Grasseger est tombée et a aban-
donné. Quant à Erna Steuri, elle a
perdu du temps dans la seconde
manche , mais a réussi à prendre la
4me place.

Classement : 1. Christel Cranz ( Alle-
magne), 129"9; 2 . Nilsson (Suède),
133"2; 3. Lise Hoferer (Allemagne),
133"7 ; 4. Erna Steuri (Suisse), 150"8. —
Combiné : 1. Christel Cranz (Allema-
gne), 483; 2. Lisa Hoferer (Allemagne),
500; 3. Nilsson (Suède), 513; 4. Erna
Steuri (Suisse), 542 ,5 pts.

La France attend le discours
du « fiihrer » qui fixera la position

du Reich vis-à-vis de l'Italie

Après le débat politique à la Chambre des dépotés

Une dépêche reçue hier soir à Paris n'excluait pas
la possibilité d'un éventuel repli de l'Allemagne à

l'égard de Rome
Notre correspondant de Paris

nous téléphone:
Le discours de M. Edouard Dala-

dier a été salué sans réserves par
toute la presse française, à l'excep-
tion évidemment des journaux ex-
trémistes.

Il g aurait beaucoup à dire sur
le vote d' unanimité sanctionnant ta
volonté de la France de maintenir
intactes l'intégrité territoriale et la
sécurité de ses voies de communi-
cation.

Au vrai, si les socialistes el com-
munistes ont appuyé le gouverne-
ment sur ce point , c'est parce qu 'ils
ne pouvaient faire autrement , puis-
que la menace contenue dans le tex-
te de la première partie de l'ordre
du jour visait les Etats totalitaires
qu'ils rendent responsables de l'é-
crasement de l'Espagne républicai-
ne.

Comme l'exp lique si justement M.
I^èon Bailby dans « Le Jour-Echo de
Paris », « ils (socialistes et commu-
nistes) croyaient trouver dans la
fermeté de notre politi que la cer-
titude d' une guerre contre Musso-
lini et Franco. Et la meilleure des
preuves en est que le reste de l'or-
dre du jour n'obtint p lus la même
unanimité des suf frages  et que la
défiance succéda à la confiance
quand il f u t  question de l'ensemble
de la politi que étrangère suivie par
MM. Daladier et Bonnet. »

Quoi qu'U en soit , il faut  bien
reconnaître que la manœuvre a par-
faitement réussi et que les socialis-
tes et communistes, tout en af f i r -
mant aux yeux du monde un pa-
triotisme intransigeant , n'en ont pas
moins persisté dans leur attitude
d'opposition.

Du point de vue démagogique et
s'il s'agit seulement de contenter les
électeurs , c'est adroit. Du point de
vue international , c'est d' une infi-
nie maladresse qui n'a trompé per-
sonne dans les chancelleries.

Nous ne cesserons de le répéter:
cette séance aurait dû se terminer
par un ordre du jour unanime et
non pas par une série d'ordres du
jour morcelés qui démontrent jus-
qu'à l'évidence les divisions inté-
rieures de la France.

* *
Une des grandes inconnues de de-

main reste toujours l'attitude alle-
mande. Le Reich appuyera-t-il les
revendications italiennes? Telle est
la question que se sont posés depuis
plusieurs semaines les info rmateurs
de Paris et de Londres.

Si l'on en croit une dépêche du
correspondant de Berlin de l'agen-
ce Havas parvenue hier soir à Pa-
ris, il n'apparait pas encore com-
me tout à fai t  certain que le Reich
épouse dans ses détails la politi-
que du gouvernement romain.

« // ressort nettement , précise en
e f f e t  la dépêche , que la déclaration
f ranco-allemande du 6 décembre
reste pour l'Allemagne un des élé-
ments essentiels de l'organisation
européenne et rien ne permet de
penser que le chancelier Hitler doi-
ve, dans son prochain discours, af-
faiblir ou mettre en doute de quel-
que façon que ce soit, la portée de
cette déclaration . Il semble bien, si

l' on se réfère aux commentaires al-
lemands sur le débat au parlement
français , que les dirigeants du
Reich sont extrêmement soucieux
de réaliser la grande séparation des
sphères d'intérêts françaises. »

En clair, on peut ainsi traduire
la pensée de l'informateur: l'Alle-
magne est prête à accepter un com-
promis avec la France: laissez-moi
les mains libres à l'est vers l'Ukrai-
ne, et je me désintéresse des pro-
blèmes méditerranéens.

Encore qu'un peu simpliste et
trop favorablement providentielle ,
cette dépêche devait être rapportée
aujourd'hui avec toutes les réserves
qui conviennent , bien entendu. Elle
nous a été confirmée d' une autre
source, par un journaliste français
séjournant à Berlin et qui incline
à penser que le Reich s'apprête à
prendre une position de repli. Il se-
rait cependan t prématuré de s'aban-
donner à un optimisme trop béat
tant que le chancelier Hitler n'aura
pas fait  connaître lui-même son op i-
nion sur la situation.

Et il convient également de se
déf ier  des faussés nouvelles qui ne
cessent d' empoisonner l'atmosphère
depuis quelques jours.

On avait lancé par - exemple le
bruit que la France, en réponse aux
convocations de réservistes italiens,
avait l'intention de mobiliser plu-
sieurs classes. C'était un faux  gros-
sier mais qu'on dut cependant dé-
mentier dans la soirée d'hier, car
il avait été répandu dans toutes les
cap itales européennes.

* *
Le conseil des ministres de ce

matin verra certainement p lusieurs
ministres insister pour que la Fran-
ce soit représentée à Burgos.

Il serait bien étonnant qu'ils ob-
tiennent satisfaction. Plusieurs se-
maines passeront avant que soient
renouées des relations off iciel les.  La
gauche ne désarmera pas si vite.

NOUVELLES ÉCONOMIQUES ET FINANCIÈRES
BOURSE DE NEUCHATEL

ACTIONS 26 janv. 27 Janv.
Banque nationale . . . .  640.— d 640.— d
Crédit suisse 612. — d 610. - d
Crédit foncier neuch. 595. — d 590.— d
Soc. de banque suisse 594.— d 593.— d
La Neuchâtelolse . . . .  450.— d 450.— d
Câb. électr Cortaillod 3200. — d 3200. — d
Ed. Dubied & Cle . . . .  400. — o 400. — o
Ciment Portland . . . .1050.— o 1050. — o
Tramways Neuch ord. 55. — —.—

» » priv. îoo.- a îoo.— a
Imm. Sandoz-Travers 120. — o 120.— o
Salle des concerts . . . .  330 — d 330. — d
Klaus 125.— d 125.— -
Etablis. Perrenoud . . . .  — .— — .—
Zénith S. A. ordin. .. 80.— O 80.— O

» » privll. .. 96. — o 96.— o
OBLIGATIONS

Etat Neuch 3 J$ 1902 101.— d 101.— d
Etat Neuch 4 % 1928 -.— — .—Etat Neuch 4 y ,  1930 104.— d 104.25 o
Etat Neuch 4 %  1931 103.50 o 102.-
Etat Neuch 4 % 1932 103.50 102.50
Etat Neuch 2 J4 1932 94.75 95.— o
Etat Neuch 4 % 1934 103.25 d 102.50 d
Ville Neuch 3 % 1888 100.25 d 100. - d
Ville Neuch 4 y .  1931 -.— — .—
Ville Neuch 4 % 1931 103.— d —.—
Ville Neuch 3 % 1932 102.50 o 102.50 o
Ville Neuch. 3 V, 1937 102.50 o 102.— o
Ch.-de-Fonds 4 % 1931 78.— o 78. — d
Locle '3 % % 1903 — .— — .—
Locle 4 % 1899 — .— — .—
Locle 4 K  1930 — .— — .—
Saint-Biaise 4 % 1930 102. - d 102. — d
Crédit foncier N. 5 % 103.- d _ • —
Tram Neuch 4 % 1903 100. — d 103.— d
J. Klaus i V, 1931 101.- d 101. — d
E. Perrenoud 4 % 1937 100.— o 100.— o
Suchard i % 1930 102.- d 102.— d
Zénith h %  1930 100.- d 100.- d
Taux d'escompte Banque nationale 1 U, %

Cours des métaux à Londres
(Clôture) 25 26

Cuivre compt 49.28 42.06
Etain compt 213.38 208.88
Plomb 14.38 14.12
Zinc 13.50 13.44
Or 148.8  ̂ 148.8
Argent 20.19" 20.12

BOURSE DE GENEVE
m = prix moyen entre offre et demande
Les chiffres seuls indiquent les prix faits

d = demande . o m offre

ACTIONS 26 Janv. 27 Janv.
Banque nation, suisse — .— — —
Crédit suisse 620.— 614.—
Soc. de banque suisse 698. — 593.—
Générale élec . Genève 329.— 324.50
Motor Colombus -¦— 208.—
Amer. Eur Sec. prlv. 402.50 m 396.—
Hlspano American E 199.— 199.—
Italo-Argentlna élect. 140.— 140.—
Royal Dutch 711.50 704.—
lndustr. genev. garz 370 — — .—
Gaz Marseille - - —¦ —
Eaux lyonnaises caplt. 161.50 157.—
Mines Bor. ordinaires 232.50 227.50
Totls charbonnages . 53.— 49.—
rrlfall 7.10 6.60
Aramayo mines . . . .  29.60 27.75
Nestlé 1128.50 1124.50
Caoutchouc S. fin . .  23.50 23.60
Allumettes suéd. B. 26.50 25.60

OBLIGATIONS
i % %  Fédéral 1927 -'- -.-
3 %  Rente suisse . .  — •— — .—
3 % Ch. fédéraux 1938 96.20 95.50
3 %  Différé —.— -.-
4 % Fédéral 1930 ..  —.— 104.75
3 % Défense nationale —.— — .—
Chem. Franco-Suisse 530.— 525.—
3 % Jougne-Eclépens 495.— 495.—
3 f t  % Jura-Slmplon 101.— loi.— m
3 % Genève a lots . .  125.50 126.50
i % Genève 1899 —.— -.-
3 % Fribourg 1903 . .  503.50 m 502.50 m
4 % Argentine 1933 . 97.25 96.—
1% Lausanne —.— — .—
5 % Ville de Rio —.— 93.—
Danube Save 13.40 12.25
5 % Ch Franc 1934 . 1003.— 1005.50
7 %  Chem Fer Maroc 1170.— 1165.— m
5 % Paris-Orléans . .  1006.— 1007.50
6% Argentine céd. . .  —.— - .—
Crédit t. Egypte 1903 —.— 245.-
Hlspano bons 6 % . .  235.50 225.—
4 % Totis char hong. —.— — .—

La baisse continue sur 33 actions, 8
sans changement, 4 en hausse. Crédit
Suisse 614 ( — 6 ) ,  Société Générale d'Elec-
tricité 321 (—7) ,  Columbus 208 (— 10),
Royal 705 (—5) .  Aux changes, l'Ams-
terdam baisse à 238 ,80 (—40 c), Paris
11,70% (+ '/i c), Londres 20.71'*. (+ K c),
New-York 4,43 1/8 (+ l;8 c), Bruxelles
74,91 M (+ 1H), Stockholm 106,62%
(—2 %),  Oslo 104,07%, Prague 15,20, Co-
penhague 92,50 (+5 C ) ,  Buenos-Alres
101 7/8 (— 12% c).

Bourse (Cours de clôture)
BANQUES ET TRUSTS 26 Janv.27 Janv.
Banq. Commerciale Bâle 420 o 400
Un. de Banques Suisses 555 552
Société de Banque Suisse 596 593
Crédit Suisse 615 617
Banque Fédérale S.A. . .  538 540
Banque pour entr. élect. 380 380
Crédit Foncier Suisse .. 278 275
Motor Columbus 211 210
Sté Suisse lndustr Elect. 355 o 360 o
Sté gén. indust. Elect. .. 328 321
Sté Suisse-Amér. d'El. A. 53 52 o
INDUSTRIE
Aluminium Neuhausen . 2680 2625

- Bally S.A 1055 1055
Brown Boverl & Co S.A. 184 103
Usines de la Lonza .. 485 485 d
Nestlé 1126 1118
Entreprises Sulzer . . . .  655 d 658
Sté Industrie chlm. Bâle 5875 5850
Sté Ind. Schappe Bâle 370 365
Chimiques Sandoz Bâle 8725 8725 d
Sté Suisse Ciment Portl. 1025 o 1025 o
Ed. Dubied & Co S.A. . .  400 o 400 o
J. Perrenoud Co Cernier — .— — .—
Klaus S.A.. Locle 125 d 125 d
Câbles Cortalllod 3280 o 3280 O
Càbleries Cossonay . . . .  1940 o 1940 o
ACTIONS ÉTRANGÈRES
Hispano Amerlcana Elec. 1005 1010
Italo-Argentlna Electrlc. 140 139 lA
Allumettes Suédoises B . 26 26 K
Separator 116 112
Royal Dutch 708 703
Amer Europ Secur. ord. 25 H 24

COURS DES CHANGES
du 27 janvier 1939, à 17 h.

Demande Offre
Paris 11.68 11.73
Londres 20.70 20.73
New-York 4.42 4.44
Bruxelles 74.75 75.05
Milan 23.15 23.45

> lires tour . —.— 20.90
Berlin 177.25 178.25

> Registermk —.— 100.—
Amsterdam . . . .  237.80 238.30
Prague 15— 15.30
Stockholm 106.50 106.80
Buenos-Ayres p. 99.50 103.50
Montréal 4.385 4.415

Communiqué & titre indicatif
par la Banque cantonale neuchâteloise

Clearing germano-suisse
Pour décembre, nos exportateurs ont

versé à Zurich, 33,177 millions de francs,
y compris 2,076 millions pour l'Autriche
et 1,663 pour les « Sudètes », La Relchs-
bank prenant 3,856 millions pour sa quo-
te-part obligée. 11 reste 29,3 millions,
dont 20,297 sont affectés aux créanciers
suisses (marchandises) puis 5,223 aux
créanciers financiers, et 33 (taux fixé)
au trafic touristique. Tous paiements ef-
fectués, 11 reste un découvert de 2,926
millions (marchandises), à quoi s'ajou-
tent en tout 53,89 millions de créances
suisses déclarées mais non compensées.
Total général : 91,049 millions (+5,5) .

Au compte tourisme, 11 reste un solde
non utilisé de 2,344 millions sur les 22 ,8
minions alloués à ce trafic. Les touristes
allemands n'affluent pas... S'ajoute à ce
compte le découvert provenant de paie-
ments antérieurs au 30 Juin 1936 , en
14,6 millions.

Il résulte de ce qui précède qu'au 31
décembre, la Suisse est créancière de
l'Allemagne pour plus de 100 millions de
francs.

Accord commercial ungaro-suisse
Des pourparlers sont engagés pour la

livraison de blé et de viande hongrois.
Le protocole de novembre dernier fixait
à 2000 vagons de céréales le quantum
fixe et à 1500 le quantum additionnel
suivant convenance hongroise. Les 2000
vagons sont déjà livrés ; la Hongrie vou-
drait livrer les autres en février et la
Suisse ne les recevoir qu'en avril ; en
outre, la question du prix suscite des
difficultés, car le prix mondial s'est sen-
siblement abaissé depuis les dernières
tractations , tandis que les prix de re-
vient hongrois se sont élevés. Enfin, les
problèmes financiers de transfert et ceux
de réciprocité dans le trafic voyageurs
sont encore pendants.

Banqne Leu & Co S. A., Zurich
Bénéfice net de 1938, 1,335.786 fr.

(l ,205,Li9 fr.). Dividende statutaire pro-
posé 6 % sur les actions privilégiées
( lnch.). Le solde de 207,786 fr. (205 ,659)
sera reporté à nouveau.

Union de banques suisses
Le Conseil d'administration a arrêté le

bilan et le compte de profits et pertes
de l'établissement au 31 décembre 1938.
Après déduction d'importants amortisse-
ments et réserves, le bénéfice net s'élève ,
y compris le report de 1937 , à 3 millions
177,340 fr. 51.

Le conseil proposera de répartir, com-
me l'année précédente, un dividende de
5 % sur le capital-act ions de 40 millions
de francs.

XiSSi»
FERNANDEL - IGNACE - DELIRE

Les troupes du général Franco
poursuivent sans répit l'offensive
sur tous les fronts de Catalogne

Apres la prise de Barcelone par les nationaux

Un premier contingent de deux mille réfugiés entre-
ra aujourd'hui en France où il sera réparti dans

quatre départements
(Suite de la première page)

Prise de Badalone
BURGOS, 27 (Havas). — On an-

nonce que les troupes franquistes
se sont emparées de Badalone.

De nombreux prisonniers
capturés

BURGOS , 27 (Havas). — En en-
trant à Badalone, les franquistes
ont fait 800 prisonniers. Le long de
la côte les troupes ont occupé le
village de San Juan de Vilasar, fai-
sant 1000 prisonniers et s'emparant
de dix canons au moment où ils sur-
prenaient la colonne gouvernemen-
tale s'enfuyant. Le matériel saisi ces
jours derniers est important. A Mon-
cada seulement, les franquistes se
sont emparés de 600 vagons pleins
de matériel de guerre.

La prise de Badalone n'a pas ar-
rêté l'offensive générale dans les
autres secteurs du front de Catalo-
gne.

L'attaque a repris vendredi matin
dans trois directions : au nord de
Solsona, au centre de Manresa vers
Vieh , au sud de Sabadel vers Gra-
nollers.
lie corps de la garde civile
accueilli avec enthousiasme

à Barcelone
BARCELONE , 27 (Havas). — Le

corps de la gard e civile devant
désormais assurer l'ordre public à
Barcelone est arrivé vendredi après-
midi au milieu de l'enthousiasme
général. Depuis le début de l'occupa-
tion , la police de sûreté était assu-
rée par des colonnes spéciales dites
«de l'ordre public» et par la police
d'occupation.

Peu à peu , Barcelone se vide de
ses troupes dirigées vers le nord.
Dans la rue où fut  établi le centre
de distribution de vivres, des mil-
liers de personnes font la queue.

Le général Miaja
défendra la zone centrale

jusqu'au bout
VALENCE, 28. — Interrogé par le

représentant de l'agence Havas, le
général Miaja a déclaré notamment:
«La nouvelle épreuve qui atteint la
Catalogn e a été accueillie sans dé-
faillance dans la zone centrale où
le moral du peuple est très élevé.
Le peuple sait que les circonstances
sont graves, elles ne sont pas insur-
montables.

» En novembre 1936, Madrid s'est
défendue sans ignorer qu'elle était
en état d'infériorité évidente. Au-
jourd'hui la capitale est prête à dé-
fendre pied à pied le sol de la pa-
trie. Le dernier mot n'est pas en-
core dit. car il nous reste un vaste
champ de bataille. »

La Tchécoslovaquie
reconnaît « de jure »

le général Franco
PRAGUE, 27. — Le gouvernement

a décidé de reconnaître «de jure»
le gouvernement du général Franco
qui n 'était reconnu jusqu 'ici que
«de facto» par la république tchéco-
slovaque. Le délégué de Prague au-
près du gouvernement de Burgos et

celui du gouvernement de Franco à
Prague ont été avisés de la décision
du gouvernement tchécoslovaque.

Deux mille réfugiés
espagnols répartis

dans Quatre départements
Notre correspondant de Paris

nous téléphone:
Quatre départements français, le

Gard, le Lot-et-Garonne, la Vienne
et la Nièvre ont été désignés pour
recevoir le premier contingent do
réfugiés espagnols qui ne doivent
comprendre en principe que des
femmes, des enfants et des vieil-
lard s, à l'exclusion des hommes en
état de porter les armes.

Les combattants feront l'objet
d'un statut spécial encore à l'étude
au ministère de l'intérieur et au mi-
nistère des affaires étrangères.

Deux mille réfugiés sont attendus
aujourd'hui. La répartition sera fai-
te à raison de 500 unités par dépar-
tement. Des trains spéciaux sont
prévus et une commission sanitaire
entrera en fonction à la frontière
catalane.

L'avion Paris - Berlin
s'écrase près de Cologne

Six morts
COLOGNE, 27. — L'avion de la

ligne « Air-France » Paris-Berlin a
heurté une cheminée d'une usine de
tourbe, à environ sept kilomètres
de l'aérodrome de Cologne.

Les six occupants ont été tués
sur le coup : ce sont les pilotes Tel-
le et Pain , le mécanicien Harrault ,
le radiotélégraphiste Paleton et les
passagers Civet et Bugacho-wsky.
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Nouvelles suisses
Un nouveau projet de lo!
sur les contrats collectifs

déposé à Genève
GENEVE , 27. — Dans sa séance

de vendredi , le Conseil d'Etat de
Genève a décidé de déposer sur la
bureau du Grand Conseil un nou-
veau projet de loi sur les contrats
collectifs. Cette loi tiendra compte
de la jurisprudence du Tribunal fé->
déral en la matière.

L'aide aux vignerons
valaisans dans la gêne

SION, 27. — Vendredi matin, le
Conseil d'Etat du Valais a examiné
le projet sur l'aide aux vignerons
dans la gêne. Ce projet , présenté par
M. Troillet , a été approuvé par le
gouvernement. Il prévoit la réparti-
tion d'une somme de 2.100.000 francs
que la Confédération a mise à la dis-
position du canton.

Cette répartition se fera comme
suit : 100.000 fr. pour la création de
pépinières; un million pour le fonds
de secours pour venir en aide aux
vignerons les plus atteints et un
million pour la reconstitution du
vignoble et des travaux d'améliora-
tion qui s'effectueront sous la sur-
veillance de l'Etat

Ce projet doit être soumis au gou*
vernement fédéral.

Ouverture de crédits pour
deux hangars pour avions
BERNE, 27. — Le Conseil fédéral

a ouvert au département militaire
un crédit de 1.885.000 fr. pour la
construction de deux hangars pour
avions, l'un à Emmen (Lucerne),
l'autre à Buochs (Nidwald). Cette
somme sera prélevée sur le fonds de
renouvellement des avions militai-
res.

S T U D I O  ÎWS1

L'heure
de l 'actualité
* République d'Andorre
* Enfant de la Jungle

(film qui a éfé redemandé )
* Dessin animé
* Les actualités FOX et

PARAMOUNT

|̂ Adultes, Fr . L- Enfan ts, - .50

CHAUMONT
40 cm. de neige excellente,

piste bonne jusqu'aux Cadolles
Le Grand Hôtel se recommande

pour ses dîners soignés
Tél. 7 81 15

PARIS, 28. — On mande de Mu-
nich à l'agence Havas : Parlant ven-
dredi soir à Munich devant 9000 per-
sonnes, le ministre d'Etat italien
Farinacci a déclaré que «jamais
l'Italie ne pourra tolérer que la Tu-
nisie, qui est située à proximité soit
possédée par un pays qui menace
l'Italie du sud ». Il a ajouté que
« Djibouti , aux mains des Français,
est exactement comme serait Ham-
bourg aux mains d'une nation étran-
gère ». M. Farinacci a déclaré égale-
ment que « les revendications colo-
niales allemandes étaient justes et
urgentes ».

M. Farinacci tient à Munich
des propos incendiaires

Dernières dépêches de la nuit et du matin

ROME, 27 (Havas). — Le bruit
court que le gouvernement envisage
de rappeler la classe 1901 (38 ans),
qui n'a pas fait l'objet de la convo-
cation d'hier ainsi que la classe
1902 (37 ans), et les spécialistes des
classes jeunes.

De nouvelles classes
rappelées en Italie

En Grande-Bretagne

LONDRES, 28 (Havas). — On an-
nonce à l'amirauté que la « classe
exceptionnelle » de la flott e de ré-
serve disparue depuis la fin de la
guerre va être derechef organisée.

Cette classe sera ouverte aux an-
ciens marins et fusiliers marins qui
accepteront de répondre à toute con-
vocation sans préavis des autorités
maritimes en cas de nécessité et
sans que la mobilisation de la flotte
de réserve ait été proclamée.

Réorganisation
de la «classe exceptionnelle»

de la flotte de réserve

Salle de la Bonne Nouvelle
PROMENADE - NOIRE 1

Dimanche 29 Janvier, à 20 heures
Conférence spéciale par M. 3. Roussea u
sur = L'œuvre de la Société

biblique britannique et
étrangère dans le monde.

ENTREE LD3RE 

institut Kicneme
Grand gala
britannique

Nombreux cotillons - Jeux divers
ORCHESTRE « LES COLLÉGIENS »

Il est recommandé de réserver ses
tables à l'avance. Tél. 5 18 20.

CANADA
La location est ouverte dès au-

jourd'hui : Robert-Tissot et Chable,
Jika-Sport, Garage CentraL 

©

DEMAIN AU STADE

«MAX H
*

CANTONAL lll
A 14 h. 30

ETOILE SPORTING l-CANTOKAL II
(Chaux -de-Fonds)

CHAMPIONNAT SUISSE

Gurzelen- Bienne
Dimanche 29 janvier 1939

à 14 heures 30

Bienne I - Cantonal I
COUPE SUISSE

Membres, sur présentation de la carte,
entrée Fr. 1.—.

Demain à Colombier
à 14 h. 30

/JSË% Neuveville I -
§£§ Xamax l
^^5 ^^ Championnat suisse

Société neuchâteloise du Renie
Assemblée annuelle le 29 janvier,
à 15 h., au restaurant du Concert

Invitation cordiale aux soldats des
troupes du génie.

m

Eglises réunies
Dimanche 29 janvier,

à 20 heures
GRANDE SALLE DES CONFÉRENCES

Expériences d'un évangéliste
dans la province française
Conférence publique et . gratuite donnée
par M. Jean MÊINADIEK, pasteur au
Puy-en-Velay, agent de la Société cen-

trale évangélique de France.
COT.TiF.CTE POUR L'ŒUVRE

A 20 h., au Théâtre

Séance générale
de Belles-Lettres

Location au Ménestrel
Prix des places:

Fr. 1.65, 2.20, 2.75, 3.30, 4.40
Tramways à la sortie

Local de l'Action Biblique
Faubourg de l'Hôpital 28

Dimanche soir à 20 heures
Adieux des amis ACCAD-STEUDLER

partant pour la Syrie
Réunion publique - Entrée libre
¦ _ ¦ _ *Lsm. ¦ ¦ «
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BLANC 10%

Toiles de très bonne qualité, bon marché

COTON ÊCRU , double chaîne O20
très solide el durable , en 180 centimètres, le mètre éÊm

COTON BLANCHI j""" ™ J" ™ TZdouble chaîne, qualité réputée 18 III. 2.50 2.75 3.95 4.40

MI-FIL BLANCHI '" ™ ™ -3g- ffgg
t rès so l i de , t rès  r é s i s t a n t  le lll. 4.45 4.65 6.10 6.75

KUFFER & SCOTT - NEUCHATEL
LA MAISON DU TROUSSEAU

M -̂flffi f̂MSBflffitMfflSHBM Avant de 
vous décider dans 

le choix d'une nouvelle voilure, demandez sans engagement un essai EDi!!JiiliKéffî

p^^^S ̂ .he^^^ancê do^onta, é̂/ïtftrf St. WaLcICQt 

^̂̂^ S

wBÊÊËÈÊÊSâa au garage Virchaux & Choux, Saint-Biaise Téléphone 7 si 33 Ï WÈÊÈÈœÈÊLwmÊ
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i VENTE DE BLANC I
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de notre vente de ilS
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¦
^™ lïlaitteaux p our dames j£5

taçoa sport ou avec f ourrure I-Ï^M
Parmi nos soldes, beau choix en grandes tailles ^SÉÉSfll

|H s»»! 45.- 35.- 25.- 17so M

¦ 
^loôes ^oo% dames mm

en iaine ou soie, belles f açons nouvelles ' > >'£|

|H s».* 35.- 25.- 14.- 9so 6.- |&9
[B Jup es p oux dames *****

i beau lainage pure laine *mm t:t\ ** an failliSOLDÉ 75° «t 49° feMB

¦ OHB̂louses p oux dames Wm
¦ 

en j ersey et soie ray onne 5Q mRl
SOLDE  ̂ ĵ5  ̂ l f̂el

¦ Chap eaux p our dames WB
Dernières séries au choix m

¦ 
SOLDÉ 4." 3." 2." 1,- îll
j — I -;>5g

¦ ** fy oumme xZS si coU |H
SOLDÉ depuis O." «
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BAISSE DE PRI^^^
^llf Cervelas 

20 
c. ^ÊÊÈk

fgff Wienerlis 30 c. WmWM Schûblings de Zurich .. 60 c.
H| Schûblings de St-Gall Fr. 1.10 II
'l'V&V'-Vj. Qualité toujours reconnue MuSËf

"V/V/VV/V".. Prix spéciaux pour revendeurs et hôtels JMWY ^MLW

| Une prime magnifique 1
i mmmmmm~——¦————— n|ï TowJe per sonne qui souscrira ou renouvellera, avant 

^33 le 31 Janvier 1939. un abonnement d'un an à l'kebdo- reg
S madaire « C?irif>wx » et versera, au compte de chèques sis
j| p ostaux IV .  2480, Neuchâtel , la somme de .s

Fr. 8.50 I
i- recevra franco un volume en parfait état, non coupé , d'une »
% valeur de 3.50 à 6 francs , à choisir dans la liste ci-dessous: £§$
1 M
g Marc-A. Aldanov. . . , , • Le pont du diable. |M
^ 

Aug. Bachelin - . . « ¦ •  Jean Louis fev
I A. Cnstelnuovo-Teilesco . < ¦ Hérita de mondes lointains. j ssj :
M J. -E. Chable. • ¦ • ¦ ¦ ¦ ¦  A travers les terres et les mers iffij
t» du monde (Jazz , Boomerang fe> ;
\®} et Kimonos) . 

 ̂;
rai Milly Dandolo . I I I I I I  Histoires merveilleuses du ciel Si)
» et de la terre. fe? [
SsJ L. Hantesouree. I I I I I I La maison du bonheur. xg<
@j 6. Milanesl . . > • ¦ « ¦ ¦  Fille de roi. i S5i
« W -A. Prestre . . » . . ¦•  Le sol i ta i re  à l'oreille coupée. te!
 ̂

Marie-Louise Reymond . « ¦ 
Le miracle. 

^® Ingeboig-Maiia Sick . < a ¦ Oiseau étranger. g»

I Abonnez-vous à CURIEUX I
 ̂

Vous réaliserez nue économie de 20 %. 
j @j

@ | Vons recevrez à votre domicile, chaque semaine, J®)

1 un journal qui vous fera plaisir m
|| p|
;É Lisez dans le numéro d'auj ourd'hui M
I M
% Les grands problèmes européens M
W. par Eddy Bauer et René Le Grand Roy ||
1 M

I L a  

crise de la radio romande M
Un passionnant et vér id ique  récit [ m

d'espionnage |̂
NADIA , E S P I O N N E  DV GVÉPÈOU S

par Jean Bardanne !̂

La chronique féminine M

La page des divertissements 11r ** wi
Les piquants échos de Curieux M

ï sMûiS Im je m abonne a ĝ^ngasâj ŝEsigisBasa M

J jusqu'au 31 décembre 1939 J

-BULLETIN D'ABONNEMENT . S

Nom : ——• 
^

Prénom : —^— 
^

Rue et No : — «m
MLocalité : - , 
^

Je choisis le livre suivant : - S§
Signature : e»

S. v. p. écrire lisiblement i «V / 1;
A U M I N I S T H A T t O N  DE •CVHHiUX ». M\
Bue du Temple-Neut 3 - NeucnateL @

W

rfe I 1̂  I t% I l  ï"1 commercial 
en six mois

!i 3 - U I SI Bill In s e o l e m e n l  (compris

! UlrLUmL SSSïA "*¦"•-
I

a ¦¦ a ANGLAIS ou ITALIEN garanti
A l lAI M A H M  eD deux m"is En «'as d'Insucc-cs
il S I H aîl 59 O il restitution de fargent - A.ires-
ffUi | US 3 IU11 M sez-vou» aux K(OI.ES TAAIÊ uNeuchâtel. Kussln 10 ou à Uudcn

.1 TOUJOURS g.
a» L.es meilleures qualités *®
E£ La confection impeccable ŝ?
Se ' Les plus bas prix R

% VENTE DE BLANC \\
»! L. Naire-Bacbmann, Neuehâ.el ||

S. Sablons 33 Téléphone 5 23 66 %

A  Université je Neuchâtel
LUNDI 30 JANVIER, à 17 h. A L'AULA
Installation de M, Frédéric Scheurer

comme professeur ordinaire
dans la chaire d'économie commerciale

Suje t de la leçon inaugurale :

Science de l'entreprise
et contrôle des prix

La séance est publique

i Skieurs, Vue-de$-Alpe$ j
LES CARS MONTERONT : R

S Samedi à 13 h. 30. Dimanche à 9 h., 10 h. et 13 h. 30 j
.; GARAGE PATTHEY GARAGE WITTWER i
¦ Tél. 5 30 16 Tel 5 26 68 D

1 Dimanche \»C£?? 7̂/**/ i
|î 29 janvier 1939 ^^^^

AUTOCARS POUR BIENNE
| Match CANTON AL- BIENNE S&af&*££ S

J Renaelgnemenis et Inscriptions !

| Librairie Dubois Z Garage Hirondelle l \
5 ffl S2fl 40 Tel 6 31 00 i ;

ll l =jj
S AUTO-JLO€AT10J1 8

G A R A G E  R O B E R T
Faubourg du Lac 3-1 - Tél. S3.-IOS *¦ ~ ¦

i I Shieurs ! Ij m ¦
i S !.. PraHlifir&e ctlale1; neuî et confortable. g
{ g Wf« rlOUreiCa Bonnes consommations, g
¦: H |l nnl Daitina 70 cm- de borme neige fraîche et ¦
j II miiniBnavine poudreuse. — Téléphone 7 1167. JSe recommande: Paul LÊCHOT. g
s m Q !( ¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦¦ m i

oz, lit 'rne 10, &/\ IUDHO a ************** ******************

C/IHII IÎ H H  M I IM H OM I Pour cortults , teimeiuretscâ 8r o sssnt •̂"'̂ •• ^k.wwMiiwi tj iiwwMiit ,  iond. Devis sans emaoement
i Réparations de tous genres - Charpente - Menuiserie

Machines modernes à travailler Je bois, à disposition,
à l'heure, pour particuliers et artisans

*W élA %f ****. ̂ . **. ^. *** D <n<iicile : Coteaux 2ta, ftaeser ŝasa,,,

Bureau de comptabilité
H. Schweingruber

Experl-complnble
Kbg-Houital 12 lé l  52.601
Ort rnntMHll«>n ' ¦ Tennc
I «inlrAU- . ltt>Tl«lon

Mme Eva
Junod-Jaauet
BRODEUSE à la ma chine
fait part à ses clients de

sa nouvelle adresse:
ROCHER 16

ÉCHANGE
désiré entre un garçon de la
Suisse allemande qui veut
entrer à l'Ecole supérieure de
commerce et un garçon (ou
Jeune Illle) de Neuchâtel qui
pourrait apprendre la langue
allemande et fréquenter l'é-
cole secondaire. — Adresser
offres & E. Waldvogel. Zwln-
glistrasse 250. Stein a/Rhein
(Schaffhouse).

Echange
Famille d'instituteur habi-

tant quartier extérieur de
Berne désire placer au prin-

; temps son fils âgé de 16 ans.
dans bonne famille de Neu-
châtel , pour suivre l'école de
cc mmerce. On prendrait un
ieuue homme ou une jeuue
fille. Offres à. P. Moslmitnn,
Instituteur, Brunnenstrasse
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CHRONIQUE RADIOPHONIQUE

Pour des raisons diverses, nous
avons volontairement donné aux
deux dernières chroni ques radio-
phoni ques une allure neutre. Plus
que neutre: e f facée .  Nous ne vou-
lions pas, en e f f e t , prendre pari au
débat passionne qui s'est élevé au-
tour de la succession de M. Muller.
Ni formuler des jugements — favo-
rables ou défavorables — sur l'un
ou l'autre des candidats en présen-
ce. C'est en e f f e t  un jeu dangereux
que celui qui consiste à « pousser »
quelqu 'un que l'on sera peut-être
appelé à criti quer p lus tard.

Aujourd'hui , la joute est termi-
née et l'on croit savoir — la ratifi-
cation de M. Glogg, directeur géné-
ral, n'est pas encore donnée — qui
est l'heureux élu.

On chuchotait , dans les milieux
qui touchent de près à la radio ,
que ce serait M. Pierre Béguin , de
Berne. Il se trouve que c'est M.
M. Bezençon , notre confrère de la
« Feuille d'avis de Lausanne », qui,
finalement , remporte la palme.

Bon 1 Félicitons-le. Il est jeune ,
actif et cultivé. Journaliste courtois
et f i n , il a, disons-le bien haut , tou-
te notre sympathie. D'aucuns le
trouvent trop jeune. Reproche in-
fondê car nous sommes d'accord
avec le poète quand il dit: « Les
années ne fon t  pas des sages, elles
ne fo n t  que des vieillards. » M.
M. Bezençon qui a des lettres, de
la curiosité , de l'allant , peut faire
du bon travail, et nous savons qu'il
s'ef forcera de le faire.

Une chose, cependant , nous ras-
surerait tout à fa i t  à son sujet. Est-il
musicien ? Il nous paraît que la
question «musi que » n'a pas joué
un très grand rôle dans la compé-
tition qui s'est ouverte après le
brusque dé part de M. Muller. Elle
est pourtant une des p lus importan-
tes — sinon la p lus importante —
et l'on souhaiterait que quelque
chose changeât , dans ce domaine, à
la Sallaz. Pendant longtemps nous
avons été à peu près les seuls dans
la presse à traiter l'orchestre
Radio Suisse romande et son direc-
teur , M. H. Haugg, avec la sèvèril è
qu'ils méritaient. Les événements
nous ont donné raison.

Mais il serait bon que la leçon
servit. Et c'est une amélioration
que nous attendons de la nouvelle
direction.

* *
Sans méconnaître les charmes du Jazz,

nous sommes de ceux qui pensent qu 'il
doit garder le caractère d'un article d'ex-
portation. Or, on en abuse, dans nos
postes d'émission.

« La radio doit s'efforcer de satisfaire
tous les goûts », dit-on souvent. Certes !
Mais un peu de mesure ne messiéralt
point.

Genève nous a donné (mercredi) un
« gala du micro » tout à fait réussi.
Quelques interprétations au piano, ner-
veuses et gaies, et des chansons, choi-
sies avec goût. TJn moment délicieux, et
qui semble avoir été unanimement ap-
précié.

La chanson est faite pour la radio
comme la radio est faite pour la chan-
son. Il faut rappeler , à ce propos, ce que
disait récemment l'écrivain Léon-Paul
Pargue :

c Je tiens la chanson pour une mani-
festation esthétique du monde, au sens
où l'entendait Nietzsche, plus importante
peut-être que le roman, le poème, l'opé-
ra, la fresque ou le monument. Plus
simple et plus profonde â la fols, elle
résiste aux catastrophes, enjambe les
époques et fixe mieux l'optimisme ou
l'angoisse. Elle descend même au plus
caché de l'Individu. Que de fols, si l'a-
mour , est en cause, ou quand le soleil
glisse à travers les rideaux , ne nous sur-
prenons-nous pas à fredonner, â chanter
à voix basse, pour nous seuls, comme
si nous faisions appel à des dieux ! Que
de fois ne répétons-nous pas ces phra-
ses éternelles, aussi belles que celles
que l'on trouve dans Socrate ou dans
Shakespeare, et qui sont comme des mots
de passe grâce auxquels nous arrivons
à nous débrouiller dans ce labyrinthe
qu'est la vie de tous les Jours, la vie
simple et tranquille, la vie verlainlenne
de nos cœurs, la vie des gares, des ha-
sards et des squares où rien n'est plus
réconfortant, plus précieux, plus exquis
à entendre qu'une chanson.

» Chanson à boire, chanson guerrière,
chanson d'amour, chanson de bord,
chanson de route, 11 faut les aimer
toutes, car elles nous renseignent exac-
tement sur ce qui est, elles sont la ré-
volte fraternelle . des hommes contre la
nostalgie de vivre, et, seules de toutes
les expressions poùlàires, elles ne cher-
chent Jamais midi à quatorze heures. »

Qu'on fasse donc, à la chanson, la
place à laquelle elle a droit. Ce n'est
pas, Je pense, faire preuve d'un goût dé-
testable que préférer un programme gai
— pourvu qu il soit établi avec soin —
aux concerts de musique classique ou
d'opéra que l'on nous donne trop sou-
vent à midi. Quand donc comprendra-
t-on, dans nos studios, qu 'une émission
musicale s'ordonne comme un bon re-
pas. Et que l'ouverture en ré mineur de
Haendel , ou les « Troyens à Carthage »,
de Berlioz, sont bien lourds à digérer à
midi.

* *
Le studio de Ja Sallaz vient d'engager

un nouveau speaker, M. Vallotton.
M. Vallotton a une belle voix, — et

le sait. Mais on voudrait qu 'il prit quel-
que soin de sa prononciation. On vou-
drait surtout qu 'il rompit résolument
avec les traditions Jusqu'ici en honneur
dans nos studios et qu 'il devint un « vé-
ritable » speaker. C'est-à-dire qu'il meu-
blât avec esprit, avec finesse, avec légè-
reté, les silences si pénibles que l'on
s'obstine à laisser entre chaque émission.
Quel est l'auditeur qui ne maugrée pas
quand , après une conférence ou un con-
cert, 11 entend Hortense ou Anatole dire
d'une voix dolente : « L'émission repren-
dra dans un instant » ? Est-Il donc si
compliqué de « meubler » le laps de
temps qui s'écoule entre deux émissions
par quelques paroles aimables ?

On ne le pense pas.

* * *
Un des bons moments de la semaine

fut la causerie théâtrale de M. Ernest
Naef (mardi) sur la prochaine revue du
théâtre de Lausanne. Le voilà le type de
la conférence radiophonlque : nourrie,
vivante, facile et colorée.

* *
Bendons grâce & l'orchestre de la

Suisse romande et à son directeur M
Ernest Ansermet qui nous ont donné
(mercredi) un concert d'une ampleur et
d'une élévation rares. Le « nouvel âge »
d'Igor Markewitch est une des choses
les plus belles et les plus nobles que les
auditeurs aient entendues depuis long-
temps, et l'on avait fait précéder le con-
cert — ce que nous demandions depuis
si longtemps — d'une « présentation »
des œuvres au programme, d'un ton Juste
et sobre.

Pierre QUERELLE.

Les sports de dimanche
La coupe suisse

de football
Le mauvais temps, les matches

terminés sans décision, malgré les
prolongations ont fait que le qua-
trième tour de la coupe suisse n 'est
pas encore terminé, alors que le cin-
quième commence déjà pour certai-
nes équipes. Voici donc le détail des
parties de demain :

Quatrième tour : Cantonal et
Bienrçe, qui s'étaient séparés sans
que le score ait été ouvert, joueront
à nouveau demain à Bienne. Partie
pénible pour les Neuchâtelois qui
auront affaire à une défense puis-
sante. En dépit de cela , il semble
bien que les visiteurs seront en me-
sure de vendre chèrement leur pemi,
et même de faire mieux que cfla.
Les deux rivaux vaudois, Vevey et
Montreux, qui avaient fait match
nul , 2 à 2, s'affronleront  une se-
conde fois ; il semble bien que Ve-
vey, chez qui la rencontre a lieu ,
pourra éliminer son adversaire. Le
choc entre Young Boys et Aarau
pourrait fort bien se terminer au
détriment du club de ligue nationale;
enfin , Nordstern, qui sera opposé à
Zoug, n 'aura sans doute pas grand'-
peine à se qualifier pour le tour sui-
vant «

Cinquième tour : Dix équipes se-
ront aux prises. Les deux premiers
matches qui mettent  en présence
d'une ' part Servette et Fribourg. et,
d'autre part , Blue Stars et Grnsshon-
pers ne doivent pas laisser d'espoir
aux clubs de première ligue. Il n 'en
est pas de même des autres parties
oui seront très disputées. Ainsi ,
l'issue de la rencontre Young Fel-
lows et Lugano ne sera pns néces-
sairement une victoire (Tes Tessinois.
et le choc Lausanne-Grances ''eut
aussi bien trouver sa solution dans
la victoire des Soleurois oue dans
celle des Vaudois. Enfin,  il semble

.bien que Bal" trouvera le moyen de
dominer Bruhl.

U championnat suisse
Pour cette compétition , deux ren-

contres sont prévues en première
ligue, entre clubs du deuxième grou-
pe. Saint-Gall « leader » du classe-
ment aura un solide adversaire en
Locarno dont le retard au tableau
n'est pas très important. Quant aux
deux derniers du groupe, Juventus
et Winterthour , ils s'affronteront
sans faire beaucoup parler d'eux.

Bie-ine • Cantonal
(comm.) Le 8 Janvier, malgré une dé-
pense extraordinaire de savoir et d'éner-
gie, les équlplers de Cantonal et Bienne
se séparèrent , après deux heures de Jeu,
sur un résultat nul de 0 â 0. Ce match
se rejouera demain, à Bienne, sur le ter-
rain de la Gurzelen.

A Neuchâtel comme à Bienne, l'entraî-
nement est sévère. Cantonal a formé, cet-
te saison, une équipe avec la Juste pré-
tention de passer en ligue nationale la
saison prochaine. Mais Cantonal entend
aussi Jouer un rôle en vue dans la cou-
pe suisse. Le3 Biennois sont fixés ; ils
connaissent leur adversaire. Bienne vient
de démontrer contre Bâle ses possibilités
et l'équipe a fourni une belle partie : les
avants se sont montrés dangereux, l'ar-
rière défense est une des meilleures de
la ligue nationale. Rien n'est donc plus
incertain que le résultat de cette par-
tie. La gent sportive aime cette incer-
titude, et ce Jeu spécial de la coupe
suisse où il faut un gagnant. De Neu-
châtel on annonce déjà un fort contin-
gent de spectateurs, il en viendra du
Jura, de toute la région. Enfin, les Bien-
nois seront plus nombreux que Jamais,
pour assister à ce match qui sera pal-
pitant.

Dans les autres sports
HOCKEY SUR GLACE : Tournoi

international à Garmisch-Parten-
kirchen avec Davos.

PATINAGE : Championnats d'Eu-
rope de patinage artistique pour
messieurs à Davos.

BOBSLEIGH : Championnaf mon-
dial de bob à quatre à Cortina d'Am-
pezzo.

SKI : Championnats régionaux du
Jura à Saint» Imier - Mont - Soleil ;
championnats régionaux de l'Ober-
Iand saint-gallois à Wangs ; cham-
pionnats régionaux de Suisse cen-
trale à Airolo ; Tourist Trophy à
Murren ; concours fédéraux des gym-
nastes à Stoos ; championnats de
KIosters ; descente du Piz Kesch à
Zuoz; concours aux Pléiades et à
Wengen : concours international à
Garmisch-Partenkirchen.

ATHLÉTISME : Cross de I'«Aufo»
à Paris.

CYCLISME : Championnats suisses
cyclo-pédestres à Zurich.

HIPPISME : Courses internatio-
nales de Saint-Moritz .

TENNIS : Championnats de Fran-
ce sur courts couverts à Paris.

| LA VILLE |
La ligne de tramway
Neuchâtel - Serrières

va être remplacée
par un service d'autobus

Le Conseil communal de Neuchâtel
et la Compagnie des tramways
viennent de s'entendre pour rem-
placer les tramways électri ques de
la ligne 2, Neuchâtel - Serrières,
par des autobus avec moteur Diesel
consommant du mazout.

La voie sera enlevée de la place
des Halles à Serrières et la route
cantonale de Neuchâtel à Serrières-
le-haut sera complètement remise en
état.

Au cours des pourparlers, il a
été sérieusement envisagé dé main-
tenir le tramway électrique pendant
quelques années encore. Pour cela,
il aurait fallu consacrer une somme
importante à la réparation — non
durable — d'une voie trop faible,
construite il y a quarante ans, ce
qui n'aurait été qu 'une solution boi-
teuse. Avec beaucoup de raison , il
a été jugé préférable de procéder
à la réfection complète et défini-
tive de la route, ce dont tous les
usagers seront enchantés.

L'autobus a été choisi comme re-
présentant, en ce moment et dans
le cas particulier, la solution la
plus économique. La question du
trolleybus n 'est pas définitivement
abandonnée et sera reprise dans
quelques années.

Cette transformation se fera dans
le courant de l'été prochain. Les
taxes ne seront pas changées, le ta-
rif entré en vigueur le 1er janvier
dernier tenant déià compte du
nouveau service. L'horaire restera
le même, avec départs chaque dix
minutes, à cette différence près que
les autobus circuleront de Serrières
à Neuchâtel-poste au lieu de
Neuchâtel-place Purry, comme ac-
tuellement.

Félicitons le Conseil communal et
la Compagnie des tramways de cette
heureuse initiative.

Anonvme, 5 fr. : W., 2 fr. ; Ano-
nyme, 1 fr. ; E. P., 10 fr. ; J. B., 5 fr.;
A. C, 10 f r. ; M. et Mme Gérard
Bauer, 10 fr. ; de la part de trois
enfants , 40 fr. : Anonvm e, 20 fr. ;
Mme C, 2 fr. ; L. M. G., Colombier,
S fr. ; Pipo, 20 fr. ; A. S., 5 fr. ;
M. E., 5 fr. — Total à ce jour : 158
francs.

Souscription en faveur
des soupes populaires

Observations météorologiques
Observatoire de Neuchâtel  .;.-, .

27 Janvier
Température: Moyenne —1,4; Min. —4 ,8;

Max. 0,0.
Baromètre: Moyenne 708,3.
Vent dominant: Direction, variable; for-

ce: faible.
Etat du ciel : couvert le matin, nuageux

â très nuageux l'après-midi.

temps probable pour aujourd'hui
Bulletin de Zurich, 27 Janvier, 17 h. 30

Ciel très nuageux, chutes de neige ;
en plaine, température moyenne de zéro.

Therm. 28 Janv., 4 h. (Temple-Neuf) : — 2°

Hauteur du baromètre réduite à zéro
( Movenne nour Neuchâtel : 719.5)

Niveau du lac, 26 Janvier. 7 h. 30, 429.46
Niveau du lac, 27 Janvier, 7 h. 30, 429.4B

CHEZ NOS PECHEURS

Une belle pèche effectuée hier matin par nn pêcheur de notre ville.
Hélas, ce n'est « qu'une » belle pêche, alors qu'il en faudrait de

nombreuses.

Le canton de Neuchâtel a perdu
245 habitants en 1938

Depuis 1920y la diminution de la popul ation
est de 13.500 personnes

Nous avons publié vendredi un
résumé du recensement cantonal de
la population de décembre 1938.

Ce recensement mérite plus d'at-
tention qu'une simple statistique : il
met en lumière le phénomène in-
quiétant de la dépopulation du can-
ton.

Qu'on en juge par les quelques
chiffres des recensements précé-
dents :

Année Population
1910 . . , . 132,676
1920 . . . .  131,738
1930 . . . .  125,505
1937 .... 118,441
1938 .... 118,196

Dans les dix-huit années d'après-
guerre, le canton a perdu 13,542 ha-
bitants , soit plus que toute la popu-
lation de la ville du Locle.

De 1937 à 1938, la perte est de 245
habitants. Mais le mouvement de la
population n 'est pas égal , tant s'en
faut , dans toutes les régions du can-
ton.

Les trois districts de Neuchâtel. de
Boudry et du Locle accusent une
augmentation de 297 personnes, tan-
dis que les chiffres des districts
du Val-de-Ruz , du Val-de-Travers et
de la Chaux-de-Fonds font apparaî-
tre une diminution de 542 habitants.

Dans le district de Neuchâtel , le
chef-lieu gagne 103 habitants et
toutes les communes sont en aug-
mentation sauf Thielle - Wavre et
Cornaux. L'augmentation nette du
district est de 160 unités.

Dans le district de Boudry, essen-
tiellement agricole et viticole, les
communes suivantes sont en aug-
mentation : Boudry. Cortaillod , Co-
lombier, Peseux , Bôle, Saint-Aubin-
Sauges et Vaumarcus. II y a diminu-
tion à Auvernier, Corcelles-Cormon-

dreche, Rochefort, Brot-Dessous,
Bevaix , Gorgier, Fresens et Montal-
chez. Les fluctuations sont d'ail-
leurs minimes dans un sens ou dans
l'autre sauf pour Fresens qui perd
18 habitants sur 143. On mesure là
les difficultés de nos agriculteurs
des régions élevées et éloignées du
pays.

L'augmentation nette du district
est de 114 personnes.

Au Val-de-Ruz, il y a une perle
nette de 70 unités. Les communes de
Dombresson , Savagnier, Fontaines
et Engollon enregistrent une légère
augmentation tandis que toutes les
autres sont en diminution légère
aussi.

Au Val-de-Travers malheureuse-
ment, c'est la régression sur toute
la ligne sauf aux Bayards qui ga-
gnent 13 habitants, tandis que les
Verrières perdent 40 personnes sur
1249. La (fîmînution nette du dis-
trict est de 257 unités.

Dans le district du Locle, on note
une augmentation de 88 habitants au
chef-lieu et une légère avance égale-
ment à la Brévine, à la Chaux-du-
Milieu et aux Ponts. En revanche,
les Brenets perdent 73 habitants , le
Cerneux-Péquignot 13 et Brot-Plam-
boz 2. Augmentation nette du dis-
trict : 23 unités.

Enfin , dans le district de la Chaux-
de-Fonds, la commune de la Chaux-
de-Fonds est en diminution de 183
habitants , la Sagne de 34, tandis que
les Planchettes augmentent de 2 ha-
bitants.

Ces quelques détails permettront,
croyons-nous, de mieux juger des
fluctuations de la population pen-
dant l'année 1938 en pays neuchâte-
lois. (w.)

RÉGION DES LACS
LA NEUVEVILLE

Maladie des abeilles
(c) En 1938, l'acariose a fait son ap-
parition dans deux ruchers de la
Neuveville. Afin de combattre effi-
cacement cette terrible maladie des
abeilles, la société «Le pied du Chas-
serai » a fait traiter toutes les ru-
ches situées sur le territoire muni-
nipal au moyen du remède de Frow
administré à deux reprises, à cinq
jours d'intervalle. On espère avoir
au printemps des abeilles en bonne
santé, capables de faire une bonne
récolte si les conditions atmosphé-
riques sont favorables.

BIENNE
Conseil de ville

(c) Jeudi soir, le Conseil de ville a tenu
sa première séance de l'année. Après avoir
réélu son bureau, le conseil a élu, pour
deux ans, les membres des diverses com-
missions d'écoles et a renouvelé la ga-
rantie en faveur de l'école secondaire de
Boujean. Il a accordé l'indigénat com-
munal à M. H. Friedrich, typographe,
ressortissant allemand.

En vue de favoriser l'activité de l'In-
dustrie du bâtiment, au cours de 1939,
le conseil a accepté l'arrêté du Conseil
municipal qui prévoit un crédit de 61,732
francs pour un montant de construction
de 1,314,986 fr. 70 pour des constructions
d'utilité publique et entreprises écono-
miques privées, et un crédit de 20,000
francs pour un montant de frais de i
million de francs aux particuliers pour
reconstructions et réparations.

Le conseil a voté un crédit de 29,600
francs pour la reconstruction du pont
sur la Suze, â la rue du Débarcadère
(route de Neuchâtel). Il a accepté le
décompte de la réfection de la place
Centrale dont le coût se monte à 75,687
fr. 95.

Apres avoir approuvé la conversion des
emprunts 4% 1907 et 1910 en un em-
prunt à 3VJ %, le Conseil de ville a en-
tendu une interpellation urgente du tra-
vailliste Rial concernant l'affaire Reder.
Comme cette affaire est entrée d s la
phase de la procédure, le maire a dé-
claré que le Conseil de ville et les con-
tribuables seraient renseignés en temps
opportun...

VIGNOBLE
Une bagarre

au Pont de Thielle
Un groupe de jeunes paysans, ve-

nus assister à une assemblée dans
une salle du restaurant Dreyer. au
Pont de Thielle , et que de nombreu-
ses libations avaient excités , ont
provoqué l' autre jour une bagarre
qui n'a fort heureusement pas eu de
suites graves. Prenant à partie les
gendarmes chargés de faire obser-
ser les mesures prises pour lutter
contre la fièvre aphteuse, ils les
ont fortement bousculés, demandant
que la circulation fût  rétablie.

Ils ont f inalement  été dispersés.
Des rapports ont été dressés.

CRESSIER
Recensement

(c) Etat civil : Mariés, 281 ; veufs ou di-
vorcés, 73 ; célibataires, 424. Total : 778,
contre 792 l'an dernier. — Professions :
horlogers, 20 ; agriculteurs, 106 ; profes-
sions diverses, 171. — Propriétaires d'Im-
meubles, 171. — Militaires, 73; taxés, 52.
— Religion : protestants, 360 ; catholi-
ques, 412 ; Israélite, 1 ; divers, 5. — Ori-
gine : Neuchâtelois, 381 ; Suisses non
neuchâtelois (ce qui, chez nous, signifie
Confédérés d'outre-Thielle), 361 (soit
bientôt la moitié de notre population) ;
étrangers, 36.

AUX MONTAGNES
LA CHAUX-DE-FONDS

A propos du cambriolage
de la gare

(c) Le montant exact du vol com-
mis dans les bureaux de la petite vi-
tesse en notre gare s'élève à 1160
francs.

Le parquet continue son enquête.
Commencement d'incendie

(c) Un commencement d'incendie a
éclaté vendredi matin , peu avant
1 heure dans la forge de M. Ber-
nath , Boucherie 6. Des copeaux dé-
posés à proximité du foyer se sont
enflammés et ont communiqué le
feu à l'atelier. A la suite d'une
prompte intervention des premiers
secours, tout danger fut  rapidement
écarté. Quelques dégâts matériels.

Autorisation de pratiquer
Dans sa séance du 27 janvier

le Conseil d'Etat a autorisé Mlle
Gisela Schneck, originaire bâloise,
domiciliée à la Chaux-de-Fonds, ,à
pratiquer dans le canton en qualité
de dentiste.

JURA BERNOIS
DIESSE

Nomination
(c) M. Paul Guillaume-Beuchat a
été nommé président de la commis-
sion d'école en remplacement de M.
Virgile Bourquin , démissionnaire.

On peut skier à

Bulletin du 27 janvier

STATION (ait.) . „ Neige
(Champ de afci princ.) ,emp ' cm.

Adelboden (i960) .... — 9 90
Grindelwald (1619) .. —11 80
Gstaad (1951 ) —13 100
MUrren (1938) — 9 100
Wengen (1880) — 9  60
Chasserai ( 1600) .... — 7 50
Pont-Brassus (1200) .. — 7 100
Saint-Cergue (1800) .. — 6  100
Los Rasses (125U ) .... — 4 80
Tête de Ran (1323) .. — 8 50
jes Avants-Caux ( 2045) — 7 100
Château.d Oex (14001 —12 100
Châtel-St-Denls ( 1150) — 7 60
Les Ulableret* (1300 ) — 7 100
Villars-Chesléres ( 1850) —12 100
Zermatt (2200) —13 80
Engelberg (1800) —16 100

(Les indications d'épaisseurs de la couche
de neige ne concernent pas la station,
mais les champs qui dépendent de cette

dernière.)

Etat de la neige dans la région
(renseignements pris vendredi soir)
Tête de Ran, la Vue des Alpes, Mont

d'Amln , Mont Racine, Creux du Tan :
couche de neige de 60 cm. â 1 mètre.

Chaumont : 40 à 50 cm. de neige pou-
dreuse ; excellente pour le ski et la luge.

N'OUBLIEZ PAS
LES PETITS OISEAUX

Les concerts

Est-Il moment plus intense et plus
chargé d'un sens pathétique que celui
où Cortot , saisi par son démon familier,
se consacre à Chopin ? n parait tout cal-
me et simplicité... ; et pourtant, quel
orage Intérieur. On ne se lasse pas de
regarder ses mains, ardentes et lucides
petites bêtes, qui courent Infatigable-
ment sur le clavier et dont la course
fait naître des gouttes de lumière et des
bruits de source.

Moment Incomparable. Un pays In-
connu s'éveille, des Images se font et se
défont, l'enchantement se précise.

On croyait avoir fait le tour de tout
Chopin avec le prestigieux Horowitz, 11
y a quelques mois. Mais non, ce n 'était
qu 'un demi-voyage. Horowitz est étin-
celant. Cortot , lui , atteint les sommets
de son art par la sobre et poignante pro-
fondeur de son Interprétation. Il y a
quelque chose de mat dans son Jeu, de
déchirant dans ses accents.

Il nous a donné hier, avec cette per-
fection non point bornée à l'exactitude
et à l'originalité, mais vivante et chau-
de qui lui est propre, les 24 préludes,
pages uniques dans l'œuvre de Chopin...;
puis les 12 études op. 10 et les 12 étu-
des op. 25 dans lesquelles le composi-
teur exprime avec une si dense et si
poignante éloquence ses tourments, ses
faiblesses, ses élans d'homme qui a mor-
du dans le fruit amer du génie , l'a Jeté,
l'a repris, et finit par en goûter la ea-
veur avec une sombre délectation.

TJn tour de force. Et un régal.
Une salle comble — U fallut ajouter

des chaises sur l'estrade de la salle des
conférences — a fait à Alfred Cortot
une longue, une interminable ovation.

(g)

Un récital Alfred Cortot

LA COTIÈRE
Conseil général

Le Conseil général de Fenln-Vilars-
Saules s'est réuni en séance extraordi-
naire, le mercredi- 25 Janvier, n s'agis-
sait de combler les vides survenus au
Conseil communal et dans différentes
commissions.

Après que M Oscar Baumann, prési-
dent, eut prononcé quelques paroles de
circonstance, l'assemblée, debout dans
une minute de recueillement ému, adres-
se son dernier hommage à la mémoire
de M. Georges Desaules,. président du
Conseil communal, décédé le 9 Janvier.

Ensuite le législatif procède aux no-
minations suivantes : conseiller commu-
nal : M. Samuel Desaules ; secrétaire du
Conseil général : M Arthur Schumacher;
commission scolaire : M. Auguste Nl-
coud ; délégué à la commission généra-
le de Landeyeux : M. Robert Jeanneret.

A l'issue de cette séance le Conseil
communal s'est constitué comme suit :
Président : M Auguste Lorimier, finan-
ces et assistance ; vice-président : M. Al-
bert Lorimier, services industriels ; secré-
tariat : M. Robert Jeanneret, travaux pu-
blics ; membres : MM. Ferdinand Haus-
sener, forêts ; Samuel Desaules, domai-
nes et police.

| VAL-DE-RUZ

LA FEUILLE D'AVIS DE NEU-
CHATEL. — Abonnement dans la
Suisse entière : 3 mois, 4 f r .  25 ;
6 mois, 8 f r .  50 ; un an, 17 j[r.

des C. F. F., du 27 Janvier, à 7 h. 10

S S Observation» ,„„
|| .aitoau» ,̂,, J* TEMPS ET VENT

** ¦¦¦— ¦-.. -..— - 1̂

28U Bâle .... _ i n. b. tps Calme
543 Berne .... — 6 » »
587 Coire .... 0 j ge »

1543 Davos . . ._ io  Qq. nuag. »
632 FrlOourg .._ 8 IY b tps »
394 Genève .. o Neige »
475 Glarls ..._ 4 Couvert »

1109 Gôschenen — 6 Tr. b. tps >
566 interlaken — 5 > »
995 Ch -de-Fds —14 » >
450 Lausanue ¦+- 1 » »
208 Locarno •. 4- 1 > »
276 Lugano .. 0 » - >
439 Lucerne .. — 2 Couvert >
398 Montreux J. 2 » »
482 Neuchâtel — 2 » »
505 Ragaz 0 Neipe »
673 St-Gall .. — 1 Couvert ¦ 

>
1856 St-Murtt3 — 12 «a nuag. >
407 Schatfh" + 1 Couvert »

1290 Schuls-Tar. — 8 Nuageux »
537 Sierre — 6 Tr. b. tps >
662 Thoune .. — 5 » >
389 Vevey .... — 1 » »

1609 Zermatt .. —13 » »
410 Zurich + 1 I"luie Prb. » ;
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ĝgk Incinérations
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Rue des Poteaux

Maison Gilbert gg

Monsieur Louis Grisel, à Neuchâ-
tel , ses enfants , à Berne, Neuchâtel,
Cannes et Paris, ainsi que les
familles alliées, ont la douleur de
faire part du décès de

Monsieur

Louis GRISEL-GAILLE
leur fils, frère et parent.

L'enterrement aura lieu sans suite.
Neuchâtel, le 26 j'anvier 1939.

Prière de ne pas faire de visites

Les parents et connaissances de

Monsieur Louis FAVRE
sont informés de son décès, survenu
le 27 janvier à Ferreux.

J'ai patiemment attendu l'Eternel.
Ps. XL.

L'inhumation aura lieu le diman-
che 29 janvier , à 13 heures. Ren-
dez-vous devant le cimetière de Cor-
taillod.

A NEUCH A TEL ET DANS LA RÉGION


